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PBEFACE 


Cojmne  son  titre  l'indique,  ce  petit  livre  est  un 
résumé  aide-mémoire  des  leçons  de  géographie  éco- 
nomique, sur  le  Canada,  faites  à  l'Ecole  des  Hautes 
Etudes  commerciales  de  Montréal.  Ce  sont  des 
notes  réunies  en  volume  surtout  à  l'intention  des 
étudiants  en  sciences  économiques  ou  commer- 
ciales. 

Quoique  spécialement  élaboré  pour  que  ces 
étudiants  puissent  suivre  facilement  un  cours  de 
géographie  du  Canada  et  qu'en  même  temps  il  serve 
à  les  guider  dans  leurs  recherches  personnelles, 
nous  pensons  que  cet  ouvrage  peut  avoir  quelque 
utilité  à  d'autres  points  de  vue. 

En  un  nombre  de  pages  relativement  restreint,  il 
contient  des  renseignements  statistiques  et  géogra- 
phiques multiples  concernant  le  Canada.  Il  per- 
mettra donc  à  tous  ceux  qu'intéresse  le  prodigieux 
et  rapide  développement  économique  actuel  du 
Canada,  et  qui  n'ont  pas  le  loisir  de  fouiller  les 
nombreuses  publications  officielles  dans  lesquelles 
ces  données  sont  éparses,  de  se  renseigner  aisément 
sur  beaucoup  de  sujets. 

Néanmoins  ce  livre  n'est  qu'un  «  essai  ^  et  nous 
espérons  ultérieurement  traiter  de  façon  plus  com- 


plète  les  divers  problèmes  économiques  qui  ne  sont 
qu'ébauchés  ici. 

Nous  somm^  heureux  de  pouvoir  profiter  de 
cette  occasion  pour  remercier  tous  ceux  qui  nous 
sont  venus  en  aide  dans  l'élaboration  de  ce  travail 
et  spécialement  les  fonctionnaires  des  divers  dépar- 
tements ministériels,  tant  des  gouvernements  pro- 
vinciaux que  du  gouvernement  fédéral,  qui  nous  ont 
toujours  très  aimablement  procuré  tous  les  docu- 
ments et  informations  que  nous  leur  avons  deman- 
dés. 

Puisse  cette  modeste  contribution  à  l'étude  éco- 
nomique du  Canada  remplir  le  but  que  son  auteur 
s'est  j)roposé  :  faire  mieux  connaître  et  apprécier 
le  Canada  immense,  riche  et  prospère. 

Montréal,  le  15  mai  1914. 
II.  Laureys. 


LE  CANADA 


TITRE  I, 


Superficie  et  grandeurs  comparées. 


La  __^ 

recensement  ( 


superficie  du   Canada,    d'après  le  cinquième 
ement  (1911),  est  de  3,729,665  milles  carrés. 

Grandeurs  comparées  :  Le  Canada  à  lui  seul  repré- 
sente un  tiers  de  l'empire  britannique.  Sont  seuls 
plus  grands  que  le  Canada  :  La  Chine  (avec  ses 
dépendances  :  Mandchourie,  Mongolie,  Thibet,  Tur- 
kestan  Chinois,  etc.)  qui  a  une  superficie  de  4  mil- 
lions 277,170  milles  carrés;  et  la  Russie,  y  compris 
la  Sibérie  et  toutes  ses  autres  dépendances,  qui 
atteint  le  total  de  8,764,586  milles  carrés.  La 
superficie  des  États-Unis  (y  compris  l'Alaska  et 
les  autres  «  territoires  w)  est  de  3,571,223  milles 
carrés,  soit  158,442  milles  carrés  de  moins  que  le 
Canada. 


Bornes.  —  Confédération  :  9  provinces. 

Supeificie  des  provinces  (en  milles  carrés)  et  leurs 
capitales  respectives  : 
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TITRE  II. 

Notions  d'orographie  du  Canada. 

Subdivision  du  Canada  en  six  parties  au  point  de 
vue  de  la  structure. 

A.  —  Région  des  Appalaches  : 

V  D'où  lui  vient  ce  nom?  —  Caractères  communs 
entre  cette  région  et  la  partie  orientale  des  Etats- 
Unis  : 

a)  Les  lignes  de  hauteurs  des  provinces  maritimes 
sont  parallèles  à  la  direction  générale  des  Appa- 
laches ; 

à)  Allongement  de  la  Nouvelle-Ecosse  vers  le 
nord-est  ; 

a)  Direction  semblable  de  la  baie  de  Fundy,  des 
Chaleurs,  etc.  ; 

d)  Similitude  de  certains  plissements,  di(s  plisse- 
ments appalachiens  ; 

2"  comprend  : .     „ 

a)  Presque  toute  la  partie  de  la  province  do 
Québec  qui  se  trouve  à  l'est  du  Saint-LaurcMit  ; 
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h)  Les  provinces  maritimes  (Nouveau-Brunswick, 
île  du  Prince-Edouard,  Nouvelle-Ecosse)  ; 
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Graphique  n°  1.  —  Répartition  de  la  surface  utile  du  Canada  (1). 


(1)  Graphique  publié  par  M.  A.  J.  de  Bray  dans  son  intéressant  ouvrage  L'essor 
commercial  et  industriel  du  peuple  canadien. 
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8^*  Montagnes  Vertes  (Vermont),  Montagnes 
Blanches,  Mont  Washington  (New  Hampsliire), 
6,291  pieds.  Monts  Notre-Dame  (cantons  de  l'est), 
jNIonts  Shickshocks,  Monts  du  Berrj.  Arête  monta- 
gneuse de  la  Nouvelle-Ecosse. 


B.  —  Les  Basses  Terres  du  Saint-Laurent. 

1°  Où  sont-elles  situées?  Limites  et  superficie  : 
environ  35,000  milles  carrés  ; 

2°  Se  divisent  en  trois  régions  : 

a)  Région  située  à  l'est  des  contreforts  du  plateau 
Laurent ien,  traversant  le  Saint-Laurent  entre  Brock- 
ville  et  Kingston.  Altitude  moyenne  :  500  pieds; 

b)  Plaine  s'élevant  depuis  le  lac  Ontario 
(246  pieds)  vers  le  nord  à  une  altitude  de  850  pieds, 
limitée  à  l'ouest  par  l'escarpement  du  Niagara; 

c)  Région  située  entre  les  lacs  Huron  et  Erie  ; 
limitée  à  l'est  par  l'escarpement  du  Niagara.  Alti- 
tude maximum  au  nord  :  1,700  pieds. 


C.  —  Le  Plateau  Laurentien. 

1"  Limites  et  superficie  :  2,000,000  de  milles 
carrés  ; 

2'*  Uniformité  de  l'aspect  physique  de  cette  région . 
Hautes  terres  forment  une  ceinture  contournant  le 
golfe  d'Hudson  et  convergeant  vers  celui-ci  ; 

3"  Les  Laurentides,  Cap  Tourmente  (1,919  pieds), 
Mont  Sainte- Anne  (2,687  pieds). 
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I).  —  L'Archipel  arctique. 

1"  Limites,  siiperlicie  :  environ  5(X),000  milles 
carrés  ; 

2"  A  citer  parmi  les  iles  les  plus  t>randes  :  Terre 
(leBaffin  (211, 000m. c),  Ellesmeere  (70,000  m.  c), 
Victoria  (74,000  m.  c). 

E.  —  La  Plaine  Continentale  Intérieure. 

1"  Limites  et  superficie; 

2°  Région  relativement  unie.  La  ^-  Prairie  -^  : 
environ  150,000  milles  carrés  ; 

3°  La  partie  méridionale  de  la  plaine  (au  sud  du 
54"  }»arallèle)  peut  se  diviser  comme  suit  : 

a)  Le  niveau  inférieur,  vallée  de  la  Rivière 
Rouge  et  système  du  lac  Winnipeg,  etc.  Altitude 
moyenne  :  800  pieds  ; 

b)  Le  deuxième  niveau,  qui  s'étend  de  l'est  à 
l'ouest  entre  l'escarpement  du  Manitoba  et  les 
coteaux  du  Missouri.  Altitude  moyenne  :  l,600pieds; 

c)  Le  troisième  niveau  occupe  l'espace  entre  les 
coteaux  du  Missouri  et  les  Montagnes  Rocheuses  à 
l'ouest.  Altitude  moyenne  :  2,000  à  2,500  pieds. 
Cypress  Hills,  Wood  Mountains. 

F.  —  La  région  des  Cordillières. 

1"  Limites  et  superficie  :  600,000  milles  carrés. 
Cette  région  se  rattache  au  grand  système  de  mon- 
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tagnes  qui  occupe  la  jtartie  occidentale  du  continent 
américain,  depuis  le  Mexique  jusqu'à  l'Alaska; 

2""  On  peut  y  établir  les  divisions  suivantes  : 

(f)  A  l'est  de  la  Cordillière  :  une  chaîne  d'environ 
850  milles  ;  ce  sont  les  Montagnes  Rocheuses  pro- 
prement dites.  De  la  frontière  des  Etats-Unis  à  la 
rivière  Liard.  Sommets  11,000  et  12,000  pieds. 
Au  nord  de  la  rivière  Liard  :  Système  Mackenzie. 
Chaîne  Franklin  ; 

b)  Chaîne  Côtière  le  long  de  l'océan  Pacifiqtie. 
Point  culminant,  mont  Alfred  {8,456  pieds)  au  fond 
de  ••  Jervis  Iidet  r.  Canyons  du  Fraser,  Skeena, 
Xass,  Stikine.  Monts  Cascade  ; 

6')  Entre  les  Montagnes  Rocheuses  proprement 
dites  et  la  Chaîne  Côtière,  s'étend  la  région  médiane 
qui  peut  se  diviser  en  trois  parties  : 

P  Le  Plateau  Litérieur,  dans  le  sud  de  la 
Colombie  britannique  et  à  l'est  de  la  Chaîne  Côtière 
(Chaîne  de  l'Or,  Sierra  des  Selkirk,  hauteurs  du 
Caribou,  mont  Robson,  13,700  pieds)  ; 

2"  Région  de  massifs  montagneux,  faisant  suite 
à  la  précédente  vers  le  nord  ; 

3"  Le  Plateau  du  Yukon,  entre  la  Chaîne  Côtière 
et  les  monts  Mackenzie. 


TITRE  III. 

Notions  d'hydrographie. 

Quatre  systèmes  principaux  : 

1"  Le  système  du  Saint-Laurent  et  de  l'Atlantique; 

2°  Le  système  du  golfe  d'Hudson  et  de  l'océan 
Glacial  Arctique  ; 

3°  Le  système  du  Pacifique  ; 

4"  Le  système  des  lacs  ou  mers  intérieures. 

A.  —  Le  système  du  Saint-Laurent  et  de  l'Atlantique. 

1°  Le  Saint-Laurent.  —  Sa  source  et  son  cours 
depuis  le  Minnesota  jusqu'au  golfe  Saint-Laurent 
(Pointe  des  Monts). 

Principaux  affluents  de  gauche  : 

a)  La  rivière  Ottawa  (Rivières  Dumoine,  Noire, 
Gatineau,  du  Lièvre,  Petite  Nation,  Rideau,  etc.), 
lac  Temiskaming; 

h)  La  rivière  Saint-Maurice  (Mattawin,  Croche, 
Trenche,  Vermillion)  ; 

c)  La  Montmorency; 

d)  Le  Saguenay  (Chamoucbouan,  Mistassini, 
Peribonka),  lac  Saint-Jean  ; 
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e)  Quelques  autres  affluents  de  gauche,  moins 
importants  que  les  quatre  précédents  :  rivières 
Maskinong'é,  Batiscan,  Jacques  Cartier,  Sainte- 
Anne,  Malbaie,  Portneuf,  Bersimis,  aux  Outardes, 
Manicouagan,  etc.  ; 

f)  Cours  d'eau  de  la  rive  nord  du  golfe  Saint- 
Laurent  :  rivières  Pentecôte,  Sainte-Marguerite, 
Moisie,  Magpie,  Saint-Jean,  Romaine,  Piaslite  Baie, 
Natashquan,  etc. 

Principaux  affluents  de  droite  : 

a)  La  rivière  Richelieu.  Lac  Champlain; 

b)  Larivière Saint-François. Lac Memphremagog ; 

c)  La  rivière  Chaudière.  Lac  Mégantic  ; 

d)  Quelques  autres  rivières  moins  importantes 
que  les  trois  précédentes  :  rivières  Nicolet,  Bécan- 
court,  du  Loup,  Trois  Pistoles,  Rimouski,  Métis, 
Matane,  etc. 

2"  Réseau  de  la  Gaspésie.  —  Bonaventure,  Petite 
et  Grande  Cascapédia,  Nouvelle,  Matapédia,  Pata- 
pédia  (Ristigouche). 

3"  Le  fleuve  Hamilton. 

4"  Cours  d'eau  du  Nouveau-Brunswick. 

a)  Ristigouche; 

b)  Nepisiguit; 

c)  Miramichi  ; 

d)  Saint-Jean  (Oromocto,  Madawaska,  Tobique), 
Aroostock  et  Alagash,  dans  le  Maine; 

e)  Richi])ucto  et  Cocagne  ; 
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/")  Rivière  Sainte-Croix  ; 
g)  Petitcodiac, 

5"  Cours  d'eau  de  la  Nouvelle-Ecosse. 

Il  n'y  a  pas  de  longues  rivières  dans  cette  pro- 
vince ([)as  plus  que  dans  l'Ile  du  Prince-Edouard)  à 
cause  de  la  config-uration  naturelle  de  la  péninsule. 
Aucun  cours  d'eau  n'y  a  plus  de  50  milles.  Les 
principaux  sont  :  Shubenacadie,  Easi  River  of 
Pictou,  Mersey,  Annapolis. 

B.  —  Le  système  du  golfe  d'Hudson 
et  de  l'océan  Glacial  Arctique. 

Ses  limites. 

Superficie  drainée  :  Bassin  du  golfe  d'Hudson: 
1,486,000  milles  carrés; 

Bassin  de  l'océan  Glacial  Arctique,  1,290,000 
milles  carrés. 

P  Quelques  rivières  qui  se  jettent  dans  la  baie 
d'Ungava  (George,  de  la  Baleine,  Payne,  Larch, 
Koksauk,  Kaniapiskau,  etc.). 

2"  Rivières  du  golfe  d'Hudson  : 

a)  Rupert  (lac  Mistassini),  Nottaway,  Grande 
Rivière  de  l'Est  (East  Main  River),  Moose  (AI util)!), 
Albany,  Severn,  Ha  y  es,  etc.; 

b)  Nelson  (lac  Winnipeg,  Saskatchewan  du 
Nord  et  du  Sud,  rivières  Bow  et  Red  Deer)  ; 

c)  Churcliill,  lac  Reindeer,  Wollaston. 
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'V  Rivières  de  l'océan  Glacial  Arctique. 

a)  Fleuve  Mackenzie  : 

P  Rivière  de  la  Paix  (Fiiilav,  Parsnip)  ; 

2"  Athabaska  ; 

3"  Lac  Athabaska,  rivière  des  Esclaves,  grand 
lac  des  Esclaves,  rivière  Liard  (grand  lac  à 
l'Ours),  rivières  Peel  et  Rouge  Arctique. 

b)  Rivières  Backs  et  Coppermine. 

C.  —  Le  système  du  Pacifique. 

Superficie  de  ce  bassin  :  387,300  milles  carrés. 

Rivières  :  Skeena,  Nass,  Fraser  (R.  Nechaco, 
Thompson, Lilloet,  Quesnel),  Columbia  (Kootenay), 
Yukon. 

I).  —  Le  système  des  lacs  ou  mers  intérieures. 

P  Les  grands  lacs.  —  (Auxquels  on  peut  ratta- 
cher les  Inrs  <le  la  Nouvelle-Ecosse,  du  Nouveau- 
Brunswick,  de  Québec  et  de  l'Ontario.) 

La  superficie  totale  des  grands  lacs  situés  entre 
les  Etats-Unis  et  le  Canada  est  d'environ  95,000 
milles  carrés.  Ces  lacs  sont  :  Ontario  (7,260  m.), 
Érié  (12,000  m.),  H.uron  (26,000  m.).  Supérieur 
(37,000  m.),  Saint-Clair. 

Ontario  :  Simcoe,  Nipissing,  des  Bois,  etc. 

Québec  :  Saint- Jean,  Témiskamingue,  Mistassini, 
Temiscouata,  Saint-Pierre,  Saint-Louis,  etc. 

Nouveau-Brunswick  :  Grand  Lac,  etc. 

Nouvelle-Ecosse  :  l)ras-d'Or,  Ainslio,  etc. 
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2"  Le  groupe  du  Manitoba.  —  Lac  Winnipeg- 
(9,460  m.),  Winnipogosis  (2,086  m.),  Manitoba 
(1,900  111.)  rivière  Water  Hen,  Daupliin,  Nelson, 
rivière  Winnipeg,  Rouge,  Assinilwine,  Qu'Appelle, 
Shell,  Souris,  Saskatchewan. 

3"  Le  groupe  de  la  Saskatchewan- Alberta- Colombie 
britannique.  —  Lac  Athabasca  (2,S42  m.),  grand 
lac  des  Esclaves  (10,719  m.),  grand  lac  à  l'Ours 
(11,820  m.),  Wollaston-Reindeer-Dubaunt,  etc. 

En  Colombie  l)ritaiinique  :  Kootenay  (sur  un 
affluent  de  la  rivière  Columliia),  Lilloet  (sur  un 
affluent  de  la  rivière  Fraser),  Atlin  (Colombie  bri- 
tannique et  Yukon).  Le  plus  grand  est  le  lac  Baleine 
qui  se  déverse  dans  la  rivière  Skeena. 


TITRE  IV. 

Le  littoral. 

Les  seules  côtes  canadiennes  présentant  de  l'inté- 
rêt actuellement  sont  celles  de  l'océan  Atlantique  et 
celles  de  l'océan  Pacifique. 

A.  —  Littoral  Atlantique. 

Nouvelle-Ecosse  : 

Baies  :  P  Baie  de  Fundy  (Annapolis-Mines-Cobe- 
quid-Chignecto)  ; 

2"  Sur  le  détroit  de  Nortbumberland  (baie  Verte, 
Pictou-George)  ; 

3°  Côte  Atlantique  (Cbedabucto,  Halitax,  Lunen- 
bourg",  etc.). 

Caps  :  Cbignecto,  D'Or,  Split,  Saint-George, 
Canso,  Sable,  Breton,  Nord). 

Iles  :  Madame,  Boularderie,  Sable,  Saint-Paul, 
Pictou,  etc. 

Nouveau-Brunswick  : 

Baies  :  des  Chaleurs, Nepisiguit  (l^itliurst),  Cara- 
quet,  Miramiclii. 
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Sur  le  détroit  de  Nortlumiberland  :  Shediac, 
Verte. 

Sur  la  baie  deFundy  :  Cumberland, Saint-Jean, etc. 

Iles  :  Miscou  et  Sliip[)igan. 

Ile  du  Prince-Edouard  : 

Baies  :  Richmond,  Hillsl)orougii,  etc. 
Caps  :  East  Point  et  Nortli  Point. 

Province  de  Québec  : 

Golfe  du  Saint-Laurent. 

Détroit  de  Belle-Isle  et  détroit  de  Cabot. 

Caps  :  Lewis  (au  nord),  Gaspé  (au  sud). 

Beaucoup  de  petites  îles  le  long  de  la  côte  nord 
du  golfe  Saint-Laurent  : 

Mingan,  Sept  Iles,  etc. 

Dans  le  golfe  :  Anticosti,  Brion,  des  Oiseaux,  de 
la  Madeleine,  etc. 

B.   —   Littoral  Pacifique. 

Fjords  ou  entrées  (Inlets). 

Du  nord  au  sud  :  Portland  (canal),  embouchure 
des  rivières  Skeena,  Nass,  Stikine,  etc.,  Dougiass, 
Gardner,  Finlavsen,  Dean,  Burke,  Knight,  Bute  et 
Jervis. 

Iles  :  Vancouver,  archipel  de  la  Reine-Char- 
lotte, Porcher,  Pitt,  Bank,  Princesse-Royale,  King, 
Hunter,  Texada,  etc. 

Détroits  :  de  la  Reine-Charlotte,  de  Johnstone, 
de  Géorgie,  de  Juan  de  Fuca,  de  Dixon,  d'Hécate. 


TITRE  V. 

Le  climat. 

r  Notions  générales  de  climatologie,  appliquées  au 
Canada.  —  Qu'entend-on  par  climat  solaire  et  par 
climat  physique  ? 

Facteurs  du  climat  : 

a)  Température; 

b)  Humidité  (évaporation,  condensation)  ; 

c)  Vents  (réguliers,  saisonniers,  variables, 
locaux). 

Causes  principales  de  modip^ication  des  climats  : 

a)  Altitude; 

b)  Direction  des  vents  dominants; 

c)  Effets  thermiques  de  la  terre  et  de  la  mer  ; 

d)  Courants  maritimes  ; 

e)  Certaines  circonstances  locales  (orientation  des 
montagnes,  nature  du  sol,  végétation,  vents  locaux). 

2"  Caractéristique  du  climat  du  Canada  : 

(f)  Divergence  avec  le  climat  d'autres  endroits 
situés  à  même  latitude  :  Montréal  et  Bordeaux  ; 
Québec  et  Orléans  ;  Vancouver  et  Paris  :  Toronto  et 
Marseille  ; 
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b)  Deux  saisons  nettement  tranchées  (hiver  et  été). 
Saisons  intermédiaires  relativement  courtes  ; 

c)  La  pureté  et  la  sécheresse  de  l'atmosphère 
rendent  les  températures  extrêmes  fecilement  sup- 
portables ; 

d)  Le  climat  varie  dans  les  diverses  provinces, 
suivant  que  celles-ci  sont  rapprochées  ou  éloignées 
de  la  mer,  ou  suivant  qu'elles  sont  ou  non  protégées 
des  vents  chauds  ou  froids  par  des  montagnes  ; 

e)  Vent  prédominant  :  Vent  polaire  du  N.-E., 
S.-O.  dans  le  Saint-Laurent.  Vent  local  :  Chinook; 

f)  Courants  maritimes  : 

Gulf  Stream  ;  courant  du  Labrador  et  Kuro-Sivo. 

3"  Divisions  du  Canada  quant  au  climat  : 
a)  Le  Canada  maritime; 
h)  liC  Canada  oriental; 

c)  Le  Canada  central; 

d)  L'Ouest  canadien; 

é)  Le  Canada  septentrional. 


TITRE     YI. 

La  Constitution  et  le  Gouvernement  ('). 

La  Confédération  fut  formée  en  mars  1867  par 
les  dispositions  d'un  acte  du  Parlement  Impérial  : 
^  The  Britisli  North  America  Act  -^ . 

A  Québec  et  Ontario  s'ajoutent  d'abord  la  Nou- 
velle-Ecosse  et   le    Nouveau-Brunswick  ;  puis,  en 

1870,  le  territoire  compris  entre  le  golfe  d'Hudson 
et  les  Montagnes  Rocheuses  (Manitoba  et  les  terri- 
toires au  N.-O.)  se  range  avec  les  précédents.  En 

1871,  la  Colombie  britannique  et,  en  1873,  l'île  du 
Prince-Edouard  entrent  dans  la  Confédération. 
Enfin,  en  1905,  l'Alberta  et  la  Saskatchewan  (aupa- 
ravant territoires  du  N.-W.),  sont  érigés  en  pro- 
vinces. 

A.  —  Gouvernement  fédéral. 

Le  gouvernement  fédéral  a  dans  ses  attributions 
les  questions  d'intérêt  général  :  commerce,  douanes, 
navigation,    pêcheries,    postes,    armée   et   marine, 


(1)  Ce  chapitre  n'est  pas  li-aité  au  cours  de  Géographie  rcono/nique  du 
Canada  que  nous  avons  l'honneur  de  professer  à  l'Ecole  des  Hautes 
Etudes  commerciales  de  Montréal.  Il  fait  l'objet  d'autres  cours  qui 
figurent  au  programme  de  cette  école. 
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banques,  code  criminel,  recensement,  statistiques, 
lois  concernant  les  sauvages,  etc. 

1''  Le  pouvoir  exécutif  doit,  en  vertu  de  l'acte  de 
1867,  appartenir  au  souverain  de  Grande-Bretagne 
et  d'Irlande.  Celui-ci  est  représenté  au  Canada  par 
le  Gouverneur  général.  Ce  Gouverneur  général 
promulgue  les  lois  votées  parle  Parlement  fédéral, 
au  nom  du  souverain.  Il  a  le  droit  de  «  veto  y,  mais 
en  fait  n'en  a  jamais  usé.  Un  conseil  de  ministres 
fédéraux  ratifie  toutes  ses  décisions. 

Traitement  du  Gouverneur  général  :  10,000  livres 
sterling;  cliaque  ministre  :  7,000  dollars;  le  pre- 
mier ministre  :  12,000  dollars; 

2"  Le  pouvoir  législatif  appartient  à  deux  assem- 
blées : 

a)  Le  Sénat  :  inamovible,  est  composé  de 
87  membres  désignés  par  le  Gouverneur  général  en 
conseil  et  répartis  d'après  le  chiffre  de  la  population 
des  provinces.  Ce  corps  législatif  exerce  une  in- 
lluence  modératrice  ;  il  n'a  ni  le  droit  d'initiative,  ni 
celui  d'amendement  en  matière  financière. 

Traitement  des  sénateurs  :  7,000  dollars; 

h)  La  C'hambre  des  Communes  :  composée  de 
dé})utés  élus  par  le  peuple  pour  un  terme  de  cinq  ans. 
Le  noml)re  de  députés  de  chaque  province  est  pro- 
portionnel au  chiffre  de  sa  population.  Québec  en  a 
invariablement  65  :  c'est  l'étalon.  Le  dernier  recen- 
sement donne  1  député  pour  30,811  habitants. 
Après  les  élections,  lorsque  le  Gouverneur  général 
a  désigné  le  chef  du  Gouvernement,  celui-ci  nomme 
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les  ministres  et  forme  son  ca])inet.  Il  y  u  présente- 
ment 15  départements. 

Traitements  :  l'Orateur  de  la  Chambre  :  4  mille 
dollars;   chaque  membre   :    2,500   dollars    (moins 
15  dollars  par  jour  d'absence)  ;  le  chef  de  l'opposi- 
ion  :  7,000  dollars. 

B.  —  Gouvernement  provincial. 

Chaque  province  du  Dominion  a  dans  ses  limites 
une  administration  qui  lui  est  propre  en  ce  qui  con- 
cerne l'enseignement,  les  municipalités,  les  travaux 
publics  locaux,  l'organisation  des  tribunaux  civils 
et  criminels,  etc.,  et,  en  général,  chaque  province 
règle  ses  affaires  locales  et  dispose  de  ses  revenus, 
pourvu  qu'aucune  décision  locale  ne  contredise  les 
dispositions  des  lois  fédérales. 

A  la  tète  de  chaque  province  est  placé  un  Lieute- 
nant Gouverneur  nommé  par  le  représentant  de  la 
Couronne.  Ses  pouvoirs  ne  sont  pas  très  étendus. 
Les  cabinets  ministériels,  dans  chaque  province, 
sont  composés  de  6  à  7  membres  choisis  dans  la 
majorité  parlementaire . 

Les  provinces  de  ()uébec  et  de  la  Nouvelle- 
Ecosse  ont  chacune  deux  Chambres  (Conseil  légis- 
latif et  Assemblée  législative) .  Les  autres  provinces 
n'ont  qu'une  Assenddée  législative. 

C.  —  Pouvoir  judiciaire. 

Le  plus  haut  tril)unal  du  Canada  est  la  ••  Cour 
Suprême  ?',  à  Otto\\'a,  qui  juge  en  appel  les  causes 
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civiles  et  criminelles  et  les  contestations  d'élection. 
La  seconde  cour  est  celle  de  l'Echiquier,  qui 
s'occupe  de  toutes  les  causes  dans  lesquelles  la  Cou- 
ronne est  immédiatement  intéressée. 

Dans  l'Ontario,  les  tril)unaux  sont  établis  d'après 
le  modèle  des  cours  d'Angleterre.  Leur  organisation 
est  la  même  dans  toutes  les  provinces  anglaises  du 
Canada.  Ils  comprennent  : 

1°  Une  cour  d'appel  permanente  ; 

2"  Une  haute  cour  de  justice. 

Dans  Québec,  il  existe  : 
1"  Une  cour  du  Banc  du  Roi  ; 
2°  Une  cour  supérieure  ; 
3°  Une  cour  de  revision. 

Pour  tout  le  Canada,  les  appels  peuvent  être 
portés  au  Conseil  privé  d'Angleterre. 


TITRE     VII. 
La  Population  et  l'Immigration. 


1.  —  Notions  générales. 

Pour  juger  du  développement  de  la  population 
au  Canada,  il  est  bon  de  remonter  quelque  peu  vers 
les  origines  du  pays. 

Les  débuts  furent  difficiles,  et  pour  des  raisons 
diverses  la  population  ne  s'augmentait  que  faible- 
ment. 

En  France,  le  pouvoir  royal  se  désintéressait  de 
la  nouvelle  colonie. 

Au  Canada,  les  colons  se  trouvaient  aux  prises 
avec  les  difficultés  inhérentes  à  semblable  établisse- 
ment et  ils  devaient,  de  plus,  lutter  sans  cesse  contre 
les  Peaux  Rouges  et  les  Anglais. 

Il  en  résulta  qu'en  1665  il  n'y  avait  que  3  mille 
200  habitants  de  race  blanche  au  Canada. 

Québec  et  Montréal  avaient  chacune  500  à  600  ha- 
bitants. 

Il  y  avait,  en  outre,  environ  14,000  Indiens  dans 
la  partie  explorée  alors. 

En  1762  (Traité  de  Paris  :  cession  du  Canada  à 
l'Angleterre),  les  colons  étaient  à  plus  de  120,000, 
dont  à  peu  près  65,000  Canadiens-Français. 

Pendant  un  siècle,  l'apport  de  l'immigration  fut 
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très  faible,  mais  la  population  canadienne-française 
s'accrut  cependant  par  suite  de  l'excédent  des  nais- 
sances sur  les  décès. 

L'immigration  s'accentua  après  1867  (établisse- 
ment de  la  Confédération). 

En  1871,  le  premier  recensement  fédéral  fut  fait 
et  celui-ci  accusa  au  Canada  une  population  de 
3,485,761  âmes.  Depuis  lors,  tous  les  dix  ans  il  est 
fait  un  nouveau  recensement  de  la  population. 

En  1881,  le  Canada  compte  4,324,810  habitants. 


1891, 
1901, 
1911, 


4,833,239 
5,371,315 
7,206,643 


L'augmentation  de  1901  à  1911,  est  donc  de 
1,835,328  habitants. 

En  1911,  la  population  est  répartie  sur  le  terri- 
toire du  Canada  de  la  façon  suivante  : 


DIVISIONS 
TERRITORIALES. 


Chiflre 

de  la 

population. 


Popula- 
tion 
relative. 


Augmen- 
tation ou 

diminution 
de 

1901  à  1911. 


Ontario 

Québec 

Saskatchewan.     .     . 
Nouvelie-Ecosse  .... 

Manitoba 

Colombie  britannique  .     . 

Alberta  

Nouveau-Brunswick  .  . 
Ile  du  Prince-Edouard  . 
Territoire.s  du  Nord-Ouest 
Yukon    

Canada  


2.523,274 

2,003,232 

492,432 

492,338 

455,614 

.392,480 

374,663 

351,889 

93,728 

18,481 

8,512 


,206,643 


9.67 

5.69 

1.95 

22.98 

6.18 

1.09 

1.47 

12.61 

42.91 


340,327 
.354.334 
401.153 

32,764 
200,403 
213.823 
301,641 

20,769 

—  9.531 

—  1,648 

—  18,707 


1.93 


l,8a5,328 


Population  urbaine  et  rurale  en    191! 


DIVISIONS 
TERRITORIALES. 


POPULATION 


Rurale. 


Urbaine. 


Diflerences 

avec  le  recensement 

(le  1901 


Population 
rurale. 


Population 
urbaine 


Albcrta 

Colombie  britannique   . 

Manitoba 

Nouveau-Brunswick.     .    . 
Nouvelle-Ecosse    .... 

Ontario 

Ile  du  Prince-Edouard.     . 

Québec 

Saskatchevvan 

Yukon     

Territoires  du  Nord-Ouc^t. 

Canada  ....  .     . 


232,726 

188,796 

255,249 

252,342 

306,210 

1,194,785 

78,758 

1,032,618 

361,067 

4,647 

18,481 


3,925,679 


141.937 
203,684 
200,365 

99,. 547 

186,128 

1,328,489 

14,970 

970,614 

131,365 

3,865 


3,280,964 


+180,327 
+100,318 
+  70,. 511 

—  1,493 

—  23,981 

—  52,184 

—  9,546 
+  39,951 
+287,  a38 

—  13,430 

—  1,285 


-576, 16:3 


121,314 

113,505 

129,892 

22.262 

56,745 

392,511 

15 

314,383 

113,815 

5,277 


+1,259,165 


Répartition  de  la  population  par  sexes  en  19 


DIVISIONS  TERRITORIALES. 

Hommes. 

Femmes. 

Diflerence 

Albcrta 

Colombie  britannique 

223,989 

251,619 

250,056 

179,867 

251,019 

1,299,290 

47,069 

1,011,502 

291,730 

6.508 

9,346 

150,674 

140,861 

205,558 

172,022 

241,319 

1,223,984 

46,659 

991,730 

200,702 

2,004 

9.135 

73,315 

110,758 

44,498 

7,845 

9,700 

75,306 

410 

19,772 

91,028 

4,504 

211 

Noiiveau-Brunswiclï 

Nouvelle-Ecosse 

Ontaxio 

Ile  du  Prince-Edouard 

Québec 

Saskatcliewan 

Territoires  du  Nord-Ouest     .... 
Canada  

3,821.995 

3.384,648 

437,347 

32 


-     rt 


33  — 


B 
o 


C6 


O 


-^ 

--C 

C3 

-<1" 

O 

(^ 

t^ 

'^ 

co 

ICI 

Ci 

co 

(^ 

{— 

1 

'.o 

^ 

:c 

(~- 

oî 

O 

•* 

°i 

» 

cC 

,^ 

ira 

cc 

-'l' 

00 

co 

00 

^ 

co 

C>i 

X 

(>j 

-* 

-* 

•-0 

co 

co 

z 

o 

o 

o 

c 

o 

CO 

«•*! 

o 

G^ 

(>* 

co 

co 

^ 

*^ 

IS 

ro 

^ 

(- 

Cl 

o 

t- 

o 

c 

-XJ 

oo 

Oi^ 

co 

t^ 

ce 

(> 

t-- 

Cl 

s^ 

00 

o' 

t~z 

>!? 

'O 

^-^ 

•^ 

(N 

m 

\n 

■^ 

-51< 

co 

(N 

5i 

O 

■^ 

oc 

in 

?y 

c: 

s 

C3 

g 

«r 

fo      r^ 

S 

S 

o 

^ 

-* 

m 

c 

-'* 

c 

^H 

'X) 

co 

f^ 

a> 

O 

y: 

!a: 

c 

t- 

QC 

to 

oo 

co 

i^ 

,^ 

oc 

oc 

t- 

-<* 

~=«< 

•w 

-z: 

a 

. 

;j 

— 

z 

_E 

' 

^ 

c 

o 
se 

1 

— . 

t- 

o 

c 

1 

c 

c- 

1 

o 

o 
> 

3 

et 

1 

o 

C 

< 

3 

- 

n 

■^ 

c 

O 

^ 

^ 

a 

c 

ë 

c* 

)     c 

c 

j      C 

'     ;?: 

~ 

< 

-yj 

w 

j 

0          c 

c 
o 

c 
c 

c 

> 

s 

c 
r 

ri 
1 

'i 

â 
Z 

1 

■s 

5 

s 

t 

* 

1-5 

34  — 


05 


o 
o 
o 


o 


es 


■73 


!3 
Oh 
O 


I    I 


o        5^        (M        à-T 


C3i        G^        O 


0<  -r-c  '^ 


CO        Gvj        Oi 


S 


!>i     00     r^     u-î 


OO        00        GO        00        t- 


n     -      == 


'S     s     s     ° 


f^      --^      <j 


tf      P!      B      M 


a    O     z     ?:     c 


—        o       ^ 


—  35 


^ 

^ 

30 

~* 

00 

0 

f^ 

0 

^ 

0^ 

co 

•* 

5^ 

liO 

o 

(— 

f^ 

in 

0 

co 

■;> 

0 

co 

t- 

1 

co 

■■o 

0 

VT 

1 

o* 

1 

(X 

l~ 

■5 

co 

0 

cr> 

30 

«0 

3^- 

f- 

03 

y.) 

^H 

(>* 

03 

CO 

t^ 

-4 

? 

10 

0 

rr. 

C75 

■~o 

•0 

CO 

-0 

-* 

03 

S 

X) 

(>< 

■30 

3> 

0 

t— 

«!I< 

c^ 

CO 

•-D 

sT 

■^ 

--0 

in 

-<r 

œ. 

l— 

■<^ 

30 

0 

0 

» 

fH 

00 

.^ 

>o 

.^ 

en 

■,o 

03 

30 

03 

.^ 

03 

co 

!X 

f^ 

03 

lO 

t- 

n 

05 

co 

a> 

-0 

30 

-* 

-.1" 

lO 

0 

TO 

0 

,^ 

m 

08 

1» 

a; 

1.0 

GO 

(>« 

-* 

r^t 

03 

f- 

^ 

m 

0 

00 

0 

03 

10 

0 

03 

ÎO 

"i. 

0 

-TT 

--•r 

î2 

co 

CO 

co 

(N 

OJ 

>>< 

0^ 

^ 

^ 

^ 

^ 

0 

0 

0 

2 

-J  -J  V  o 

c     c     i»    c 


1  I 


ta     M 


5      .2,      cj      > 

S     §     2     I 


~     -^    < 


=  =  1   i   g 


s     t:     es      =      c      o     -3 
o       o      J=       -      ^      «       « 

S     f^     o     yj     o     p-^     c 


36  — 


5.  —  Répartit 

Sujets  britannique 
Français  .  .  . 
Allemands  .  . 
Austro-Hongrois 
Scandinaves  .  . 
Indiens  .  .  . 
Juifs  .... 
Hollandais  .  . 
Italiens  .  .  . 
Russes. 

Polonais   .     .     . 
Chinois     .     .     . 


on  quant  à  la  nationalité  ou  à  l'origine. 


3,896,985 

2,054,890 

393,320 

129,103 

107,535 

105,492 

75,681 

54,986 

45,411 

43,142 

33,365 

27,774 


Nègres 

Finlandais     .     .     .     . 

Belges 

Japonais   

Suisses 

Bulgares  et  Roumains . 

Turcs 

Grecs 

Indous 

Divers 

Non  dénommés  .     .     . 


16,877 

15,497 

9,593 

9,021 

6,6.25 

5,875 

3,880 

3,594 

2,342 

18,310 

147,345 


Les  races  britanniques  comprennent  54.07  p.  c.  de 
la  population  totale. 

Les  races  britanniques  et  françaises  réunies  font 
les  82.5  p.  c.  de  la  population  totale. 

6.  —  Remarques  quant  à  la  répartition  des  éléments 
principaux. 

V  Sur  les  3,896,985  sujets  britanniques,  il  en 
est  1,927,099  qui  résident  dans  l'Ontario  et  316,103 
dans  Québec. 

En  revanche,  sur  les  2,054,890  Français,  il  en 
est  1,605,335  dans  Québec  et  202,442  dans  l'On- 
tario. 

De  plus  la  population  globale  de  Québec  est,  en 
1911,  de  2,002,712; 

2°  L'immigration  ne  se  développe  réellement  qu'à 
partir  de  1899  ; 

3°  En  1912  et  1913  la  proportion  des  sujets  bri- 
tanniques et  américains  immigrés  au  Canada  est  de 
72  p.  c.  du  total. 
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L'année  fiscale  clôturée  fin  mars  1913  compte 
402,232  immigrants  dont  150,542  sujets  britan- 
niques, 139,009  des  États-Unis,  112,681  d'autres 
nations. 


4°  Réglementation. 


a)  de  l'immigration  chinoise  et  japonaise. 
Les  motifs  de  cette  réglementation  ; 
Les  moyens  employés  ; 
Les  résultats  obtenus. 


Nombre  de  Chinois  établis  au  Canada  en  1 901  et  en  19 1 1 . 


DIVISIONS  TERRITORIALES. 


1901 


1911 


Diflerence 


Alberta, 

Colombie  britannique  .     . 

Manitoba 

Nouveau-Brunswick.    .     . 
Nouvelle-Ecosse  .... 

Ontario 

Ile  du  Prince-Edouard     . 

Québec 

Saskatchewan      .... 

Yukon    

Territoires  du  Nord-Ouest 

Canada  


235 

14,885 

206 

59 

106 

732 

4 

1,037 

41 


17,312 


1,787 

19,568 

885 

93 

134 

2,766 

6 

1,578 

957 


27,774 


1,552 

4,683 

674 

39 

28 

2,034 

2 

541 

916 

7 


10,462 


b)  Etablissement  des  Indous  au  Canada. 

c)  Le  Parlement  a  voté  le  «  Lnmigration  Act  ^ 
(en  1906)  interdisant  l'entrée  au  Canada  des  immi- 


grants «  non  désirables 


Cette  catégorie  comprend  les  infirmes  dépourvus 
de  moyens  permanents  d'existence,  les  indigents, 
les  repris  de  justice  et  les  personnes  de  mauvaises 
mœurs. 
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Religions  principales. 


CULTES. 


Nombre 
d'adhérents. 


Catholique  Romain 

Presbytérien 

Méthodiste 

Anglican 

Baptiste 

Luthérien 

Grec 

Isxaédfite 

Mennonit« 

Orientaux    (Mahométans,   Bouddhistes,   Shintofetes 
etc.) 

Armée  du  Salut 

Mormons 

Doukhobors 


2,833,041 
1,115,324 

1,079,892 

1,043,017 

382,(366 

229,864 

88,507 

74,564 

44,611 

28,418 
18,834 
15,971 
10,493 
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Graphique  n»  3.  —  L'immigration  au  Canada  depuis  1897. 


TITRE    VIII. 


L'Agriculture. 

P  A  rheure  actuelle,  le  Canada  est  encore  et  surtout 
un  pays  agricole. 

Preuves  : 

a)  Les  exportations  de  produits  agricoles  aug- 
mentent chaque  année. 


ANNÉES. 

Produits 
agricoles. 

Produits 
animaux. 

Total. 

Totaux 
d'exportation. 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

am 

38,4(39,961 

57,296.667 

95,766,628 

191,894,723 

1910 

102.347,694 

54.696,630 

157,044,324 

301,. 358, 529 

1911 

90,059,113 

53,053,837 

143,112,950 

297,196,365 

1912 

115.454,486 

49,220.897 

1&4,675,383 

315,317,250 

1913 

158.955,695 

45,773,227 

204,728,922 

393,232,a57 

1914 

1915 

1916 

Il  faut  ajouter  à  ces  chiffres  la  valeur  des  produits 
agricoles  consommés  au  Canada. 

b)    Le  rendement    des  cultures    augmente  sans 
cesse  : 
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En  1900  le  rendement  est,  en  dollars,  de  360,000,000  i 
„  1910  "  "  532,992,100  j     Augmentation. 

"  1911  "  '•  565,711,600  1     Diminution  par 

"  1912  "  »  511,951,100         baisse  de  prix. 

..  1913 
»  1914 
"  1915 
"  1916 

c)    La   superficie  des   terres   mises   en    culture 
augmente  aussi  : 


En  1896  il  y  avait    2.500,000  acres  sous  culture. 


»  1910 

" 

3  ,065,556  '• 

"  1911 

32,853,074  " 

"  1912 

- 

32,449,420  ^ 

"  1913 

.. 

~ 

»  1914 

- 

- 

'•  1915 

" 

,. 

"  1916 

,. 

.. 

Fléchissement  dû 
une  très  mauvaise 
saison  d'été. 


2"  Quelques  remarques  générales  concernant  l'agri- 
culture en  Canada. 

a)  Il  se  produit  au  Canada,  comme  dans  tous  les 
pays  de  grande  culture,  une  sélection  yiaturelle  et 
une  répartition  agricole  suivant  certaines  conditions 
de  climat,  de  nature  du  sol  et  d'aptitudes  des 
colons-fermiers. 

h)  Il  y  a  disproportion  considérahle  entre  le  chiffre 
de  la  pyroduction  agricole  canadienne  et  celui  de  la 
consommatio7i.  Forcément  le  Canada  doit  songer  à 
l'exportation  de  ses  produits  agricoles.  La  recherche 
des  débouchés  s'impose  donc  impérieusement.  Jus- 
qu'à présent  le  marché  anglais  absorl^e  la  plus 
grande  partie  des  produits  agricoles  exportés  du 
Canada.  Il  y  a  cependant  beaucoup  d'autres  pays 
susceptibles  de  devenir  bons  clients  du  Canada  pour 
ces  marchandises. 
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c)  On  estime  à  '^3(3,680,000  acres  la  superficie  des 
terres  propres  aux  cultures.  Ce  chiffre  est  à  rajDpro- 
cher  de  celui  que  nous  donnons  plus  haut  quant  à  la 
superficie  des  terres  actuellement  mises  sous  culture. 

d)  Malgré  l'augmentation  annuelle  de  la  produc- 
tion agricole,  la  part  pjroportionnelle  de  Vagriculture 
dimimie  dans  la  production  économique  du  Canada, 
c'est-à-dire  dans  l'ensemble  des  sources  de  richesses 
du  pays. 

La  comparaison  de  la  valeur  des  produits  des  trois 
principaux  facteurs  actuels  de  cette  production  écono- 
mique est  édifiante  à  ce  sujet  (voir  tableau  ci-contre)  : 

e)  L'emploi  des  machines  agricoles  s'est  généralisé 
au  Canada.  Il  permet  la  mise  en  valeur  d'étendues 
beaucoup  plus  considérables  qu'auparavant  ; 

f)  Voïseignement  agricole  se  répand  et  sous  son 
influence  on  voit  s'améliorer  les  méthodes  de  culture 
employées  par  les  fermiers  ; 

g)  Le  gouvernement  fédéral  et  les  gouvernements 
provinciaux  accordent  des  concessions  de  terres  gra- 
tuites dans  certaines  conditions. 

Le  territoire  réservé  aux  concessions  est  divisé  en 
Toumships,  unités  conventionnelles  se  décomposant 
en  '^6 sections  de  640  acres. Ces  sections  se  sulxlivisent 
en  quarts  de  sections  ou  ho?nesteads,  la  superficie  de 
chacun  de  ces  derniers  est  donc  de  160  acres. 

D'après  la  loi  des  concessions  fédérales  toute  per- 
sonne âgée  de  18  ans  révolus  peut  demander  la  con- 
cession d'un  homestead.  Le  colon  est  mis  immédiate- 
ment en  possession  de  son  nouveau  domaine,  mais  il 
n'en  obtient  la  propriété  qu'après   avoir   acquitté 
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Valeur  de  la  production  agricole. 
'^^^^tI  Valeur  de  la  production  minière. 


Graphique  n"  4.  —  La  production  agricole  et  la  production  minière 
dans  les  diverses  provinces  du  Dominion  pendant  l'année  1911  (en  millions 
de  dollars). 
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certaines  obligations  de  résidence,  de  mise  sous 
culture,  etc. 

Le  titulaire  d'un  homeslead  peut  emprunter  sur  sa 
terre,  avant  d'en  avoir  acquis  la  propriété  définitive. 

Le  régime  des  concessions  provinciales  ne  ditï'ère 
guère  de  celui  des  concessions  fédérales. 

3"  Les  cultures  principales  sont  : 

a)  Les  céréales. 

Elles  occupent  la  première  place  parmi  les  cul- 
tures canadiennes  et  se  cultivent  dans  toutes  les 
provinces,  mais  leur  importance  est  variable. 

Les  principales  céréales  cultivées  au  Canada  sont  : 
le  bJé,  le  seigle,  Vorge,  le  sarrazin,  le  maïs, 
Ycixoine,  le  houblon. 

b)  Les  plantes  fourragères. 

Elles  comprennent  surtout  le  foin,  le  trèfle  et  la 
luzenie,  cette  dernière  tait  des  progrès  rapides  ;  les 
avantages  de  sa  culture  sont  considérables. 

c)  La  culture  maraîchère. 

Elle  se  développe  surtout  aux  environs  des  gran- 
des villes  :  Montréal,  Toronto,  Québec,  aussi  dans 
les  districts  ontariens  de  Wentwortli  et  de  Prince- 
Edouard  et  dans  le  comté  de  Missisquoi  (province 
de  Québec). 

Presque  tous  les  légumes  se  produisent  au 
Canada.  Les  statistiques  ne  donnent  pas  de  relevés 
pour  chacun  d'eux. 

cl)  Les  plantes  industrielles. 

Le  lin  et  le  chanvre  sont  cultivés  surtout  pour  la 
graine.  Les  filtres  de  lin  produites  au  Canada  sont 
de  qualité  inférieure  à  cause  du  rouissage  qui  se  fait 
sur  le  sol. 
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La  betterace  à  sucre  que  l'on  s'efforce  depuis 
quelques  années  de  cultiver  en  diverses  provinces. 

Le  tabac.  —  Production  faible,  mais  cependant  en 
progrès  sur  les  années  précédentes/Bons  résultats 
obtenus  dans  les  comtés  d'Essex  (tobacco  farms)  et 
de  Kent  en  Ontario,  dans  les  districts  au  nord  de 
Montréal  (comtés  de  Joliette,  Deux-Montagnes, 
l'Assomption,  Montcalm,  etc.)  et  dans  le  groupe  de 
Rouville  (rive  sud  du  Saint-Laurent).  La  province 
de  Québec  est  le  producteur  principal. 


Production  de  tabac  par  provinces. 


PROVINCES. 

1901 

1911 

Ile  du  Prince-Edouard 

Nouveau-Brunswick 

Nouvelle-Eco.sse 

Québec 

Livres. 

30,994 

587 

560 

7,655,975 

3,503,739 

6,365 

61,380 
6.682 

Livres. 

10,095,fi01 
■7,490,211 

-Manitoba 

.Sa.skafchewan 

Albcrta 

Colombie  Britannique 

Total.     .     . 

11,266,732 

— 

4°  Le  bulletin  de  "  Statistique  Mensuelle  -^  publié 
à  Ottawa  par  le  Bureau  des  Recensements  et  Sta- 
tistiques (Ministère  du  Commerce)  donne  dans  son 
n"  65  du  mois  de  décembre  1913  les  statistiques 
suivantes  concernant  la  superlicie  des  terres  embla- 
vées par  les  cultures  principales  ainsi  que  la  valeur 
des  récoltes  obtenues. 
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6°  L'arboriculture  fruitière. 

Celle-ci  occupe  une  place  importante  dans  la 
production  agricole  du  Canada.  Les  fruits  s'ex- 
portent chaque  année  pour  des  sommes  considérables. 
Leur  réputation  est  bien  établie  sur  les  marchés 
étrangers. 

Les  pommes  représentent  les  9/10  de  la  produc- 
tion fruitière  du  Canada  (voir  les  chitï'res  d'exporta- 
tion au  chap.  du  Commerce). 

Les  provinces  qui  produisent  le  plus  de  fruits 
sont  :  l'Ontario,  la  Nouvelle-Ecosse  et  Québec,  aux- 
quelles il  faut  ajouter  à  présent  la  Colombie  britan- 
nique. 

Dans  l'Ontario  les  districts  ])rincipaux  sont:  Brant, 
Durham,  Lincoln,  Niagara,  Elgin,  Wentworth,  Hal- 
dimand,  Halton,  Norfolk,  Northuml)erland,  Prince- 
Edouard,  Welland  et  York. 

Dans  Québec  :  Laval,  Jacques  Cartier,  Chateau- 
guay.  Lac  Saint-Jean,  Deux-Montagnes,  Rou- 
ville,  etc. 

■    En  Nouvelle-Ecosse  :  King's  et  Annapolis. 

En  Colombie  britannique  :  New  Westminster,  la 
Vallée  de  l'Okanagan,  Yale-Caribou,  Kootenay. 

La  production  des  fruits  au  Canada  est  la  sui 
vante  d'après  les  deux  derniers  recensements  (en 
boisseaux)  : 
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ONTARIO. 


OUÉBEC. 


FRUITS. 


1901 


Pûiniiuv 
Pêclies 
Poires 
Prunes 

Cerises 


Pommes 

Pêches 

Poires 
Prunes 
Cerises 


i:3,G;n,264 

539,482 
487,759 
337,108 
132,177 


1911 

6,250,672 
506,358 
378,410 
251,379 
130,297 


NOUVELLE-ECOSSE. 


2,065,104 

3,231 

14,881 

28,931 

16,669 


1,666,382 

1,044 

23,506 

16,982 

9,706 


1901 

2,025,113 

17 

3,275 

122,648 

150,690 


1911 

1,481,239 

1,4.59 

4,884 

54,115 

4ô,.380 


COLOMBIE 
BRITANNIOI  K. 


240,561 

2,540 

25,a58 

58,214 

14,439 


575,377 
44,032 
51,000 
80,443 
27,414 


Ces  statistiques  indiquent  une  Ijaisse  considérable 
dans  la  production  des  fruits  sauf  en  Colombie  l)ri- 
tannique. 

Il  faut  ajouter  à  ceux  qui  précèdent  toute  la  série 
des  "  Petits  fruits  w,  tels  que  groseilles,  fraises,  etc. 

La  culture  de  la  vigne  est  presque  entièrement 
localisée  dans  les  districts  méridionaux  de  l'Ontario 

Production  du  raisin. 


PROVINCES. 


1901 


1911 


Ontario 

Québec 

Nouvellc-I'leossc  .     . 
Colombie  l)ri(anniquc 


Livres. 

Livres. 

23,156,478 

22,036,157 

995,849 

217,761 

5,rvi3 

24,231 

30,182 

34,821 
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(surtout  Lincoln  et  Welland).  On  produit  aussi  du 
raisin  dans  Québec,  Nouvelle-Ecosse,  Colombie 
britannique,  mais  en  quantité  beaucoup  moindre. 

Depuis  quelques  années  il  existe  au  Canada  des 
coopératives  et  syndicats  de  producteurs  de  fruits, 
des  associations  pourremballage  des  fruits,  la  recher- 
che des  débouchés,  des  bourses  aux  fruits,  etc. 


TITRE  IX. 


L'Elevage  et  les  industries  qui  en  dérivent. 


A.  —  L'Elevage  proprement  dit. 

L'élevage  occupe  le  second  rang  dans  l'ensemble 
de  la  production  agricole  canadienne. 

1"  Elevage  des  chevaux. 

Les  chevaux  du  Canada  appartiennent  aux  races 
suivantes  :  Clydesdale,  Shire,  Percheronne ,  Arden- 
naise,  Branco,  Canadienne. 

Nombre  de  chevaux  au  Canada. 


DIVISIONS  TERRITORIALES. 


1891 


1901 


1911 


Ik'  ihi  l'rince-Edouarcl.     .     . 

NouveUe-Ecosse 

Nouveau-Brunswick      .     .     . 

Qiiébi'o 

Ontario 

Manitoba 

Saskatchewan 

Alberta  

Colombip  britanniqiio  .     .     . 
Territoires 

Total  pour  le  Canada 


37,392 

33,731 

35,935 

65,047 

62.508 

61,355 

59,773 

61,789 

65,458 

344,290 

320,673 

369,237 

771,838 

721,138 

811,585 

86,735 

163,867 

280,374 

— 

— 

365,500 

— 

— 

317,000 

44,521 

37,325 

57,415 

60,976 

176,462 

- 

1,470,572 

1,577,493 

2,363,a59 
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2"  Elevage  des  bovidés. 

Le  Canada  réalise  des  progrès  dans  ce  genre 
d'élevage,  au  moins  en  ce  qui  coiicerne  le  nombre  de 
têtes  de  bétail  composant  les  troupeaux.  Ces  progrès 
sont  surtout  marqués  dans  les  provinces  de  l'ouest. 

Comme  les  cliiffres  que  nous  donnons  page  67  le 
prouvent,  la  proportion  des  vaches  laitières  à  l'en- 
semble du  gros  bétail  est  beaucoup  plus  élevée  dans 
les  provinces  de  l'est  que  dans  celles  de  l'ouest.  Ceci 
indique  que  dans  l'est  l'industrie  laitière  est  plus  en 
honneur  que  l'élevage  proprement  dit,  des  animaux 
de  boucherie  et  autres,  et  que  dans  l'ouest,  au  con- 
traire, c'est  l'élevage  pur  et  simple  qui  l'emporte. 

Le  bétail  élevé  au  Canada  appartient  aux  races 
suivantes  :  Jeisey,  Ayrshii-e,  Holslciu,  Canadien. 

3"  L'élevage  des  porcs. 

La  race  porcine  est  représentée  dans  les  statis- 
tiques par  les  chiffres  suivants  : 


DIVISIONS  TERRITORIALES. 


1891 


1901 


1911 


Hp  du  Prince-Edouard, 
Nouvelle-Ecosse  .  .  . 
Nouveau-Brunswick 

Québec 

Ontario 

Manit-oba 

Saskatchewan.     .     . 
Alberta  ...          .     . 
Colombie  britannique . 
TerritoirevS 

Canada  


42,629 
48,048 
50,945 
369,608 
1,121,396 
54,177 


30,764 
16,283 


1,733,850 


48,007 
45,405 
51,763 

404,163 
1,562,696 

126,459 


41,419 
73,916 


2,353,828 


56,377 

63,322 

87.391 

793,348 

,864,165 

188,416 

130,300 

149,400 

33,604 


3,306,323 
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Nombre  de  têtes  de  bétail  au  Canada. 


DIVISIOINS  TERRITORIALES. 


1891 


1901 


1911 


Ile  du  l'riiice-Eduiuiid  : 
Vaches  laitières  .  .  .  . 
Autres  bestiaux  .... 


Nouvelle-Ecosse  : 
Vaches  laitières  . 
Autres  bestiaux  . 


Nouveau-Brunswich 
Vaches  laitières  .     . 
Autres  bestiaux  .     . 


Québec  : 
Vaches  laitières 
Autres  bestiaux 


Ontario  : 
Vaches  laitières 
Autres  bestiaux 


Maiiitoba  : 
Vaches  laitières  . 
Autres  bestiaux  . 

Saskatclicwan  : 
Vaches  laitières  . 
Autres  bestiaux  . 

Albcrta  : 
Vaches  laitières  . 
Autres  bestiaux  . 


Colombie  britannique  : 
Vaches  laitières  .     .     . 

Autres  bestiaux  ... 


Territoires  : 
Vaclics  laitières  . 
Autres  bestiaux  . 

Canada  : 
Vaches  laitières  . 
Autres  bestiaux  . 


45,849 
45,846 

141,684 

183,088 

106,649 
98,043 

549,544 
419,768 

876,167 
,064,506 

82,712 
147.984 


17,504 
109,415 

37,  œ3 
194,824 


1,857,112 
2.263,474 


56,437 
56.342 

138.817 
177.357 

111,084 
116,112 

767,825 
598,044 

1,065,763 
1,422,043 

141,481 
208,405 


24,535 
100,467 

102,735 
489,004 


2,408,677 
3,167,774 


52.109 

68.287 

129,:W2 
158,122 

108.532 
113,659 

753,134 

697,860 

1,032,979 
1,471,694 

155,337 
279,776 

143,600 
444,700 

134,000 
956,300 

33,953 
105,230 


2,542,946 
4,295.628 
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En  1911,  l'augmentation  est  surtout  sensible 
dans  les  provinces  d'Ontario  et  de  Québec.  En 
général  elle  est  considérable  partout  sauf  en 
Colombie  britannique  où  il  y  a  diminution. 

Les  races  de  porcs  qui  font  l'objet  d'un  élevage 
au  Canada  sont  les  : 

Berkshire,  White  Chester,  Tamworth  et  York- 
shire. 

4"  L'élevage  du  mouton. 

Dans  l'ensemble  du  Canada,  et  au  contraire  des 
élevages  précédemment  cités,  l'élevage  du  mouton 
diminue  : 


DIVISIONS  TERRITORIALES. 


1891 


1901 


1911 


Ile  du  Prince-Edouard 
Nouvelle-Ecosse  -     . 
Nouveau-Brunswick 

Québec 

Onta.rio 

Manitoba   .... 
Saskatchewan.     .     . 

Alberta. 

Colombie  britannique 
Territoires  .... 

Canada  


147,372 
331,492 
182,941 
730,286 
1,021,769 
a5,838 


49,163 
64,920 


2,563,781 


125,546 
285,244 
182,524 
654,503 
1,046,456 
29,464 


33,350 
153,152 


2,510,239 


91,232 

220,907 
158,216 
637.062 
743,483 

37,322 
111,300 
179,200 

39,272 


2,217,994 


Dans  les  provinces  de  l'est,  les  pâturages  sont  de 
plus  en  plus  absorbés  par  l'industrie  laitière  et  les 
plantes  fourragères  destinées  à  l'alimentation  du 
gros  bétail.  De  plus  l'orge,  le  maïs  et  l'avoine 
accaparent  tous  les  terrains  libres  et  ceux  aban- 
donnés par  le  blé. 
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Résultat  :  forte  diminution  du  troupeau  de 
moutons  élevé  dans  les  provinces  de  l'est  (surtout 
dans  l'Ontario). 

En  général  d'ailleurs,  sauf  dans  certains  pays 
convenant  spécialement  à  l'élevage  du  mouton, 
celui-ci  n'est  avantageux  aux  colons  que  tant  que 
les  terrains  en  friche  sont  nombreux. 

Les  moutons  élevés  au  Canada  appartiennent 
pour  la  plupart  aux  races  suivantes  : 

Southdow)i,  Sh/'opshire,  Lincoln  et  Leiceste)'. 

5"  Les  volailles  et  autres  animaux  de  basse-cour. 

Cette  rubrique  comprend  les  poules  et  les  poulets, 
les  canards  domestiques,  les  oies,  les  dindons,  etc. 

Les  volailles  sont  élevées  au  Canada  en  nombre 
relativement  considérable  et,  en  dix  ans,  les  progrès 
sont  tels  que  leur  chiffre  est  presque  doublé. 

Les  deux  provinces  que  cet  élevage  intéresse  le 
plus  sont  Ontario  et  Québec. 

Voici  d'ailleurs  les  données  des  deux  derniers 
recensements  : 
Nombre  de  volailles  élevées  dans  les  fermes  du  Canada. 


DIVISIONS  TERRITORIALES. 

1901 

1911 

Ile  du  Princ«-Edouajii 

515,399 

697,292 

Nouvelle-Eco.sse 

738,125 

910,408 

Nouveau-Brunswick 

648,893 

914,868 

Québec 

3,066,304 

4,823,472 

Ontario 

9,632,961 

13,217.146 

Alanitoba 

1,098,920 

277,085 

2.441,655 

Saskatcliownii 

3,242.820 

AlberU 

238,040 

2,340,221 

Colombie  britannique 

Canada  

346,480 

967,841 

16,562,307 

29,555,723 
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Qu'iit  aux  dindons,  oies  et  c(nuu'ds  domestiques, 
ce  sont  aussi  les  provinces  d'Ontario  et  de  Québec 
qui  en  élèvent  le  plus  grand  nombre. 

L'augmentation  en  dix  ans  est  très  sensible  pour 
ces  divers  animaux  de  basse-cour.  (Voir  tableau 
page  71.) 

iT  Les  abeilles. 

En  1*J11  il  y  avait  au  Canada  1<*^  1,920  ruches 
d'abeilles,  contre  190,426  en  1901. 

La  répartition  de  ces  ruches  entre  les  diverses 
provinces  est  la  suivante  : 


DIVISIONS  TERRITORULES. 


1901 


1911 


Ile  du  Priiicc-Eilouard 
Nouvelle- Ei'osse  .     . 
NoLiveau-Brunswick 

Québec. 

Ontario 

Manitobn    .... 
Saskatcliewaii.     .     . 

Alberfa 

Colombie  britannique 

Canada  


100,426 


52ri 

'.t/O 

989 

1,236 

3,290 

2,744 

6r),986 

45,42!) 

116.403 

124,2:37 

735 

2,841 

24 

253 

89 

414 

2,384 

3,796 

1S1,92U 


7-  Elevage  des  animaux  à  fourrures. 

Lidustrie   nouvelle   au    Canada,    mais   dont    les 
progrès  sont  extraordinairement  rapides. 

Causes  de  son  développement  : 

a)  Succès  des  premiers  éleveurs  de  renards  noirs 
et  argentés; 
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b)  Les  hauts  prix  payés  pendant  les  dernières 
années  pour  la  pelleterie  ; 

c)  La  menace  d'extinction  de  beaucoup  de  races 
d'animaux  portant  fourrure; 

d)  La  demande  croissante  de  belles  fourrures 
par  suite  de  l'augmentation  de  la  fortune  privée  et 
du  luxe  dans  les  parures. 

Les  élevages  d'animaux  à  fourrures  qui  ont 
actuellement  le  plus  de  succès  sont  ceux  des  renards 
noirs,  argentés,  croisés,  etc.,  qui,  depuis  quelques 
années,  se  font  dans  la  province  de  Québec,  dans 
les  provinces  maritimes,  dans  l'Ontario,  et  môme 
dans  les  provinces  de  l'ouest. 

A  côté  des  premiers  éleveurs,  opérant  pour  leur 
compte  personnel,  de  nombreuses  compagnies  se 
sont  formées  pour  faire  l'élevage  des  renards  noirs 
en  captivité.  Leurs  succès  dans  cette  1)ranclie  et  les 
hauts  dividendes  qu'elles  paient  à  leurs  actionnaires 
sont  de  sûrs  garants  du  développement  de  cette 
industrie  qui  s'établit  au  Canada  sur  des  bases  très 
solides. 

Les  autres  animaux  à  fourrures  que  l'on  élève 
aujourd'hui  au  Canada  sont  :  les  mouffettes,  les 
visons,  les  ratons  laveurs,  les  pékans,  les  castors  et 
les  rats  musqués.  On  cherche  aussi  à  élever  en 
captivité  les  martres,  les  loutres  et  les  chats 
sauvages. 

On  ne  possède  pas  de  données  exactes  actuelle- 
ment, quant  au  nombre  de  ces  animaux  élevés  au 
Canada. 


—  7.3  — 


B. 


Les  produits  de  l'élevage. 


1"  Bétail  sur  pied. 

Comprend  les  bœufs,  les  porcs  et  les  moutons 
vendus  vivants  à  la  ferme,  mais  presque  toujours 
destinés  à  la  boucherie. 

2"  Viandes  fumées  et  salées. 
Parmi  celles-ci  se  classent  surtout  les  porcs  tués  à 
la  ferme  et  vendus  sous  forme  de  lard  et  de  jambon. 

3°  Laine. 

La  production  de  laine  au  Canada  est  très  peu 
importante.  Nous  avons  dit  d'ailleurs  que  les  trou- 
peaux de  moutons  diminuent  d'importance  chaque 
année.  La  laine  fine  provient  surtout  de  la  province 
de  Québec. 

La  production  de  laine  dans  les  diverses  provinces 
se  répartit  comme  suit  : 


DIVISIONS  TERRITORIALES. 

1901 

1911 

Ile  du  Prince-Edùiiard 

Nouvelle-Ecosse 

Nouveau-Brunswick 

Québec 

Ontario 

Manitul)a ... 

Dollars . 

84,524 

872,544 

145,046 

570,493 

807,276 

15,272 

36.180 

33,288 

8,288 

Dollars. 

69,869 

698,091 

167,098 

659,931 

635,523 

14,816 

59,628 

41.670 

18,751 

All)erta 

('olonil)ic  l)ritaniiic|iie 

Canada   

2,572,911 

2,365.:r77 

—  74  — 

4°  Œufs  et  volailles. 

Ces  produits  sont  évidemment  fournis  surtout  par 
les  provinces  d'Ontario  et  de  Qué1)ec  où  l'on  constate 
que  les  fermes  contiennent  des  Jjasses-cours  abon- 
damment peuplées. 

Les  œufs  et  volailles  font  l'objet  d'un  commerce 
important.  Une  grande  partie  en  est  consommée  au 
Canada,  mais  la  valeur  des  exportations  qui  en  sont 
foites  augmente  régulièrement. 

Le  commerce  des  œufs  et  des  volailles  en  1911. 


DIVISIONS  TERRITORIALES. 


;-     S 
3      > 

13 

>■ 

J    s" 
;§   .S 

111 

1   i 

>      > 

Valeur  des  volailles 

tuées  à  la  ferme 
pour  être  vendues. 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

522,928 

42.547 

87,981 

929,413 

73,272 

90,794 

(365,265 

86,549 

169,117 

4,092,695 

1,047,976 

660,491 

10,730,011 

2.685,297 

1.451,608 

1,765,189 

286,  &56 

255,113 

2,252,253 

153,163 

227,718 

1,515,543 

252,611 

170,673 

1,027,876 

211,329 

56,091 

23,501,173 

4,839,400 

3,169,586 

Ile  du  Prince-Edouard. 
Nouvelie-Ecasse   .    . 
Nituveau-Brunswick 

Québec 

Ontario 

Manitoba 

Saskatcliewan.     .     .     . 

Alberta 

Clolombic  britaïuiiiiup  . 

Canada  ...>.. 
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5°  Miel  et  cire. 


L'apiculture  fait  des  progrès  au  Canada.  Le  miel 
et  la  cire  ne  sont  cependant  pas  produits  en  grande 
quantité. 


DIVISIONS  TERRITOHIALES. 


Miel  et  cire. 


1901 


1911 


Ile  du  rriiicc-EcIouard 
Nauvelle- Ecosse  .  .  . 
Nouveau-Bruiiswiik 

Québec 

Ontario  .... 

Manitoba 

Saskatchewaii.     .     . 

Alberta 

Coloinbio  britannique  . 

Canada  


Dollars. 

271 

2,187 

5,432 

112,315 

228,517 

2,473 

30 

(351 

4,940 


350, 8if) 


Dollars. 

455 

3,870 

5,984 

280,248 

510,180 

9,057 

609 

œi 

6,287 


823,627 


6"  Les  dérivés  du  lait. 
Beurre  et  fromage. 

Parmi  tous  les  produits  de  l'élevage  au  Canada, 
le  beurre  et  le  fromage  sont  les  deux  plus  importants. 

Le  véritable  centre  de  l'industrie  laitière  cana- 
dienne se  trouve  dans  les  provinces  de  Québec  et 
d'Ontario  ;  la  première  produisant  le  plus  de  beurre, 
la  seconde  le  plus  de  fromage. 

Les  tableaux  pages  76  et  77  donnent  une  exacte 
n'îpartition  des  quantités  de  beurre  et  de  fromage 
produites  au  Canada. 

Il  existe  au  Canada  1,035  fabriques  ne  préparant 
que  le  l)eurre.   De  ce  nombre  il  y  ena  787  clan^la 


—  76  — 
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province  de  Québec,  120  dans  celle  d'Ontario,  43 
dans  l'Alberta,  26  dans  la  Saskatchewan,  21  dans 
le  Manitoba,  14  dans  le  Nouveau-Brunswick,  9  dans 
l'Ile  du  Prince  Edouard,  8  dans  la  Coloml)ie  britan- 
nique et  8  dans  la  Nouvelle-Ecosse.  Ces  usines  ont 
fabriqué  en  1910pour  13,726,940  dollars  de  beurre, 
dont  la  plus  grande  partie  revient  évidemment  à  la 
province  de  (^uéljec  (8,778,4()(5  dollars)  ;  (Jntario 
n'a  produit  que  pour  2,336,493  dollars. 

Le  Canada  possédait  aussi  en  1910,  2,154  fabri- 
ques de  fromage  dont  1 ,062  étaient  situées  dans  la 
province  de  Québec  et  1,007  dans  l'Ontario.  Le  reste 
se  répartit  entre  les  autres  provinces,  sauf  la  Colombie 
britannique,  de  la  façon  suivante  :  Nouveau-Bruns- 
wick 23,  île  du  Prince-Edouard  22,  Manitoba  20, 
Alberta  11,  Nouvelle-Ecosse  7,  Saskatchewan  2. 

La  valeur  du  fromage  produit  })ar  ces  usines  en 
1910  était  de  17,524,021  dollars  dont  12,597,252 
dollars  reviennent  à  l'Ontario  et  4,535,069  dollars 
à  la  province  de  (Québec.  Ceci  indique  clairement 
que  les  usines  de  l'Ontario  —  quoique  moins  nom- 
breuses que  celles  de  la  pr()vince  de  Québec  —  sont 
plus  inq)ortantes  au  point  de  vue  des  quantités  pro- 
duites. D'ailleurs  elles  comptent  un  plus  grand 
nombre  d'ouvriers  et  leurs  installations  sont  plus 
considérables  sous  tous  les  rapports. 

Aux  précédentes  fabriques  il  faut  ajouter  le 
groupe  des  usines  où  l'on  prépare  à  la  fois  le  beurre 
et  le  fromage.  Elles  sont  au  nomljre  de  436,  dont 
293  établies  dans  la  province  de  Québec  et  121  dans 
l'Ontario,  13  dans  l'ile  du  Prince-Edouard,  5  au 
Nouveau-Brunswick,  2  dans  l'Alberta  et  1  au  Mani- 
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toba  et  dans  la  Nouvelle-Ecosse.  Ces  usines  ont 
fabriqué  pour  4,063,103  dollars  de  fromage  et  pour 
1,870,861  dollars  de  beurre.  Dans  ces  chiffres  la 
parc  de  l'Ontario  est  de  589,836  dollars  pour  le 
beurre  et  2,172,314  dollars  pour  le  fromage  ;  celle 
de  la  province  de  Québec  esi  de  1,183,266  dollars 
pour  le  beurre  et  1,660,185  dollars  pour  le  fromage. 

Dans  la  province  de  Québec  le  beurre  se  fabrique 
surtout  dans  les  comtés  de  l'Assomption,  de  Joliette 
et  de  Témiscouata;  le  fromage  surtout  dans  les 
comtés  de  la  rive  sud  du  Saint-Laurent  :  Yamaska, 
Nicolet,  etc.,  aussi  à  Oka.  L'industrie  laitière  en 
général  est  très  développée  dans  la  région  du  lac 
Saint-Jean. 

Dans  l'Ontario,  qui  tient  la  tète  pour  la  })roduc- 
tion  des  dérivés  du  lait,  ces  industries  sont  surtout 
localisées  dans  la  région  du  nord-est,  comprise  entre 
le  Saint-Laurent  et  l'Outaouais. 

11  existe  au  Canada  1 1  fabriques  de  lait  condensé, 
dont  ()  sont  dans  l'Ontario,  2  en  Nouvelle-Ecosse  et 
1  en  Colombie  l3ritannique,  ile  du  Prince-Edouard 
et  Québec. 

Ces  usines  ont  fabriqué,  d'après  le  relevé  du 
5°  recensement  pour  1,813,971  dollars  de  lait  con- 
densé ;  r (Ontario  seul  intervient  dans  ce  montant 
pour  1,335,689  dollars. 

La  valeur  totale  de  toute  cette  production  laitière 
(beurre,  fromage,  lait  condensé)  est  en  1910  de 
39,047,840  dollars,  contre  29,731,922  dollars  en 
1900.  Ceci  représente  en  dix  ans  une  augmentation 
de  31.83  p.  c. 

La  faljricaiion  coopérative  se  répand  de  i»bis  en 
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plus  chaque  jour.  Avantages  nomljreux.  Les  pro- 
duits sont  plus  uniformes  —  de  meilleure  qualité  — 
et  donc  d'écoulement  plus  facile. 

Trois  grands  syndicats  règlent  les  questions  de 
fabrication,  de  type  de  qualité  d'exportation,  etc. 
Ce  sont  les  :  Eastern  and  Western  Ontario  Dai7^y- 
7nen's  Association  et  Société  d'Industrie  laitière  de 
la  Province  de  Québec. 

Les  gouvernements  provinciaux  patronnent  et 
subsidient  ces  syndicats  de  l'industrie  laitière.  Ceux- 
ci  font  en  grande  partie  l'inspection  des  fabriques  de 
beurre  et  de  fromage. 

La  question  des  débouchés. 

Les  importations  de  beurre  du  Canada  en  Angle- 
terre ont  fortement  diminué.  Raison  principale  :  la 
consommation  locale  s'accroit  à  cause  de  l'augmen- 
tation de  la  population. 

Le  fromage  s'exporte  toujours  en  quantité  consi- 
dérable vers  le  Royaume-Uni. 


Valeur  des 

exportations  du  Canada. 

Vers  les  1 

itats-Unis. 

Vers  la  Grande-Bretagne. 

ANNÉES. 

Bourre. 

Fromage. 

Beurre. 

Fromage. 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars 

Dollars. 

1905 

70,580 

14,182 

5.568,999 

20,174,211 

1910 

201,968 

23,995 

587,493 

21,481,566 

1911 

91,370 

:J6.034 

401,621 

20,577,542 

1912 

103,  &34 

31,653 

1,769,510 

20,733,064 

1913 

81,632 

56,550 

173 

20,497,195 

1914 

1915 

191G 
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7"  Les  fourrures. 

Proviennent  des  e^levages  cités  plus  haut  (renards 
noirs,  etc.)  et  s'exportent  à  Londres  notamment,  où 
elles  atteignent  des  prix  très  élevés. 

Le  Canada  possède  des  animaux  à  fourrures  de 
très  grande  valeur  dont  il  est  important  de  prévenir 
la  destruction  de  façon  à  conserver  au  territoire  de 
chaque  province  ces  richesses  qui  leur  sont  propres. 


TITRE  X. 

Les  forêts  du  Canada. 


A.  —  Les  forêts  au  point  de  vue  général. 

Les  forêts  du  Canada  couvrent  une  superficie  d'en- 
viron 535,000,000  d'acres  dont  181,000,000  en 
Colombie  britannique  et  130,000,000  dans  la  pro- 
vince de  Québec. 

Elles  sont  riches  en  variétés  de  bois  les  plus  utiles  : 
bois  de  construction,  de  charpente,  de  menuiserie,  de 
pâte  à  papier  et  même  quelques  bois  d'él)énisterie. 

Les  essences  les  plus  répandues  sont  :  le  pin, 
l'épinette  ou  bois  à  pulpe,  la  pruche,  le  chêne,  l'orme, 
l'érable,  le  hêtre,  le  bouleau,  le  noyer,  le  tilleul,  le 
cerisier,  le  merisier,  le  cèdre,  le  châtaig-nier,  etc. 

On  peut  distinguer  dans  le  Dominion  trois  grandes 
régions  forestières  ; 

a)  la  région  colombienne,  à  l'ouest  des  Montagnes 
Rocheuses  ; 

b)  la  région  septentrionale  ou  région  de  la  pruche; 

c)  la  région  méridionale  ou  commerciale. 

Ces  deux  dernières  régions  sont  situées  à  l'est  des 
Montagnes  Rocheuses. 

1°  La  région  colombienne. 

Cette  région  s'étend  depuis  le  49"  parallèle  nord 
jusqu'au  ÔO*"  degré  de  latitude  nord  sur  une  distance 


d'environ  700  milles  et  sur  une  largeur  de  200  à  300 
milles. 

On  y  trouve  le  2j2]i  rouge  (Oregon  pine  ou  Red 
fir),  le  cèdy^e  rouge,  le  cèdre  jaune,  la  pruche, 
(hemlock),  le  pm  blanc  et  le  pin  jaune,  Y  érable,  le 
chêyic  blanc  de  Voiiest. 

Malgré  ses  richesses  et  son  étendue,  cette  région 
est  moins  importante  au  point  de  vue  commercial 
que  la  région  méridionale  parce  que  : 

a)  elle  est  trop  éloignée  des  marchés  et  des  grands 
centres  consommateurs  de  l'est  ; 

b)  elle  manque  de  moyens  de  transport  peu  onéreux. 

2"  La  région  septentrionale. 

Elle  est  plus  étendue  que  les  deux  autres  régions. 
Elle  occupe  le  territoire  qui  va  de  la  côte  du  Labra- 
dor septentrional  jusqu'au  50"  parallèle  dans  une 
direction  nord-ouest  vers  l'Alaska.  Ceci  représente 
un  parcours  d'environ  3,000  milles,  avec  une  largeur 
moyenne  de  200  milles. 

C'est  la  plus  grande  forêt  d'épinetfe  du  monde. 
Elle  constitue  une  source  de  bois  pour  la  pâte  à 
papier,  qui,  pour  n'être  pas  inépuisable,  comme  on 
l'a  dit  trop  souvent,  n'en  est  pas  moins  très  considé- 
rable. 

Ces  forêts  contiennent  aussi  de  \â  pruche,  des  pjeu- 
r)liers,  etc. 

3"  La  région  méridionale  ou  commerciale. 

Cette  région  comprend  la  partie  des  provinces  de 
Québec  et  d'Ontario  située  entre  le  45"  et  le  50°  paral- 
lèle nord.  Elle  est  limitée  à  l'ouest  par  les  Grands 
Lacs  et  le  Manitoba,  et  se  prolonge,  à  l'est,  par  delà 
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le  Saint-Laurent  jusqu'au  Nouveau-Brunswick  où  il 
y  a  de  belles  forêts. 

Le  pin  blanc  y  prédomine.  Il  y  a  aussi  :  Y  érable  (à 
sucre),  surtout  dans  la  moitié  méridionale  des  bois 
d'Ontario  et  de  Québec  ;  des  j9ms  jaunes  et  des  pins 
rouges,  Vépinette  jaune  et  noire,  diverses  espèces  de 
sapins,  le  cèdre,  des  peupliers,  des  bouleaux,  des 
merisiers,  des  hêtres,  des  chênes,  etc. 

C'est  dans  cette  région  que  les  plus  grandes  exploi- 
tations forestières  se  sont  développées. 

Les  pouvoirs  publics,  dans  toutes  les  provinces, 
prennent  des  mesures  tendant  à  empêcher  le  gaspil- 
lage du  bois,  et  de  nombreux  moyens  de  protection 
sont  employés  contre  les  incendies  de  forêts  qui  ont 
fait  tant  de  ravages  au  Canada.  Dans  la  région  de  la 
grande  prairie  du  Manitoba  et  des  autres  provinces 
de  l'ouest  les  administrations  forestières  combattent 
le  déboisement  et  procèdent  à  des  replantations. 


B.  —  Le  commerce  du  bois. 

L'industrie  forestière  est  déjà  d'une  certaine  an- 
cienneté. Elle  remonte  au  début  du  siècle  dernier, 
mais  n'avait  aucune  importance  à  ce  moment.  Elle  ne 
consistait  que  dans  l'envoi  de  bois  de  mâture  aux 
chantiers  de  Larochelle.  A  Québec  quelques  embar- 
cations en  bois  furent  construites.  Lors  du  Blocus 
continental  les  exportations  de  bois  canadien  se 
développèrent.  Les  ports  d'Europe  étaient  fermés  aux 
Anglais  ;  ceux-ci  s'adressèrent  aux  colonies  pour 
obtenir  le  bois  dont  ils  avaient  besoin.  Les  exporta- 
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tions  de  bois  du  Canada  qui  n'étaient  que  de  20  ton- 
neaux en  1800,  s'élevaient  à  6,000 tonneaux  en  1820. 
Après  la  guerre,  malgré  la  réouverture  des  ports  de 
la  Baltique,  les  bois  canadiens  que  l'on  avait  pu 
apprécier  restèrent  en  faveur  et  depuis  lors  leur 
chiffre  d'exportation  n'a  fait  que  croître.  Aujourd'hui 
les  bois  du  Canada  sont  considérés  dans  le  service 
des  constructions  navales  anglaises  comme  supé- 
rieurs aux  pins  de  Norvège. 

Il  n'y  a  d'ailleurs  au  monde  que  trois  contrées 
capables  d'exploiter  des  bois  de  commerce.  Ce  sont 
la  Russie,  la  Scandinavie  et  le  Canada. 

L'exportation  des  produits  forestiers  du  Canada 
se  fait  surtout  sous  forme  de  planches,  de  madriers, 
de  troncs  et  de  pulpe  de  bois.  Elle  se  répartit  de  la 
façon  suivante  : 


Exportation  de  produits  des  forêts. 


DESTINATION. 

1900 

1910 

1911 

1912 

Vers  la  Grande-Bretagne. 
Vers  des  Etats-Unis      .     . 
Vers  Jes  autres  pays     .     . 

Total.     .     . 

Vers  la   Grande-Bretagne. 
Vers  les  Etats-Unis      .     . 
Vicrs  les  autres  pays    .     . 

Total.     .     . 

Dollars. 
15,058.036 
12,805,139 

1,800,493 

Dollars. 
11,033,074 
31,835,326 

4,648,633 

Dollars. 
11,965,131 

28,785,427 
4,688,499 

Dollars. 

10,950,&40 

25,483,532 

4,458,302 

29.663,668 

47,517,033 

45,439.057 

40,892,674 

1913 

1914 

1915 

1916 

Dollars 
10,103.469 
29,951,880 

3,199,711 

43,255,060 

86 


C.    —  Les  forêts  dans  la  province  de  O"ébeo. 

Parmi  les  provinces  du  Canada,  Québec  tient,  au 
point  de  vue  de  l'industrie  forestière,  un  des  premiers 
rangs  ;  ses  forêts  immenses  contiennent  des  variétés 
nombreuses  d'arbres  utilisables  pour  l'industrie  et 
chaque  année  voit  augmenter  le  nombre  des  usines 
qui  y  sont  établies  (scieries  —  fabriques  de  pulpe  — 
de  papier,  etc.).  Cette  augmentation  est  due  surtout 
aux  ressources  naturelles  qui  facilitent  l'exploitation 
des  forêts  et  qui  sont  fournies  par  les  cours  d'eau. 
Ceux-ci  procurent  en  l)eaucoup  d'autres  endroits  la 
force  hydraulique  pour  la  marche  des  usines,  ils  sont 
partout  un  moyen  économique  de  transport  des  bois 
de  la  forêt  à  l'usine  (liottage  du  bois).  Enfin  les  i)orts 
du  Saint-Laurent  sont  d'accès  facile  pour  les  communi- 
cations avec  l'Europe  et  les  chemins  de  fer  ainsi  que 
les  canaux  aident  puissamment  à  l'exportation  vers 
les  Etats-Unis. 

Les  terres  forestières  de  la  province  de  Québec 
peuvent  se  classer  en  trois  groupes  : 

P  Les  terres  à  bois. 

Elles  appartiennent  en  propre  à  des  particuliers, 
généralement  cultivateurs.  On  estime  leur  superficie 
à  5  millions  d'acres. 

2°  Les  limites  à  bois. 

Elles  comprennent  les  forêts  affermées  par  le 
gouvernement  provincial  à  des  particuliers  ou  à  des 
compagnies.  Les  forêts  de  ce  groupe  occupent  gêné- 
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ralement  la  partie  la  plus  montagneuse  de  la  province 
telle  que  les  Laurentides,  les  monts  Notre-Dame  et 
les  monts  Shikshocks.  Leur  superficie  est  estimée  à 
45  millions  d'acres. 

S"  Les  terres  de  la  Couronne. 

Ce  sont  les  forêts  qui  ne  sont  ni  affermées  ni  ven- 
dues et  demeurent  la  propriété  exclusive  de  l'Etat. 
Il  en  reste  encore  un  peu  sur  la  rive  sud  du  Saint- 
Laurent,  principalement  dans  la  Gaspésie.  La  plus 
grande  partie,  90  p.  c.  du  tout,  est  située  sur  la  rive 
nord  ;  elles  y  font  suite  aux  forêts  du  groupe  précé- 
dent et  occupent  toute  la  région  septentrionale.  Au 
fur  et  à  mesure  que  l'on  s'avance  vers  le  nord  les 
forêts  deviennent  plus  clairsemées,  les  arbres  sont 
plus  petits  et  moins  exploitables  au  point  de  vue 
commercial.  L'aire  des  forêts  de  ce  groupe  qui  sont 
susceptibles  d'être  exploitées  pour  bois  de  commerce 
est  d'environ  80  millions  d'acres.  Toute  cette  région 
est  encore  presque  inexploitée.  La  construction  du 
chemin  de  fer  du  Grand  Tronc  Pacifique  exercera 
une  grande  influence  sur  le  développement  de  cette 
partie  de  la  province  de  Québec  et  l'industrie  fores- 
tière s'y  implantera  bientôt. 


TITRE  XI. 


Les  richesses  minérales  du  Canada. 


CHAPITRE  PREMIER. 


REMARQUES    GENERALES. 


P  La  valeur  de  la  production  minérale  du  Canada 
augmente  chaque  année,  comme  l'indique  le  tableau 
que  nous  donnons  ici  : 


ANNÉES. 

Valeur 
(ie  la  production. 

ANNÉES. 

1 

Valeur 
fie  la  production. 

Dollars. 

Dollars. 

1886 

10,221,255 

1911 

103,220,994 

1890 

16,76.3,353 

1912 

135,048,296 

1895 

20.505,917 

1913 

1900 

64,420,877 

1914 

1905 

69,078,999 

1915 

1910 

106,823,623 

1916 

2°  Une  grande  partie  des  minéraux  extraits  du 
sous-sol  du  Canada  est  exportée  brute.  Beaucoup  de 
ces  minéraux  sont  réimportés,  soit  après  avoir  subi 
un  traitement  métallurgique  à  l'étranger,  soit  à  l'état 
de  produits  manufacturés  ; 
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o"  La  production  canadienne  de  cuivre,  de  nickel 
et  d'argent  est  exportée  presque  entièrement.  Il  en 
est  de  même  pour  une  grande  partie  de  la  produc- 
tion d'or,  d'amiante  et  de  mica.  Ces  divers  minéraux 
forment,  avec  le  charbon,  à  peu  près  les  95  p.  c.  des 
produits  miniers  exportés; 

4"  Les  Etats-Unis  sont  nos  principaux  acheteurs 
de  produits  des  mines  (80  p.  c.  environ  du  total  en 
LJ12)  ;  la  Grande-Bretagne  occupe  le  deuxième  rang 

(13.4p.  c); 

5"  Quant  à  la  valeur  des  produits,  les  i)rincipales 
ressources  minérales  du  Canada  sont  : 


l'noDL'ITS. 

1912 

1913 

1914 

1915 

1916 

Charbon      .... 
Argent   .     , 

Nickel 

Cuivre    .     . 

Or 

Amiante     .... 
Pierre  calcaire    .     . 
Ciaz  naturel    .     .     . 

Chau.\ 

Plomb    .     .    . 
Sables  et  graviers  . 

Granité 

Ciypse 

Sel 

Pétrole 

Dollars. 

3ri,019,(»44 

19,440,165 

13,452,463 

12,718,548 

12,ri48,794 

3,117,572 

2,762,936 

2,362,700 

1,844,849 

1,597,554 

1,512,099 

1,373,119 

1,324,620 

459,582 

345,050 

0'  Le  tableau  suivant  indique  la  répartition  de  la 
production  minérale  entre  les  diverses  provinces  du 
Canada  : 
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7^  Les  principaux  produits  de  chaque  province 
sont  : 

Nouvelle-Ecosse  : 

Le  charbon,  le  gypse  et  autres  matériaux  pier- 
reux, le  fer  et  l'or. 

Nouveau-Brunswick  : 

Le  gypse  et  autres  matériaux  pierreux,  le  char- 
hon,  le  pétrole  et  le  gaz  naturel. 

Québec  : 

L'amiante,  les  matériaux  pierreux,  le  cuivre,  le 
mica,  le  graphite,  les  eaux  minérales,  les  ocres. 

Ontario  : 

L'argent,  le  nickel,  le  cuivre,  le  gaz  naturel,  l'or, 
les  matériaux  pierreux,  le  sel,  le  pétrole,  le  corin- 
don, le  cobalt,  le  quartz,  le  gypse,  les  eaux  miné- 
rales, l'arsenic,  le  graphite,  le  mica. 

Manitoba  : 

Les  matériaux  pierreux. 

Saskatchewan  : 

Le  charbon,  les  matériaux  pierreux. 

Alberta  : 

Le  charbon,  les  matériaux  [)ierreux,  le  gaz  natu- 
rel. 

Colombie  britannique  : 

Le  charbon,  le  cuivre,  l'or,  l'argent,  le  plomb, 
les  matériaux  pierreux,  le  zinc. 

Yukon  : 

L'or,  le  cuivre,  l'argent  et  le  charbon. 
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CHAPITRE    II. 

LES     COMBUSTIBLES     MINÉRAUX  (T 


A.  —  Combustibles  solides. 

On  peut  classer  tous  les  charbonnages  du  Canada 
en  quatre  régions  principales,  qui  sont  : 

P  Le  groupe  des  Provinces  Maritimes,  comprenant 
les  gisements  de  la  Nouvelle-Ecosse  et  du  Nouveau- 
Brunswick.  Ceux-ci  contiennent  uniquement  du 
charbon  bitumineux  dé  bonne  qualité;  ils  sont 
exploités  par  de  nombreuses  compagnies  et,  actuelle- 
ment, fournissent  au  Canada  la  plus  grande  partie 
du  charbon  consommé; 

2°  La  région  des  plaines  centrales  et  du  versant  orien- 
tal des  Montagnes  Rocheuses,  qui  s'étend  sur  le  ter- 
ritoire des  provinces  de  Alanitoba,  de  Saskatche- 
wan,  d'Alberta  et  sur  une  partie  de  la  Colombie 
britannique.  Comme  quantité  exploitable,  cette 
région  est  la  plus  importante  du  Canada.  La  qualité 
de  ces  houilles  est  irrégulière  ; 

3°  La  région  littorale  du  Pacifique  et  du  versant  occi- 


(1)  Voir  concernant  celte  question  nos  articles  parus  clans  les  nunaéros 
de  mars,  avril,  mai  et  juin  1914  de  la  Revue  économique  canadienne. 
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dental  des  Montagnes  Rocheuses,  qui  occupe  une  partie 
de  la  Colombie  hritaiinique  et  le  Yukon.  La  qualité 
de  ces  liouilles  est  aussi  irrégulière  ; 

4"  La  région  des  terres  arctiques  et  du  bassin  du 
fleuve  Mackenzie,  qui  ne  contient  que  du  lignite,  mais 
en  quantité  considérable. 

I.  —  La  houille  bitumineuse. 
Nouvelle-Ecosse. 

Produit  à  peu  près  la  moitié  de  la  production 
totale  de  houille  au  Canada. 

On  compte  dans  cette  province  quatre  bassins 
houillers  principaux  : 

1"  Le  bassin  de  Sydney  ; 
2"  Le  bassin  d'Inverness  ; 
3*  Le  bassin  de  Pictou  ; 
4°  Le  ))assin  de  Cumberland. 

Un  cinquième  gisement,  le  bassin  de  Richmond, 
n'a  plus  rien  produit  depuis  longtemps. 

a)  Le  bassin  de  Sydney  est  situé  dans  l'Ile  du  Cap- 
Breton,  au  nord-est  de  la  Nouvelle-Ecosse.  Il 
s'étend  sur  une  distance  de  82  milles  le  long  de  la 
mer  et  sa  largeur  est  d'à  peu  près  ()  milles  ; 

b)  Le  bassin  d'Inverness.  Ces  gisements  sont  situés 
dans  le  comté  d'Inverness,  le  long  de  la  côte  occi- 
dentale de  l'ile  du  Cap  Breton  ; 

c)  Le  bassin  de  Picton,  qui  occupe  le  centre  du 
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comté  de  Picton,  dans  la  partie  continentale  de  la 
Nouvelle-Ecosse . 

Ce  bassin  se  divise  en  : 


\°  Le  district  du  Centre,  appelé  aussi  district  de 
Stellarton  ou  à' Albion; 
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2°  Le  disMct  de  V Ouest,  dans  lequel  est  située 
la  ville  de  Westville  ; 

3°  Le  district  de  t'Est  ou  Easi  Vale,  non  loin  de 
New-Glasgow  ; 


Carte  n»  2.  —  Les  gisements  houillers  de  l'Ile  du  Cap  Breton. 


d)  Le  bassin  de  Cumberland,  qui  est  situé  dans  le 
comté  du  même  nom  et  comprend  deux  districts 
importants  : 

1°  Le  district  de  Springhilf,  au  nord  des  monts  de 
Cobequid  et  presqu'au  centre  du  comté  ; 
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2®  Le  dislrici  de  Joggins,  sur  la  baie  de  Chl- 
gnecto  (subdivision  de  la  baie  de  Fundy)  ; 

e)  Le  bassin  de  Richmond  est  situé  dans  la  partie 
sud  et  occidentale  de  l'Ile  du  Cap  Breton,  mais  ne 
fait  l'objet  d'aucune  exploitation  depuis  plusieurs 
années. 

Nouveau-Bruns  wick . 

On  évalue  à  environ  10,000  milles  carrés  la  super- 
ticie  des  gisements  houillers  du   Nouveau-Bruns- 
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Graphiquk  n»  8.  —  Production  du  charbon  bitumineux  en  Nouvelle- 
Ecosse  de  1888  à  1912  d'après  les  relevés  de  la  statistique  provinciale. 

(En  millions  de  tonnes.) 

wick.  Actuellement,  sur  toute  cette  grande  étendue, 
il  n'y  a  qu'un  district  qui  possède  une  certaine 
importance,  c'est  celui  du  Grand  Lac  (Minto). 
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Le  gisement  du  Grand-Lac  est  situé  à  peu  près  à 
70  milles  au  nord  de  Saint-Jean  (N.-B.). 

Alberta. 

Dans  cette  province  les  gisements  de  houille 
bitumineuse  occupent  une  région,  située  sur  le  ver- 
sant oriental  des  Cordillières,  que  l'on  peut  diviser 
comme  suit  : 

P  Le  bassin  de  Blairmore-Franck  qui  occupe  le 
coin  sud-ouest  de  la  province  d'All3erta  et  est  des- 
servi par  un  embranchement  du  chemin  de  fer  du 
Pacifique  Canadien  traversant  la  passe  du  Nid  de 
Corbeau  (Crow's  Nest  Pass).  Les  endroits  princi- 
paux d'exploitation  actuelle  sont  :  Blairmore, 
Franck,  Coleman,  etc. 

2"  Le  bassin  de  Canmore  et  des  Monts  Cascades.  Dans 
celui-ci  on  exploite  des  charbonnages  en  deux 
endroits  :  à  Canmore  et  à  Bankhead,  mais  dans  cette 
dernière  localité  le  charbon  produit  est  de  l'anthra- 
cite. 

Canmore  est  situé  non  loin  de  Banlf  sur  la  ligne 
principale  du  chemin  de  fer  du  Pacifique  Canadien. 

Des  gisements  qui  semblent  importants  ont  été 
découverts  dans  la  vallée  de  la  rivière  Kananaskis 
(affluent  de  droite  de  la  rivière  Bow)  au  sud  de  Can- 
more. Ils  ne  sont  pas  exploités  jusqu'à  présent. 

Colombie  britannique. 

Trois  districts  principaux  produisent  actuelle- 
ment de  la  houille  bitumineuse. 
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1"  Le  bassin  de  la  «  Passe  du  Nid  de  Corbeau  «  situé 
sur  le  versant  occidental  des  Montagnes  Rocheuses 
où  il  occupe  la  partie  sud-est  du  district  de  Koo- 
tenay.  Cette  région  possède  une  extraordinaire 
richesse  en  bon  combustible  car  on  estime  à  près  de 
23  milliards  de  tonnes  la  quantité  de  charl)on  qui  y 
est  exploitable.  Des  charbonnages  importants  sont 
établis  à  Coal  Creek,  à  Michel,  à  Morrissey,  à  Hos- 


Production  totale  du  Canada  :  trait  plein, 
"  de  la  Nouvelle-Ecosse  :  tirets. 

"  de  la  Colombie  britannique  :  petites  croix . 

de  l'Alberta  :  pointillé. 


00     00 


o      ?« 


Graphique  îi°  9.  —  Production  de  houille  en  Nouvelle-Ecosse,  en  Colombie 
britannique,  dans  l'Alberta,  et   production  totale  du  Canada  de   1874  à 

1912.  (En  millions  de  tonnes  de  2000  livres.) 
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mer,  à  Corbin.  Des  fours  à  coke  sont  en  activité  à 
Fernie; 

2"  Le  bassin  de  la  vallée  Nicola,  dans  le  district  de 
Kamloops  au  sud  du  lac  Nicola,  à  peu  près  à  égale 
distance  des  gisements  de  la  passe  du  Nid  de  Cor- 
beau et  de  ceux  de  l'ile  de  Vancouver. 

Dans  cette  région  centrale  de  la  Colombie  bri- 
tannique il  y  a  de  plus  une  série  de  terrains  renfer- 
mant des  gisements  de  charbon  importants  et  qui 
feront  certes  plus  tard  l'objet  de  grandes  exploita- 
tions, mais  dont  aujourd'hui  on  ne  peut  rien  tirer  à 
cause  surtout  de  l'absence  complète  de  moyens  de 
communication  pratiques  et  peu  coûteux. 

Parmi  ces  gisements  il  faut  citer  ceux  de  Prhice- 
ton  Creeh ,  de  Graui/e  Creek,  puis  aussi  ceux  décou- 
verts le  long  des  rivières  Telhwa,  BuUdey  et 
Zymœtz,  à  l'ouest  des  Babine  Rcmge.  Ces  dépôts  sont 
situés  non  loin  de  HazeJfon  (au  confluent  des  rivières 
Skeena  et  Bulkley)  au  nord  de  la  Colombie  britan- 
nique; 

3"  Le  bassin  du  littoral  et  de  lile  de  Vancouver.  Les 
gisements  de  houille  exploités  actuellement  dans 
l'île  de  Vancouver  sont  situés  le  long  de  la  côte 
orientale  de  cette  ile  sur  les  détroits  de  Géorgie  et 
de  la  Reine-Charlotte  ;  ils  se  divisent  en  trois  dis- 
tricts dont  les  deux  premiers  sont  les  plus  impor- 
tants. 

a)  Le  district  de  Nanaïmo,  dans  lequel  s'établit  en 
1852  le  premier  charbonnage  de  la  Colombie  bri- 
tannique, est  situé  au  sud  de  l'ile  de  Vancouver; 
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h)  Le  district  de  Comox  un  peu  au  nord  du  précé- 
dent s'étend  de  la  baie  Nanoose  au  cap  Mudge  ;  les 
exploitations  sont  établies  aux  environs  de  Cumber- 
land  ; 


Carte  n»  5.  —  Les  principaux  gisements  de  houille  bitumineuse  de  l'île  de  Vancouver. 

c)  Le  district  de  Susquah,  près  de  Alert  Bay. 

Un  peu  partout  actuellement,  le  long  de  la  côte 
de  l'océan  Pacifique  et  à  l'intérieur  des  terres,  les 
prospecteurs  signalent  la  présence  de  la  houille. 
C'est  le  cas  des  gisements  de  Groundbog,  de  ceux 
reconnus  le  long  des  rivières  Skeena,  Cariboo,  Sti- 
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kine,  Nass  et  aussi  le  lony  de  la  rivière  de  la  Paix. 
Pour  beaucoup  de  ceux-ci  cependant  on  ne  connaît 
encore  ni  l'étendue,  ni  l'espèce  de  houille  qu'ils  con- 
tiennent, et  pour  certains  même  l'authenticité  de 
leur  découverte  est  contestée.  En  conséquence  nous 
ne  les  citons  ici  que  })our  mémoire  sans  pouvoir 
donner  plus  de  détails  à  leur  sujet. 


li. 


L'anthracite. 


Ce  coml)ustible  est  rare  au  Canada.  Il  n'y  a  que 
deux  gisements  d'anthracite  qui  soient  exploités 
actuellement  : 

a)  Celui  de  Bankhead,  dans  les  Montagnes 
Rocheuses,  qui  fournit  de  l'anthracite  d'excellente 
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qualité,  mais  très  friable.  Le  poussier  est  transformé 
en  briquettes  ; 

b)  Le  gisement  de  l'île  de  Graham,  qui  fait  partie 
de  l'archipel  de  la  Reine-Cbarlotte,  au  nord  de  l'ile 
de  Vancouver.  La  qualité  de  ce  charbon,  anthraci- 
teux  à  certains  endroits,  n'est  pas  très  bonne. 

Au  Yukon,  où  il  existe  d'ailleurs  un  certain  nombre 
de  gisements  houillers  non  encore  exploités,  on  pré- 
tend que  l'un  d'eux,  situé  à  Dugdale  (aux  environs 
de  Whitehorse)  contient  une  houille  qui  se  rapproche 
fort  de  l'anthracite. 


in.  —  Le  lignite. 


Le  lignite  est  répandu  à  profusion  dans  le  sous-sol 
canadien.  Actuellement  cependant,  beaucoup  de 
gisements  connus  ne  sont  pas  exploités,  parce  que 
leur  éloignement  des  centres  habités  et  industriels, 
ainsi  que  leur  manque  de  moyens  de  communication 
avec  ceux-ci,  diminuent  beaucoup,  pour  le  moment, 
leur  valeur  au  point  de  vue  économique.  Leur  impor- 
tance s'accroîtrera  avec  le  développement  du  pays 

D'après  le  recensement  de  1910  le  Canada  a  pro- 
duit, durant  cette  année,  824,584  tonnes  de  lignite. 

Le  lignite  existe  au  Canada  : 

1"  Dans  le  Plateau  laurentien,  au  nord  de  la  pro- 
vince d'Ontario,  notamment  le  long  des  rivières 
Moose  et  Ahittibi  ; 

2"  Dans  les  Plaines  centrales. 

Dans  cette  région  qui  commence  à  peu  près  au 
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100"  degré  d(î  longitude  oues,t  et  s'éteild  vers  l'ouest 
à  travers  le  sud  des  provinces  de  Manitoba,  de  la 
Saskatcliewan  et  d'Alberta  jusqu'au  sommet  des 
Montagnes  Rocheuses,  on  reconnaît  les  gisements 
suivants  :  le  gisement  du  mont  "  Turtle  ^ ,  celui  de  la 
riDière  Souris,  et  ceux  de  Isn'iDièj-e  BeUy. 

a)  Le  gisement  du  mont  <■•  Turtte  ^'.  dans  le  sud- 
ouest  du  Manitoba.  La  moitié  méridionale  de  ce 
gisement   occupe   l'Etat   de   Dakota   septentrional 

(E.-U.  A.). 

h)  Le  gisement  de  la  rivière  Souris  forme  la  con- 
tinuation vers  le  nord  du  gisement  précédent  et 
comprend  une  superficie  de  plus  de  4,000  milles 
carrés  dans  la  province  de  Saskatchewan.  La  seule 
partie  de  ce  grand  bassin  où  il  se  fait  une  petite 
exploitation  est  le  district  d'Estevan,  non  loin  de  la 
frontière  des  Etats-Unis  et  sur  le  103''  degré  de 
longitude  ouest. 

c)  Les  gisements  de  la  ridière  BeUy  que  l'on  peut 
diviser  en  deux  districts  :  le  premier  comprenant  les 
gisements  situés  aux  envii'ons  de  la  ville  d'Edmonton 
et  le  second  étant  le  district  proprement  dit  de  la 
rivière  BeUy. 

1°  Le  district  d'Edmonton. 

La  superficie  de  ce  district  est  d'environ 
35,000  milles  carrés.  Les  exploitations  sont  situées 
sur  les  rives  nord  et  sud  de  la  rivière  Saskat- 
cliewan dans  le  voisinage  immédiat  de  la  ville 
d'Edmonton. 
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2°  Le  district  de  la  rivière  Belly. 

La  rivière  Belly  est  un  affluent  de  la  rivière  Bow 
qui  elle-même  se  jette  dans  la  rivière  Saskatchewan 
méridionale.  Les  gisements  de  lignite  de  la  rivière 
Belly  (Belly  River  Coal  Formation)  occupent  des 
espaces  considérables  dans  le  sud  de  l'Alberta  et  de 
la  Saskatchewan  et  représentent  au  Canada  une 
superlicie  de  18  à  20,000  milles  carrés.  D'après  les 
données  que  l'on  possède  actuellement,  il  est  impos- 
sible d'estimer  même  approximativement  la  quantité 
de  lignite  exploitable  dans  cet  immense  territoire. 
Certains  endroits  cependant  sont  reconnus  comme 
étant  très  riches,  notamment  le  long  de  la  ligne  de 
chemin  de  fer  du  »  Nid  de  Corbeau  -^  appartenant  au 
Pacifique  Canadien,  entre  Lethbridge  ei  Taber.  La 
qualité  de  ces  lignites  du  district  de  la  rivière  Belly 
se  rapproche  davantage  de  la  houille  bitumineuse 
que  celle  des  gisements  situés  plus  à  l'est,  notam- 
ment à  Estevan. 

3"  Dans  les  Cordillières. 

11  y  a  lieu,  dans  cette  région,  de  citer  les  gise- 
ments de  Princeton,  de  Nicola  et  de  la  vallée  de 
Telkiva  que  nous  avons  déjà  mentionnés  dans  le 
paragraphe  concernant  la  houille  bitumineuse  et  dont 
certaines  veines  contiennent  plutôt  un  lignite  de 
toute  première  qualité  que  de  la  houille  bitumineuse 
proprement  dite. 

4°  Au  Yukon  et  dans  l'archipel  Glacial  Arctique. 

Depuis  quelques  années  les  prospections  et  expédi- 
tions diverses  dans  ces  parties  éloignées  du  pays  y 
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ont  fait  découvrir  des  gisements  de  diverses  espèces 
de  houille.  Le  lignite  existe  notamment  : 

a)  dans  le  gisement  de  Tantalus,  situé  le  long  des 
rivières  Leices  (affluent  de  la  rivière  Yukon)  et  Nor- 
denskiold  (affluent  de  la  rivière  Lewes).  La  qualité 


G\RTE  N»  6.  —  Les  gisements  hojillers  du  Yukon.  —  (D  après  une  carte 
du  Département  des  mines  d'Ottawa). 


—  Ilia- 
de ces  houilles  varie  du  meilleur  lignite  au  très  bon 
charbon  l)itumineux  ; 

b)  dans  le  gisement  fie  Roch  Creeh ,  qui  s'étend  de 
la  vallée  de  la  rivière  IClondihe ]\\^(\\\k  CHff' Creek  et 
contient  des  lignites  de  bonne  qualité.  Ces  gisements 
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Graphique  n»  11.  —  La  production  de  houi.ls  dans  le  monda  (191  Ij.  — 

Quantités  indiquées  en  tonnes  métriques. 

ne  font  actuellement  l'objet  d'aucune  exploitation, 
sauf  ceux  des  environs  de  Dawson  et  de  Conl  Creek 
(affluent  du  Yukon)  ; 
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c)  Dans  certaines  îles  de  l'arch'qiel  Arctique, 
notamment  sur  les  rives  septentrionales  de  la  Tey^re 
de  Baffln  et  de  l'Ile  Bylot,  on  a  constaté  l'existence 
de  gisements  de  lignite  qui  ne  sont  pas  exploités. 

IV.  —  Les  schistes  et  sables  bitumineux. 

En  Nouvelle-Ecosse  des  sables  bitumineux  ont  été 
découverts  en  plusieurs  endroits,  notamment  aux 
environs  de  North  Lake  Ainslie;  des  schistes  bitumi- 
neux sont  signalés  dans  les  comtés  de  Hauts,  de 
Pictou  et  d'Antigonish. 

Au  Nouveau-Brunswick.  Dans  les  comtés  d'Albert 
et  de  Westmorland  des  gisements  de  schistes  bruns 
et  gris  sombre,  que  l'on  a  appelés  '•  Schistes  d'Albert '% 
sont  connus  depuis  plusieurs  années.  Ces  schistes 
occupent  un  territoire  qui  s'étend  depuis  Elgin,  à 
l'ouest,  jusque  dans  le  voisinage  de  Dorchester,  à 
l'est,  par  delà  la  rivière  Petitcodiac  et  les  mines 
d'Albert.  Plus  à  l'ouest  on  les  trouve  aussi  dans  la 
partie  du  comté  de  King  qui  se  trouve  a"u  sud  de  la 
vallée  de  la  rivière  Kennebecasis,  mais  dans  ce 
dernier  district  les  schistes  sont  moins  riches  en 
substances  bitumeuses  et  par  conséquent  ont  moins 
de  valeur.  L'épaisseur  des  couches  de  schistes 
d'Albert  dépasse  souvent  1,000  pieds. 

Dans  la  province  de  Québec  on  a  reconnu  depuis 
longtemps  l'existence  de  schistes  Ijitumeuxen  Gaspésie 
qui,  pratiquement,  n'ont  jamais  été  exploités. 

Dans  le  nord  de  l'Alberta,  le  long  de  la  rivière 


114 


Athabaska,  on  a  signalé  des  sables  bitumineux  très 
riches  en  matières  goudronneuses. 

Dans  les  territoires  du  Nord-Ouest,  le  long  de  la 
rivière  de  la  Paix  et  du  fleuve  Mackenzie,  il  existe 
des  sables  bitumineux  qui  ne  font  l'oljjet  d'aucune 
exploitation. 


V. 


La  Tourbe. 


Le  Geological  Survey  a  publié,  d'après  D'"  R.  Chal- 
mers,  le  tableau  suivant  donnant  les  relevés 
estimatifs  de  l'étendue  des  tourbières  du  Canada. 


PROVINCE. 

Milles  carrés. 

Épaisseur  des 
couches  en  pieds. 

Nouvelle-Ecosse 

Iile  du  Prince-Bdouaril 

Nouveau-Brunswick 

Québec 

Ontario 

250 
10 
250 
500 
10,450 
500 

25,000 

8  à  10 
8  à  10 
8  à  10 
8  à  10 

5  à    8 

6  ci  10 

5  à  10 

Manitoba 

Alberta,  Saskatchewan  et   t-crritoires 
du  Nord-Ouest 

Colombie  brifaniiiquo  et  Yukou   . 

Total.     .     . 

37,010 

Cette  richesse  minérale,  jusqu'à  présent,  n'est 
pas  exploitée  au  Canada. 

Par  ordre  du  département  fédéral  des  mines, 
des  essais  d'utilisation  sont  faits,  notamment  à 
Alfred  dans  la  province  d'Ontario.  Des  travaux  sont 
entrepris  dans  le  même  sens  à  North  Dorchester 
(Ont.).  En  1912,  ces  deux  établissements  ont  lourni 


—  115  — 

à  la  consommation  175  tonnes  de  tourl3e  évaluées  à 
725  dollars. 

Dans  la  province  de  Québec,  la  Compagnie  Peat 
Industries  Limited  essaie  de  produire  de  la  tourbe 
.combustible  près  de  Farnham  (comté  de  Missisquoi). 
Cette  compagnie  possède  1,200  acres  de  tourbières  à 
Sainte-Brigide,  à  5  milles  de  la  ville  de  Farnham. 
L'installation  peut  produire  40  tonnes  de  tourbe 
séchée  en  dix  heures. 


B.  —  Combustible  liquide. 


Le  Pétrole. 


La  quantité  de  pétrole  produite  au  Canada  est  de 
beaucoup  inférieure  à  la  consommation  et  on  remarque 
que,  dans  les  dernières  années,  elle  diminue  notable- 
ment. 

La  production  de  pétrole  depuis  1901. 


Nombre 

Nombre 

ANNÉES. 

de  barils  (de 
35  gallons). 

Naleur 
en  dulais. 

ANNÉES. 

de  barils  (de 
33  gallons). 

\aleui' 
en  dollars. 

1901 

622,392 

1,002,275 

1909 

420,755 

559,604 

1902 

530,624 

951,190 

1910 

315,895 

388,550 

1903 

486,637 

1,048,974 

1911 

291,092 

357,073 

1904 

503,474 

935.895 

1912 

243,336 

345,050 

1905 

634,095 

856,028 

1913 

1906 

569,753 

761,760 

1914 

1907 

788,872 

1,057,0.88 

1915 

1908 

527.987 

747.11)2 

1916 

!6  — 


Ce  sont  les  provinces  d'Ontario  et  du  Nouveau- 
Brunswick  qui  seules  produisent  le  pétrole  en 
Canada. 
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Graphique  no  12.  —  La  production  de  pétrole  de  l'Ontario,  depuis  1901. 

(En  milliers  de  barils  île  35  gallons.) 


—  117  — 

Beaucoup  de  puits  de  l'Ontario  sont  épuisés.  On 
espère  trouver  sous  peu,  non  seulement  dans  cette 
province  mais  dans  le  reste  du  territoire  canadien, 
de  nouveaux  i^isements  qui  permettront  de  relever 
cette  production. 

Dans  l'Ontario  les  champs  pétrolifères  sont  situés 
dans  la  péninsule  qui  s'étend  au  sud-ouest  de  cette 
province  entre  les  lacs  Huron,  Erié  et  Ontario. 

Le  pétrole  fut  découvert  dans  le  comté  de  Lambton 
en  1862.  Les  exploitations  de  ce  comté  restèrent  les 
plus  importantes  jusqu'à  la  découverte  en  1907  des 
gisements  du  comté  de  Kent. 

Centres  principaux. 

Comté  de  Lambton  :  Petrolia,  Oil  Sp rings,  Sarnia 
et  Moore  ; 

Comté  de  Kent  :    Till^ury,  Romnev  et  Bothwell; 

Comté  dElgin  :  Dutton  ; 

Comté  d'Essex  :  depuis  1907  les  champs  pétroli- 
fères des  environs  de  Leamington  sont  abandonnés, 
tout  le  district  ayant  été  inondé  par  l'eau  salée; 

Comté  de  Brant  :  la  région  de  Onondaga  produit 
du  pétrole  depuis  1910; 

Comté  de  Falton  :  en  mars  1912  du  pétrole  a  été 
trouvé  à  Milroii. 

La  production  pétrolifère  de  l'Ontario  pendant 
les  dernières  années  est  la  suivante  (en  barils  de 
35  gallons)  : 
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Champs  pétrolifères. 


1907 


1908 


1909 


1910 


1911 


Lanibton  .  .  .  . 
Tilbury  &  Romiiey  . 
Both\ve.ll  .  .  .  . 
Leamington     .     .     . 

Dutton 

Thonnesville    .     . 
Onondaga  .     .     . 

Total. 


304,212 

411,588 

42,727 

6,133 

14,977 


1 79. 876 


265,368 
201,283 

39,228 
9,334 

13.743 


528,959 


243,123 

124,003 

38,092 

5,929 

9,513 


420,660 


205,456 

63,058 

36,999 

141 

7,752 

1,005 


314,410 


184,450 
48,707 
35,243 

6.731 

13,501 


288,633 


1912 


1913 


1914 


1915 


1916 


Lanibtûii     .  .  . 
Tilbiry  &  Romncy 

Bûthwell      .  .  . 

Leamington  .  . 

Dutton         .  .  . 

Thonnesville  .  . 

Onoiidaga  .  .  . 


150,272 

44,727 
34,486 


4.335 
7.115 


Total. 


240.935 


L'Ontario  possède  deux  raffineries  de  pétrole  dont 
l'une,  établie  à  Sarnia,  appartient  à  la  Impérial  OU 
Company  et  l'autre  opère  à  Petrolia  pour  le  compte 
de  la  Cana/Jïan  OU  Comijany  Limited. 

Au  Nouveau- Brunswick. 

Durant  l'année  191:?  cette  province  a  produit 
101,430  gallons  de  pétrole  brut.  Cette  production 
est  due  au  travail  d'une  seule  compagnie,  la  Maj-i- 
time  OU  Fields  Limited  qui  est  établie  à  Stony 
•Creek  dans  le  comté  d'Albert. 

En  Nouvelle-Ecosse,  la  compagnie  The  Maritime 
OU  and  Gas  Comijany  Limited  a  continué,  en  1912, 
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les  forages  qu'elle  avait  entrepris  aux  environs  du 
lac  Ainslie,  dans  l'Ile  du  cap  Breton,  comté  d'Inver- 
ness.  Jusqu'à  présent  les  opérations  faites  par  cette 


Gkai'hiqui:  .n»  13.  —  La  production  de  pétrole  dans  le  monde  en  1912. 

(En  tonnes  métriques.) 

compagnie  consistent  en  sondages  et  établissement 
des  superstructures.  La  production  de  pétrole  est 
nulle  ou  à  peu  près.  On  ne  désespère  cependant 
pas  d'arriver  sous  peu  à  des  résultats  plus  con- 
cluants. 


—  1-21   — 

La  production  de  pétrole  de  la  province  de  Québec 
n'a  guère  progressé,  malgré  les  nombreux  sondages 
qui  ont  été  faits.  Actuellement,  un  syndicat,  connu 
sous  le  nom  de  Easiern  Canada  Comjjany,  a 
repris  les  travaux  de  prospection,  pour  la  recherche 
du  pétrole,  dans  la  partie  orientale  de  la  péninsule 
de  Gaspé,  au  sud  du  l)assin  de  Gaspé. 

Il  n'y  a  jusqu'à  présent  aucun  rendement  en 
pétrole. 

Dans  les  territoires  du  Nord-Ouest,  où  aucune  ten- 
tative d'exploitation  n'a  encore  été  faite,  la  présence 
des  sables  bitumineux  est  cependant  l'indice  certain 
de  l'existence  d'un  champ  pétrolifère. 


C.  —  Combustible  gazeux. 


Le  gaz  naturel. 


Le  gaz  naturel  se  rencontre  au  Canada  dans  tous 
les  endroits  imprégnés  de  pétrole,  mais  spécialement 
dans  l'Ontario  et  dans  l'Alberta. 


Production  de  gaz  naturel. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1892 

l.")0,00l) 

1912 

2,362.700 

1895 

423,032 

1913 

1900 

417,094 

1914 

1905 

379,. 561 

1915 

1910 

1,346,471 

1916 

1911 

1,907,678 
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Ontario. 

Le  plus  ancien  parmi  les  districts  canadiens  pro- 
ducteurs de  gaz  naturel,  et  aussi  actuellement  le 
district  principal,  occupe  le  territoire  de  la  province 
d'Ontario  qui  longe  la  rive  septentrionale  du  lac 
Erié.  L'exploitation  y  est  surtout  active  aujourd'hui 
dans  les  comtés  de  Welland,  de  Haldimand,  de  Kent 
et  d'Essex,  mais  on  exploite  aussi  du  gaz  naturel 
dans  les  comtés  d'Elgin,  de  Brant,  d'Oxford  et  de 
Wentworth.  Les  résultats  des  forages  qui  se  font 
dans  les  comtés  d'Elgin  et  de  Norfolk  font  présager 
qu'il  existe  des  réserves  considérables  de  gaz  dans 
toute  la  région  voisine  du  lac.  Dans  le  comté 
d'Essex,  une  des  sources  a  fourni  du  gaz  en  quantité 
considérable  :  jusqu'à  10  millions  de  pieds  cubes 
par  jour. 

Les  régions  productrices  de  gaz  naturel  dans 
l'Ontario  peuvent  se  diviser  en  trois  bassins  princi- 
paux : 

(f)  Le  gisement  du  comté  de  Kent,  qui  paraît  devoir 
devenir  le  producteur  principal  de  toute  la  province. 
Le  gaz  naturel  y  fut  découvert,  pour  la  première 
fois  en  1906  alors  que  l'on  y  exécutait  un  forage 
|)our  le  pétrole.  On  reconnut  Ijien  vite  que  l'on  avait 
trouvé  un  gisement  important  et  on  activa  sa  mise 
en  exploitation.  En  1912,  il  produisit  les  2/3  de  la 
production  totale  de  la  province  (exactement 
62.2  p.  c). 

b)  Région  de  Welland-Haldimand-Norfolk-Brant.  Ce 
champ  produit  du  gaz  depuis  plus  de  vingt  ans. 

En  1912,  la  production  de  ce  district  est  de 
34  p.  c.  du  total. 
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La  superficie  de  ce  bassin  est  estimée  à  200  mil- 
les carrés. 

c)  Le  district  de  Elgia  dont  les  exploitations  sont 
situées  près  de  Port  Burwell.  Ce  district  est  le  plus 
petit  et  le  moins  producteur  de  rOntario.  On  estime 
sa  superficie  a  moins  de  10  milles  carrés. 

La  production,  en  1912,  est  de  3.8  p.  c.  du  total. 

Alberta 

n)  dans  le  nord  le  long  de  la  rivière  Athabasca; 

b)  dans  le  sud  aux  environs  de  Medicine  Hat  et  à 
l'ouest  de  cette  ville  (notamment  à  Bow  Island.  situé 
à  40  milles  à  l'ouest  de  Medicine  Hat  et  à  Dun- 
more). 

Dans  ces  deux  districts  le  gaz  naturel  est  très 
abondant.  Il  est  amené  par  canalisations  à  Calgary, 
Lethbridge,  McLeod  et  autres  villes  parfois  distan- 
tes de  150  milles,  et  même  davantage,  du  lieu  de 
production. 

A  Medicine  Hat,  le  gaz  naturel  fournit,  à  toute  la 
population,  depuis  plusieurs  années,  le  combustible 
et  la  lumière.  L'exploitation  du  gaz  naturel  est 
municipalisée  et  chaque  maison  est  pourvue  des 
conduites  et  installations  permettant  d'y  amener  le 
gaz  servant  à  l'éclairage  et  au  cliautïage. 

Des  prospections  ont  été  ûxites  en  d'autres 
endroits  que  ceux  que  nous  venons  de  mentionner, 
notamment  à  Galgary,  à  Edmonton,  à  Morinville,  au 
nord  de  Edmonton  et  à  Wetaskiwin,  entre  Calgary 
€t  Edmonton,  sur  la  voie  du  C.P.R.,  mais  sans 
grand  succès  jusqu'à  présent. 
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(Carte  extraite  du  mémoire  n»  29  E.  publié  en  1913  par  le  Dépar- 
tement des  mines  il'Ottawa  et  intitulé  :  "  Oil  and  gas  prospects  of  the 
northwest  provinces  of  Canada  >-,  par  Wyalt  Malcolm.) 
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Quelques  forages,  dont  certains  jusqu'à  de  grandes 
profondeurs,  ont  été  faits  dans  le  sud  de  la  Saskat- 
chewan  et  dans  le  Manitoba.  Du  gaz  y  a  été  trouvé 
aux  environs  de  Estecan  (Saskatcliewan)  ;  dans  le 
Manitoba,  les  recherches  ont  été  eifectuées  le  long  de 
\i\vï\\QTQVenji'dion  qui  se  jette  dans  le  lac  Dauphiïi^k 
Morden  et  à  Deloraine  dans  les  terrains  susceptibles 
de  contenir  du  gaz  naturel  et  du  pétrole.  Jusqu'à 
présent  cependant  rien  de  semblable  n'y  a  été  trouvé. 

Dans  la  province  de  Québec,  des  puits  en  nombre 
assez  considéra1)le,  furent  forés  dans  les  environs  de 
Trois-Rivières  et  le  gaz  qui  y  fut  obtenu  fut  employé 
pendant  un  certain  temps  dans  le  voisinage  immédiat 
du  lieu  de  production. 

Un  autre  puits  a  été  foré  à  Saint-Amable  en  1910, 
à  environ  6  milles  au  nord-est  de  la  ville  de  Saint- 
Hyacinthe.  Il  ne  produit  rien  à  présent. 

Nouveau-Brunswick. 

Dans  cette  province,  la  production  de  gaz  naturel 
vient  d'entrer  dans  une  phase  nouvelle. 

La  Maritime  Oilflekh  Limited  de  Moncton  a 
découvert  des  gisements  de  gaz  naturel  dans  les 
comtés  A' Albert  et  de  Westmorlnnd.  Des  puits  ont 
été  forés  à  l'ouest  de  la  rivière  Petitcodiac  à  environ 
10  milles  au  sud  de  Moncton  et  à  5  milles  au  nord 
de  Hillsborough. 

Moncton  et  Hillshorough  consomment  ce  gaz  natu- 
rel. 

Selon  toutes  probabilités,  on  amènera  bientôt  le 
gaz  naturel  dans  les  villes  de  Dorchester  et  de 
SackciUe,  dans  le  comté  de  Westmorland  et  à 
Amherst  en  Nouvelle-Ecosse. 


—  127  — 


CHAPITRE  III. 


LES  MINERAIS  METALLIFERES. 


1.  —  Le  fer. 


Se  trouve  en  Nouvelle-Ecosse,  Nouveau-Brunswick, 
Québec,  Ontario,  Colombie  britannique  (dans  cette  der- 
nière province,  il  n'y  a  pas  de  production  depuis 
plusieurs  années) .  Les  minerais  sont  de  l'hématite, 
de  la  magnétite,  de  la  limonite  et  de  la  sidérose. 

Production  de  minerais  de  fer. 


DIV1SI(»NS  TERRITORIALES. 

1910 

1911 

1912 

Nouveau-BruiLswick      .          .... 

Nouvelle-Ecosse 

Québec 

Ontario 

Colombie  britanniquo       

Canada 

Nouveau-Brunàwick 

Nouvcllc-Ecos^e 

Québec 

Ontario 

Tonnes, 

5,336 

18,134 

4,503 

231,445 

Tonnes. 

31,120 
22 

3,616 
175,. 586 

Tonnes. 

71,. 520 

30,857 

1,185 

112.321 

259.418 

210,344 

215,883 

1913 

1914 

1915 

Tonnes. 

Tonnes 

Tonnes. 

Colombie  britannique 

Canada  

\2S 


Les  hauts  fourneaux  du  Canada  ont  consommé 
pendant  les  mêmes  années  : 


1910 

1911 

1912 

1913 

1914 

1915 

1916 

Tonnes. 
1.526, 540 

Tonnes. 
1,095.802 

Tonnes. 
2.090,753 

Tonnes. 

Tonnes. 

Tonnes. 

Tonnes. 

La  différence  est  importée  surtout  de  Terre-Neuve 
et  des  Etats-Unis  (minerais  provenant  des  gisements 
de  la  rive  sud  du  lac  Supérieur) . 

2.  —  Le  cuivre. 

La  production  du  minerai  de  cuivre  fait,  en  1912, 
de  sérieux  progrès  sur  l'année  1911.  Elle  passe  d'à 
peu  près  56  millions  de  livres  à  environ  78  millions. 

En  Nouvelle-Ecosse,  il  ne  se  fait  que  des  prospec- 
tions durant  Tannée  1912. 

Au  Nouveau-Brunswick,  il  n'y  a  aucune  production 
en  1912. 

Dans  la  province  de  Québec,  des  progrès  importants 
sont  réalisés  aux  mines  des  cantons  de  l'Est  (Mine 
McDonald  à  Weedon  et  Eustis,  à  Eustis,  canton 
de  Ascot). 

Dans  l'Ontario,  la  production  est  fournie  exclusive- 
ment parles  minerais  cupro-nickélifères de  Sudbury. 

En  Colombie  britannique,  elle  se  répartit  entre  les 
districts  de  Boundary  (65.8  p.  c),  les  mines  de 
Rossland  (4. 1  p. c.)  et  les  districts  côtiers(30.1p.c.). 

Au  Yukon,  toute  la  production  vient  de  la  White- 
horse  Copjwr  Belf. 
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Production  de  minerais  de  cuivre. 


DIVISIONS  TERRITORIALES. 


1910 


1911 


1912 


Qutfjcc 

Ontario 

Colombie  IjfitainiifiiK 
Xouvcau-Brunswick 
Xouvellc-Ecosse 
Yiikoii 


t'anada 


Québec 

Ontario 

Colombie  brdtaniiiquo 
Nouveau-Brun.s.vick 
Nouvelle-Eco.sse 
Yukon    


Canada 


Livres. 

877,347 
19.259.016 
:35,270,006 


286,000 


55,692,369 


Livies. 

2,4:J6,190 
17,932,26.3 
;35,279,558 


55,648,011 


Livres. 

3,282,210 
22,250,601 
50,526,656 


1.772,660 


77,8:32,127 


1913 


1914 


1915 


Livres 


Livres. 


Livres. 


3.  —  Le  plomb. 

L'année  1912  voit  réaliser  des  progrès  importants 
flans  la  production  du  minerai  de  plomb  au  Canada. 
De  24  millions  de  livres  environ,  en  1911,  la  produc- 
tion passe  à  près  de  36  millions  de  livres,  en  1912. 
L'augmentation  est  due  uniquement  aux  a})ports  de 
la  Colombie  britannique. 

En  1912,  la  i)roduction  de  minerai  de  plomb  est 
donc,  d'après  le  tableau  page  130,  de  17, 8S2  tonnes, 
(b)nt  149  sont  exportées,  ce  qui  laisse  17,733  tonnes 
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pour  la  consommation  de  minerai  canadien  par  le 
Canada.  Il  a,  de  plus,  été  importé  pendant  cette 
année  20,880  tonnes  (ne  sont  pas  compris  dans  cette 
estimation  certains  produits  manufacturés  en  plomb) 
ce  qui  donne  comme  quantité  de  plomb  consommée 
en  1912,  par  l'industrie  canadienne,  le  total  de 
39,000  tonnes. 

Production  de  minerais  de  plomb. 


DIYISIOISS 
TERRITORIALES. 

1910 

1911 

1912 

Colombie  britanniiiiic  .     . 
Canada   .          

Colombie  britannique  .     . 
Canada    

Livres. 

32,987,508 

Livres. 

23,784,969 

Livres. 
35,763,476 

32,987.508 

23,784,969         35,763,476 

1913 

1914 

1915 

Livres. 

Livres. 

Livres. 

En  Nouvelle-Ecosse,  il  n'y  a  pas  de  production  en 
1912.  Des  prospections  et  des  travaux  d'agrandisse- 
ment sont  faits  à  Musquodoboit  et  East  Bay. 

Dans  la  province  de  Québec.  Pas  de  production  en 
1912.  Travaux  d'agrandissement  faits  dans  l'Ile 
Calumet  et  dans  le  comté  de  Portneuf  (au  sud  de 
Notre-Dame  des  Anges) . 

Dans  l'Ontario.  Très  petite  production,  mais  les 
renseignements  sont  incertains.  Deux  usines  de 
réduction  sont  établies  à  Kingston. 

Dans  la  Colombie  britannique.  Toutes  les  exploita- 
tions de  minerai  de  plomb  ont  augmenté  leur  produc- 
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tion  en  1912.  Dans  la  division  de  West  Kootenay, 
les  districts  de  Slocan  et  de  Ainsworth  produisirent 
beaucoup.  11  en  est  de  même  du  district  de  Nelson 
(West  Kootenay)  et  du  district  de  Fort  Steele,  dans 
la  division  East  Kootenay.  On  s'attend,  pour  les 
années  suivantes,  à  une  production  importante  des 
gisements  de  Hazelton  (Omineca). 


4. 


Le  nickel. 


Production  exclusive  de  l'Ontario.  Mines  de  Sud 
bury. 

La  production  des   mines  ciqrro-nickélifères   de 
Sudbiiry  est  la  suivante  (en  tonnes  de  2,000  livres)  : 


NATURE  Dl    PRODUIT. 

1910 

1911 

1912 

Miiitrais  extraits 

Minerais  traités 

Matte  produite 

Cuivre  contenu  dans  cette  matte  .     . 
Nickel  contenu  dans  cette  matte  .     . 

Minerais  extraits 

Minerais  traités 

Matte  produite 

Cuivre  contenu  dans  cette  matte  .     . 
Nickel  contenu  dans  cette  matte  .     . 

652,392 
628,947 

35,033 
9,630 

18.636 

612.511 
610,834 

32,607 
8,966 

17,049 

737.726 

725,065 

41.925 

11,116 

22,421 

1913 

1914 

1915 

En  1912,  il  se  fait  aussi  une  [)etite  production  de 
nickel,  près  de  Kilburn,  sur  la  ligne  du  Temisha- 
ming  et  Northern  Ontario  Railway. 

La  matte  produite  dans  l'Ontario  est  envoyée, 
pour  affinage,  aux  Etats-Unis  et  en  Grande-Breta- 
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g  ne.  Elle  contient  environ  80  p.  c.  de  cuivre  (2(1  o) 
et  de  nickel  (53.5).  Il  y  a  aussi  un  peu  d'or  et  de 
platine. 

Les  minerais  argentifères  de  cobalt  contiemient 
aussi  un  certain  pourcentage  de  nickel;  celui-ci 
n'est  pas  compris  dans  les  chitï'res  que  nous  citons 
plus  haut.  On  l'estime,  pour  1912,  à  858,000  livres 
de  nickel  contenu  dans  les  mattes  produites. 

L'exportation  totale  de  nickel  en  matte  (ht  Canada 
est  (d'après  les  statistiques  de  la  douane)  : 


EXI'ORTATIO.N 

1910 

1911 

1912 

Vers  la  Grande-Bretagne 

Vers  les  Etats-Unis 

Total.     .     . 

Vers  la  Crande-Brctagne 

Vers  les  Etats-Unis 

Tiftal.     .     . 

Livres. 

5,335,331 

30.679,451 

Livres. 

5,023,393 

27,-596,578 

Livres 

5,072,867 
39,148,993 

.36.014,782 

32,619,971 

44,221,860 

1913 

1914                1915 

1 

Livres. 

Livres. 

Livres. 

Le  seul  autre  producteur  important  de  nickel  dans 
le  monde  est  la  Nouvelle-Calédonie  (colonie  fran- 
raise  du  Pacifique). 

5.  —  Le  zinc. 


Il  existe  des  gisements  de  blende  dans  l'Ontario  et 
dans  la  Colombie  britannique.  Les  6,415  tonnes  pro- 
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duites,  en  1912,  proviennent  principalement  de  la 
Colombie  britannique  (surtout  de  Slocan). 

Production  de  minerais  de  zinc. 


NATURE  DU  PRODUIT 

1910 

1911 

1912 

QiuTiitité  do  miiicrai:s  pro- 
duite     

Zinc  contenu  dans  ces  mi- 
nerais   

Valeur    (marché  de   N^-w- 
York) 

Quantité  do  minerais  pro- 
duite     

Zinc  contenu  dans  ces  mi- 
nerais   

Valeur    (marché   de   New- 
York) 

ô,()63   t. 

4,361,712  11)5. 

240,766  $ 

2,b90   t. 

2,346,849  Ibs. 

135,132  $ 

6,415   t. 

5,:354,7(X)lbs. 

371,377  $ 

1913                     1914 

1915 

La  1)lende  de  Colombie  britannique  contient  aussi 
un  peu  d'argent.  Ces  minerais  sont  traités  aux  Etats- 
Unis.  On  les  expédie,  dans  ce  but,  aux  usines  du 
Kansas  et  de  l'Ôklahoma. 

(3.  —  L'étain. 


Les  minerais  d'étain  n'ont  pas,  jusqu'à  présent, 
été  trouvés,  au  Canada,  en  quantité  suffisamment 
importante  pour  en  permettre  une  exploitation  rému- 
nératrice. Les  découvertes  principales  sont  celles 
de  cassitérite  (SnO.),  près  de  New  Ross,  comté  de 
Lunenburg  (Nouvelle-Ecosse).  Il  n'y  a  pas  de  pro- 
duction d'étain  actuellement  au  Canada. 
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l . 


L'antimoine. 


La  production  d'antimoine,  au  Canada,  est  très 
irrégulière.  Il  n'y  a  pas  d'indication  de  production 
en  1911  et  1912^ 

L'exploitation  principale  était  autrefois  celle  des 
minerais  de  stibine  (Sbg  S3)  aurifère  de  West  Gore, 
comté  de  Hauts  (Nouvelle-Ecosse),  qui,  en  1910, 
fournit  364  tonnes  de  minerai  d'antimoine  con- 
centré. 

Dans  le  Nouveau -Brunswick,  les  mines  et  usines  de 
la  Canadian  Aniunony  Company  Limited,  au  lac 
Georges,  sont  inactives  depuis  1909. 

Certains  minerais  de  ploml)  de  la  Colombie  britan- 
nique contiennent  un  faible  pourcentage  d'anti- 
moine. 

Production  d'antimoine. 


1910              1911 

1912 

Tonnes  .... 

364 
13,906  $ 

Valeur 

Tonnes 

1913 

1914 

1915 

Valeur 

8.  —  Le  chrome. 

Existe  sous  forme  de  fer  chromé  dans  les  districts 
de  Coleraine  et  du  Lac  Noir  (cantons  de  l'est  de  la 
province  de  Québec) . 
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Production  de  chrome. 


1910 

1911 

1912 

Tonnes  . 

21« 
$3.734 

157 

2,587 

Valeur 

Tonnes 

Valeur 

1913 

1914 

1915 

$ 

9.  —  Le  cobalt. 

Extrait  des  minerais  argentifères  de  Cobalt  (pro- 
vince d'Ontario).  Le  district  de  Cobalt  est  considéré 
comme  principal  producteur  dans  le  monde. 

Production  de  Cobalt. 


NATURE  DU  PRODUIT. 

1910 

1911 

1912 

Minerais  extraits  (tonnes)   .... 

Contenance  en  cobalt  (tonne.?)    (esti- 
mation)   .    .                             .          . 

34,282 

1,(198 

26,653 

852 

Minerais  extraits  (tonnes)   .... 

Contenance  en  cobalt  (tonnes)   (esti- 
mation)     

1913              1914 

1915 

10.  —  Le  tungstène. 

De  la  scheelite  (tungstate  naturel  de  chaux)  a  été 
découverte,  en  1908,  dans  le  comté  de  Halifax  (Xou- 


—   13()  — 

velle-Eco8se).Ces  gisements  sont  mis  en  exploitation, 
depuis  1910,  par  la  Scheelite  Mines  Limited,  qui,  en 
1912,  accuse  une  première  production  de  14  tonnes 
de  minerai  concentré,  contenant  12  p.  c.  d'acide 
tungstique. 

En  1910,  des  minerais  de  tungstène  ont  été 
trouvés  à  Middietield,  comté  de  Queens  (Nouvelle- 
Ecosse).  Ils  ne  sont  pas  exploités  jusqu'à  présent. 

Au  Nouveau-Brunswick,  on  signale  du  wolfram 
(acide  tungstique  naturel)  en  combinaison  avec  des 
minerais  de  molyl)dène.  La  compagnie  Acadia  tung- 
stène Mi)(es  Company  s'est  formée  pour  l'exploitation 
de  ces  gisements. 

11.  —  Le  mercure. 

Il  n'y  a  pas  de  production  de  mercure  au  Canada 
depuis  1897.  La  petite  quantité  produite  de  1895  à 
1897  provenait  de  minerais  de  cinabre  extraits  le 
long  de  Copper  Creek,  rivière  qui  se  jette  dans  le 
lac  Kamloops  (Colombie  britannique). 

En  1911  et  1912,  une  compagnie,  Mercwy  Mines 
Limited,  a  fait  des  travaux  à  Secbart,  dans  l'Ile  de 
Vancouver. 

Le  mercure  est  libre  à  l'entrée  au  Canada.  Il  en  a 
été  importé,  en  1912,  une  quantité  de  106,958  livres, 
valant  00,943  dollars. 

12.  —  L'aluminium. 

On  n'a  trouvé  jusqu'à  présent,  au  Canada,  aucun 
des    minerais   employés   babituellement  dans  l'in- 
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dustrie  pour  la  préparation  de  raluminium.  Il  existe 
cependant  à  Shawenegan  Falls  (province  de  Québec) 
une  usine  où  ce  métal  se  fabrique.  Cette  usine  appar- 
tient à  la  Northern  Alumimurn  Company.  Les 
matières  premières  qu'elle  emploie  (de  la  bauxite) 
sont  importées  de  France,  d'Allemagne  et  des  États- 
Unis.  On  fabrique  aussi  à  Shawenegan  des  fils  et  des 
câbles  en  aluminium. 

1^3.  —  Le  molybdène. 

Production  insignifiante,   quoique   beaucoup   de 
gisements  contiennent  des  minerais  de  molylxlène. 


CHAPITRE  IV. 

LES    MÉTAUX    PRÉCIEUX    (^). 


L  —  L'or. 

Le  Canada  occupe  dans  le  monde  le  septième  rang 
comme  producteur  d'or  (en  I9I2). 

Nouvelle-Ecosse. 

L'or  fut  découvert  dans  cette  province  en  1858. 
Les  séries  aurifères  s'étendent  dans  les  comtés  le 


(1)  Voir  notre  article  >■  Les  mélaux  précieux  au  Canada  "  dans  la  revue 
France-Amérique,  numéros  de  aoùt-septeaibre  et  octobre  1914. 


—  138  — 


o 

•i-t 

■»-> 
o 

o 

eu 


oo 

S  jC  ffi 
j—   ci   o 

»re   îc       ^^ 

3C     Ci          c 

•^ 

12 

^ 

Gv*     lO     lO 

-*     5v<          C- 

1^ 

i2 

o 

_3 

(— ' 

2  §8  '^' 

g'    Ci         x 

ûj 

J8 

CV 

15 

o 

i^ 

O 

>- 

o 

•- 

' 

^ 

a 

)C    ire    1  c-j 

^^ 

N 

1 

in 

S) 

1 

5 

^~ 

*" 

'D 

s 

5^>     CO     CO 

i2  t~      ^• 

'C 

-.f     Rv<    {^ 

•_2 

0) 

CQ 

«5   ire 

00     5          QO 

•p 

1) 

C 

2 

o 
c 

■^ 

'^ 

tH       00               -<H 

= 

o" 

00 

5^ 

O 

(><(><           -JE 

3, 

o 

1 

_ 

0^    \r.    tr- 

ire    --- 

-        (^ 

i~ 

-    Oi    o 

~*   *^ 

S 

_3 

CD     --D     5^ 
0^   oi 

o   -^^      — <' 

o 

_5 

es 

~ 

CD 

^     --f 

ÇO     Ç'^ 

\       h 

15 

"o 

>- 

a 

^    "^ 

!•'          Ci' 

^ 

^ 

T» 

ai 

a> 

^ 

.^' 

.^ 

ce     !N     O 

-D     t- 

~ 

■à 

SP 

;  s  - 

Ci     C 

j       îré 

■^ 

u 

r- 

S 

>!?      -^ 

■-r 

ai 

c 
2 

t-' 

oi 

rS    5 

— 

■^ 

o 

O^     (> 

i       -* 

_^ 

— ^ 

— = 

*' 

iO     Ci     — 

oc   o 

(       ire 

Ci 

;d   -*   ire 

-tH     -r 

ire' 

CJ 

_rt 

00 

ire   00  00 

G^     CO    ^H 

co    <:<■ 

h 

i 

'-0 

CO 

o 

•^    if 

re 

o 

>■ 

— 

^      3 

a 

O 

M 

5 

a> 

*■ 

-ci 

oc 

-^    Ci    Ci 

tO    "- 

p: 

-q3 

(>* 

(>i    00    co 

00    c 

■^ 

a^ 

Ci^ 

o 

co    c 

«~ 

•■r 

o 

= 

c 
O 

f-' 

ro 

— r   ^ 

rc 

= 

-' 

■c     (T- 

Ci 

§ 

^ 

c/- 

C£ 

-< 

S 

X 

o 

o 

X 

^ 

.S* 

.5* 

:^ 

a 

■X 

o 

3 

03 

■5 

5 

p 

~ 

O 

■x. 

2 

"1     • 

3 

> 

è 

.2    ^ 

■2    ^ 

■3 

=i  g  l-j  -2  = 

r3 

s» 

3 

1    1 

1   ^ 

rë 

>     ;<     ^     s-;     a     o 

i  1  ^  £  1  -^ 
'z  c^  o  <  o  >< 

Iz; 

Q 

f  Ô   < 

O  >- 

"^ 

~^ 

Grai'diuue  no  14.  —  La  production  de  l'or  au  Canada.  —  (En  milliers  d'onces.) 


I 


—  140  — 

long  de  l'océan  Atlantique,  de  Canso  à  Yannoutli 
{Gûysborough,  Halifax,  Hants,  Colchester,  Lunen- 
boiirg,  (4ueens,  Yarmoiitli,  etc.). 

La  production  aurifère  de  la  Nouvelle- Ecosse 
n'a  jamais  été  aussi  peu  importante  qu'en  1912. 

Il  y  a  aussi  des  alluvions  d'or  en  plusieurs 
endroits, 

Nouveau-Brunswick. 

Cette  province  ne  ligure  pas  actuellement  dans  la 
liste  des  producteurs  d'or  du  Canada.  Cependant,  il 
y  a  quelques  années,  de  l'or  alluvionnaire  a  été 
obtenu  dans  certains  affluents  de  la  rivière  Tobique 
et  aux  environs  de  Woodstock  (comté  de  Carleton) 
où  l'on  a  trouvé  un  filon  de  quartz  aurifère. 

Québec. 

L'existence  d'alluvions  aurifères  dans  le  sud-est 
de  la  province  de  Québec  est  connue  depuis  long- 
temps. La  première  découverte  en  fut  faite  en  1824 
dans  le  voisinage  de  la  rivière  Gilljert.  Ces  gisements 
s'étendent  presque  d'une  façon  continue  de  Saint- 
Joseph  à  la  frontière  des  Etats-Unis.  On  a  aussi 
exploité  de  l'or  alluvionnaire  près  de  la  frontière  du 
New-Hampshire,  dans  la  vallée  de  la  rivière  Ditton. 

Les  prospections  sont  nombreuses  dans  d'autres 
parties  de  la  province  :  comté  de  Pontiac,  région 
de  l'Abitibi. 

Les  pyrites  cupriteres  des  cantons  de  l'est  con- 
tiennent de  l'or. 

Ontario. 

Progrès  très  marqués  dans  cette  province,  grâce  à 
la  découverte  et  à  la  mise  en  exploitation  des 
gisements  de  Porcupine. 
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Parmi  les  divers  districts  de  l'Ontario,  dont  le 
sous-sol  renferme  de  l'or,  il  faut  mentionner  le 
comté  d'Hastings,  les  districts  de  Parry  Sound,  de 
Porcupine,  du  lac  Larder,  du  lac  Wanapitei,  du 
nord  du  lac  Huron,  de  Michipicoten,  des  lacs 
Shebandowan,  Sturgeon  et  des  Bois. 

De  toutes  ces  régions,  la  principale,  celle  grâce  à 
laquelle  la  production  de  l'Ontario  semble  être 
entrée  dans  une  phase  nouvelle,  porte  le  nom  de 
Porcupine.  Ce  district  est  situé  dans  la  partie  sep- 
tentrionale de  l'Ontario,  à  environ  450  milles  au 
nord  de  Toronto  et  à  120  milles  au  nord  de  la  riche 
région  argentifère  de  Cobalt. 

On  extrait  aussi  un  peu  d'or  des  mattes  cupro- 
nickélifères  produites  à  Sudbury  et  qui  sont  traitées 
à  Orford  (New-Jersey)  aux  usines  de  la  Intercolonial 
Nickel  Company. 

Alberta. 

Depuis  1887  on  exploite  des  alluvions  aurifères 
le  long  de  la  rivière  Saskatchewan  (dans  les  environs 
d'Edmonton). 

La  production  n'est  pas  importante  (voir  le 
tableau  page  138). 

Manitoba. 

Des  découvertes  d'or  ont  été  faites  récemment 
au  sud-est  du  lac  Winnipeg  le  long  de  la  frontière 
de  l'Ontario. 

Colombie  britannique. 

La  découverte  de  l'or  dans  les  alluvions  des 
rivières  Fraser,  Thomson  et  Colombia,  de  1855  à 
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1857,  attirent  pour  la  première  fois  l'attention  du 
monde  minier  sur  la  Colombie  britannique.  Depuis 
cette  date  les  découvertes  se  succèdent  :  Districts  de 


TRANSVAAL 


9131.568  ONCES 
283  991  Kilog5. 


ETATS 


PRODUCTION 

/totale 


1912 


Graphique  n"  15.  —  La  production  d'or  dans  le  inonde  en  1912. 


Cariboo  (Williams  et  Lightning-  Creeks),de  Quesnel, 
de  Cassiar,  du  lac  Dease,  d'Omineca,  d'Atlin,  du 
Cheval  Sauvage  (Wild  Horse  Creek),  de  Granité 
Creek,  de  la  rivière  Ingenica. 
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En  Colombie  britannique  on  exploite  aussi  de  l'or 
iîlonien.  Celui-ci  est  extrait  : 

1°  Des  gisements  de  cuivre-aurifère  de  Rosslnnd; 

2"  Du  district  de  Boundary  —  Mispickel-aurifère 
des  mines  de  Nickel  Plate  et  Sunnyside  à  Hedley 
(région  de  Similkameen)  ; 

o°  Des  gisements  des  environs  de  Nelson  ; 

4"  Du  district  du  Lardeau  ;  le  long  de  la  rivière 
du  Pont  ;  au  bras  de  Taku  ;  dans  les  lies  Moresby, 
Princesse  Royale  et  Texada. 

Yukon. 

Comprend  le  fameux  territoire  du  lUondike  dont  la 
production  a  fait,  pendant  quelques  années,  s'élever 
de  si  prodigieuse  façon  les  quantités  d'or  mises  sur 
le  marché  par  le  Canada. 

En  1881-1882  et  1883,  des  travaux  furent  entre- 
pris le  long  des  rivières  Lewes,  Salmon  et  Stewart, 
En  1886,  de  l'or  fut  découvert  le  long  de  la  rivière 
Forty-Mile,  puis  le  long  de  la  SLxty-Mile.  En  1896, 
on  apprit  brusquement  que  des  gisements-  d'une 
extraordinaire  richesse  avaient  été  mis  au  jour  le 
long  de  la  rivière  Klondike  et  de  ses  tributaires. 

Il  s'en  suivit  l'inévitable  rush  d'immigrants  à  la 
recherclle  de  l'or  ! 

Les  principales  rivières  aurifères  de  ce  district 
sont  celles  de  Bonanza  Creek  avec  son  fameux  tribu- 
taire Eldorado  Greek,  puis  Bear  Creek,  Hunier 
Creek,  Quartz  Creek,  Dominion  Creek,  Gold  Run,  etc. 

Le  principal  centre  commercial  de  cette  région  est 
Pawson. 
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La  production  d'or  du  Kloiidike  n'est  plus  aussi 
importante  qu'auparavant. 

Causes  : 

P  Epuisement  des  alluvions  ; 

2"  Pas  de  découverte  suffisamment  importante  de 
quartz  aurifères. 

La  production  d'or  au  Yukon. 


ANNÉES. 

Onces. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Onces. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1887 

8,386 

70,000 

1906 

270,900 

5,600,000 

1890 

8,466 

175,000 

1908 

174,150 

3,600,000 

1892 

4,233 

87,500 

1910 

221,091 

4,570,362 

1894 

6,047 

125,000 

1911 

224,197 

4,634,574 

1896 

14,513 

300,  œo 

1912 

268,447 

5,549,296 

1898 

483,750 

10,000,000 

1913 

1900 

1,077,553 

22,275,000 

1914 

1902 

701,437 

14,500,000 

1915 

1904 

407,938 

10,500,000 

1916 

II.   —  L'argent. 

Les  trois  pays,  principaux  producteurs  d'argent, 
sont  situés  dans  l'Amérique  du  Nord.  Ce  sont,  par 
ordre  d'importance  :  le  Mexique,  les  Etats-Unis  et 
le  Canada. 

Le  Canada  fournit  actuellement  à  peu  près  1/7  de 
la  production  d'argent  du  monde  entier. 

L'argent  y  est  produit  par  les  provinces  d'Ontario, 
de  Colombie  britannique  et  de  Québec  ainsi  que  par 
le  territoire  du  Yukon. 


^   147  — 


o 


GO 

CJ 

C>-l 

co 

»o 

r» 

KO 

a 

Oi 

o 

co 

(  - 

'O 

_: 

cJ 

M 

*r^ 

f>« 

co 

■ifi 

Q^ 

--! 

3 

5 

2 

o 

o 

_r 

— c 

lo' 

X" 

h- 

Î3 

-* 

(>« 

GO 

lO 

-* 

o 

« 

o 

■=)< 

o 

f— 

•x> 

LO 

co 

«■■r 

H 

;^ 

Q 

^'■ 

(>J 

co' 

f-' 

f~-' 

C-' 

Z 

-^ 

O 

^ 

(- 

LO 

lO 

co 

-<»< 

M< 

ÎJ5 
=1 

S 

gj 

n 

s 

O 

«.1< 

'ê 

Q 

S 

oo 

ë 

g 

1 

io 

g 

p 

5 

-* 

lO 

-^ 

o 

lO_^ 

et 

^ 

«f 

fû' 

c^' 

o«' 

_J" 

co 

co 

co 

(-- 

"cô" 

o 

co 

co 

irs 

lO 

(^ 

3 

'•^ 

GO 

o 

£^ 

o 

co 

ta 

1J) 

1 

1 

s:  z 

1 

1 

«^ 

•^ 

■•C) 

CJi 

o 

lO 

-^ 

•* 

il 

■^ 

a 

" 

O 

_ 

co 

OD 

oo 

^  —, 

M  :=* 

O 

Ô 

io 

-^ 

t^ 

o 

H  <=> 

O 

1 

1 

o 

Ci 

r-^ 

(W 

^ 

= 

5v( 

co 

00 

X' 

o 

o 

GO 

€^ 

co 

~^ 

f^ 

■£> 

co 

-Jf 

o 

00 

c^ 

co 

;J 

y> 

^ 

Ci 

LO 

r- 

co 

Oi 

r-^ 

3 
_2 

ci 

co 

^ 

«^ 

lO 

«^ 

lO 

cT 

a 

{^ 

£;; 

(>< 

Cr 

00 

S  ^ 

:^ 

o 

05 

■^ 

o 

(>i 

c> 

S 

3   ~^- 

>- 

Q 

of 

c^' 

--' 

-^ 

-' 

--^   >r, 

q  z 

-J     -r- 

*~ 

(>i 

lO 

(-- 

(~. 

t^ 

c^ 

o   t- 

fy 

0^ 

(~ 

-* 

o 

■ri 

-^ 

lO 

-* 

GO 

o 

■^  s 

CD 

o' 

3? 

oo' 

Ci 

f-^ 

r-^ 

_' 

(- 

lO 

co 

o 

§8 

»o 

J^ 

5f 

Ci 

~* 

VI< 

'-0 

^ 

co 

co 

0^ 

"^ 

G^' 

'O 

Ci 

(- 

, 

, 

f- 

'X> 

co 

■£! 

-.T< 

s 

0^* 

lO 

OJ 

_« 

ai' 

CO 

ro" 

l-O' 

« 

00 

a-' 

LO' 

"o 

(- 

lO 

co 

a 

>- 

Ci 

"^ 

•a 

3 

lO 

ro 

o 

o 

co 

in 

lO 

~!3< 

lO 

Oi 

Ci 

co 

o 

o^ 

>ra 

{^ 

^ 

co 

LO 

vj" 

-* 

O 

^ 

^ 

00 

Ci 

£-' 

oo' 

Ci 

O 

r- 

QO 

lO 

to 

J-5 

o> 

1^ 

co 

O) 

^ 

vl< 

lO 

-* 

ira 

;^ 

c/ï 

o 

-* 

(^ 

-^ 

co 

_^ 

cs 

œ 

1 

Ci 

a^ 

^H 

Ci 

c^ 

^^ 

1 

Ci 

(^ 

-^ 

t- 

i^ 

es 

o 

•rH 

-Jtl 

c^ 

5^ 

c- 

o 

>■ 

Q 

_' 

o 

O 

i— ' 

^^ 

"^ 

■^ 

lO 

o 

-o 

r£> 

-* 

ira 

<^ 

lO 

I.O 

ira 

f^< 

o 

(- 

o 

co 

CO 

f- 

o^ 

y 

-/o 

1 

_,' 

^ 

o 

o' 

-*' 

lo 

1 

'O 

m 

-.1- 

^ 

'th 

-* 

co 

m 

(S* 

a^ 

^ 

É 

Ci 

ï 

lO 

~ 

IQ 

o 

(X      CO      -*      ira      -o 

"sayMMV 

1 

Ci 

1 

s 

S 

Ci     o>     Ci     Ci     Ci 

•^         -^         -«H         ^H         -rH 

14S   — 


1 

nnooo 
:U5on 

34000 

SSMO 

-..^^ 

33000 
32500 
32000 

X 

SITiDO 

1 

31000 

Production  totale  du  Ganac 
—        de  la  Golombie-£ 

la 

30500 
30000 
20500 
29000 

0.  ..e..-<y:0--o 

ntannique. 

\ 

—         de  l'Gntano. 

28500 
28000 
27500 
27000 

20500 

26000 

25500 

25000 
24500 

/  ; 

/    » 

24000 

^350(1 

23000 

. 

22501' 

i   } 

22000 

2 15011 

21000 

1  î 

20500 

1  » 

200011 
19301. 

If 

19000 

1850(. 

. 

I800I' 

/ 1 

1750I' 
17000 

/) 

16500 

1  : 

16000 

1 5500 

j  ; 

15000 
14500 

/  • 

14000 

1  j 

13500 

J  J 

13000 

125011 
12000 

/  )' 

/  ! 

H  5011 

1I0U0 

10501' 

'   l 

10001' 
O50I1 

! 

nooo 

t 

8500 

8000 

7500 
7000 

050(1 

MOO 

/K 

A                  / 

; 

.500 

5000 
4500 

/'\ 

//■'"\           / 

/ 

^•'         \        / 

; 

iOOO 

/   V 

■\  ^ 

3500 

't:-- 

3000 

/ 

* 

"* o •-.. 

d 

/             i 

■■"-^'•■■'' 

■200(1 

A 

1500    1 

^\ 

1000    1 

1           '           • 

^^-^  \ 

1      500 

S      S      S      g      5 

(Nm-^irs-oc-QOoOj-çjes^iO 

s 

s    §    g    s 

~  îi 

OO           X            00            00            QO 

<X         Ci 

Il ..»i»i.. 

.„._.-^.,    J 

II 

Graphique  no  16.  —  La  production  de  l'argent  au  Canada.  (En  milliers  d'onces.) 
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Ontario. 

Cette  province  est  actuellement  celle  où  il  se 
produit  le  plus  d'argent.  Ce  n'est  qu'à  partir  de  la 
découverte  des  gisements  argentifères  de  Cobalt 
qu'elle  a  acquis  cette  importance. 

Avant  1904,  le  peu  d'argent  produit  par  l'Ontario 
provenait  des  gisements  situés  sur  les  rives  du  lac 
Supérieur,  près  de  Port-Arthur  (surtout  Silver  Islet) . 
Ceux-ci  ne  sont  plus  exploités  depuis  1903. 

En  1903,1e  district  de  Cobalt  fut  connu.  Les  mine- 
rais qui  y  sont  extraits  contiennent  de  l'argent,  du 
cobalt,  du  nickel  et  de  l'arsenic. 

La  situation  de  cette  importante  région  minière 
est  bonne  au  point  de  vue  des  communications. 
Distante  de  100  milles  environ  de  Sudbury,  dans  la 
direction  du  nord-est,  elle  occupe  la  rive  occidentale 
de  lac  Temiskaming. 

Une  ligne  de  chemin  de  fer  Temiskaming  and 
Northern  Ontario  Railway  la  réunit  au  C.  P.  R.  et 
au  Transcontinental  National. 

On  produit  aussi  de  l'argent  à  Gowganda  et  dans 
le  comté  de  South  Lorrain  (non  loin  de  Cobalt),  on 
en  retire  des  minerais  d'or  de  Porcupine  et  des 
mattes  cupro-nickélifères  de  Sudbury. 

Québec. 

La  production  d'argent  n'est  pas  très  importante 
pour  le  moment. 

Des  prospections  nombreuses  ont  été  faites  dans 
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le  comté  de  Pontiac  et  dans  celui  de  Fabre  (rive 
orientale  du  lac  Temiskaming).  Les  perspectives, 


Graphique  n°  17.  —  La  production  d'argent  dans  le  monde  en  1912. 


d'après  les  rapports  des  géologues,  sont  peu  encou- 


rageantes. 


Les  minerais  cuprifères  et  les  galènes  des  cantons 
de  Test  contiennent  presque  tous  de  l'argent.  Les 
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galènes  de  Gaspé  et  de  beaucoup  d'autres  endroits 
de  la  province  de  Québec  sont  dans  le  même  cas. 

Jusqu'à  présent  c'est  uniquement  des  pyrites 
cuprifères  et  des  galènes  argentifères  des  cantons  de 
l'est  que  l'on  retire  le  peu  d'argent  que  cette  pro- 
vince produit  chaque  année. 

Colombie  britannique. 

La  plus  grande  partie  de  l'argent  produit  par 
cette  province  provient  des  galènes  argentifères 
extraites  au  sud  et  surtout  au  sud-est  de  son  terri- 
toire. 

Les  gisements  principaux  sont  exploités  dans  les 
districts  de  Kootenay-Est,  de  Kootenaj-Ouest,  de 
Boundary. 

Le  district  de  Slocan  (Kootenay-Ouest)  a  produit 
en  1912  environ  (31  p.  c.  du  total  de  la  production 
argentifère  de  la  province;  celui  de  Fort  Steele 
(Kootenay-Est)  environ  12  p.  c. 

Dans  le  voisinage  de  Hazelton  (sur  la  rivière 
Skeena)  on  a  récemment  découvert  des  gisements  de 
galène-argentifère. 

Yukon. 

Il  existe  de  riches  filons  d'argent  sur  les  rives  du 
Windy  Arm  (lac  Tagish).  Beaucoup  d'autres 
endroits  sont  dans  le  même  cas.  Les  exploitations 
sont  peu  développées  actuellement. 

Nouvelle -Ecosse. 

Aucune  production  n'est  renseignée  par  les  statis- 
tiques, cependant  il  existe  certains  gisements  de 
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galènes-argentifères  près  de  East  Bay  et  Musquo- 
doboit  (ile  du  Cap-Breton). 

III.  —  Le  platine  et  le  palladium. 

Ces  deux  métaux  précieux  sont  produits  actuelle- 
mei:t  par  le  Canada  en  très  petite  quantité. 

Le  principal  endroit  pour  la  production  du  pla- 
tine et  du  palladium  au  Canada  est  Sudburj,  dans 
l'Ontario.  Les  autres  districts  qui  produisent  du 
platine  sont  ceux  do  Tulameen  et  Similkameen,  en 
Colombie  britannique. 

Production  de  platine  et  de  palladium. 


ANNÉES. 

PLATINE. 

l'ALL\DIllM. 

Onces. 

Valeur. 

Onces. 

Valeur. 

1887 
1890 
1895 
1900 
1905 
1910 
1911 
1912 
1       1913 
1       1914 
1915 
1916 

258  3 
665.5 
496.8 

Dollars. 
5,600 
4,500 
3,800 

500 

1,562.0 
522.8 
753.3 
680.1 

Dollars. 
28,116 
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CHAPITRE  V. 


LES    MATERIAUX    PIERREUX. 


1.  —  Le  granité. 

Deux  provinces  produisent  beaucoup  de  granité, 
ce  sont  celles  de  la  Colombie  britannique  et  de  Québec. 
Viennent  ensuite  Ontario,  Nouveau-Brunswick,  Nou- 
velle-Ecosse et  Manitoba. 

Production  de  granité. 


PROVINCES. 


1910  1911 


1912 


Nouvelle-Ecosse 

Nouvenu-Eriinswick 

Québec 

Ontario 

Manitoba 

C'()l(inil)ie  britnniiiiiuo  .     .     .     . 

Tot<il. 

NouvcUr-Ec'osso 

Nouveau-P.runswick 

Québec 

OnfArio 

Manitoba 

Cok)ml)le  brilanniqiu^  .     .     .     . 

Total. 


Dollars. 

Dollars. 

24,258 

28,041 

37,994 

22,317 

462,678 

522,114 

131,816 

174,946 

2.268 

1,523 

460,851 

624,178 

1,119,865 

1,373,119 

1913 


1914 


Dollars. 


Dollars 


Dollars 


1915 


Dollars. 
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2.  —  La  pierre  calcaire. 

La  production  se  répartit  entre  les  mêmes  pro- 
vinces que  celles  que  nous  venons  de  citer  pour  le 


granité 


Production  de  pierre  calcaire. 


PROVINCES. 

1910 

1911 

1912 

Nouvelle- Eocsse 

Nouveaii-Brun.swick 

Québec 

Ontario 

Dollars. 

192,919 
315 
962,429 
722,763 
328.029 
43,121 

Dollars. 

245,216 

110 

1,296,577 

680,461 

315,782 

56,780 

Dollars. 
275,944 

1,187,751 

862,052 

381,572 

55,617 

Colombie  britannifiue 

Total.     .     . 

Nouvelle-Eeo.s.sp 

Nouveau-Brun.'iWKk 

2,249,576 

2,594,926 

2.702,936 

1913 

1914 

1915 

Dollars. 

Dollars 

Dollars 

Ontario 

Colombie  britannique 

Total.     .     . 

3.  —  Le  marbre. 

Il  en  fut  produit,  en  1912,  à  Phifipsbîirg  et  à  South 
Stukely  dans  la  province  de  Québec,  ainsi  que  par  les 
cantons  de  Dungannon  et  Hungerford  dans  l'Ontario. 


-  155  — 

Les  statistiques  ne  renseignent  pour  cette  année 
aucune  production  de  niarljre  en  Colomlne  britan- 
nique . 

Production  de  marbre. 


PROVINCES. 

1910 

1911 

1912 

Quél)PO. 

Dollars. 

151,000 
4,100 
3,679 

Dollars. 

1.35,187 

25,996 

1,600 

Dollars. 

247,838 
12,926 

Colombie  britannique 

Total.     .     . 

Québec. .     . 

158,779 

162,783 

260,764 

1913 

1914 

1915 

Dt.Uars. 

Dollars. 

Dollars. 

Cohiniliie  britannifiuo       

Total.     .     . 

4.  —  Le  grès. 

Les  grès  de  différentes  couleurs  et  de  différents 
grains  sont  abondants  (voir  tableau  page  156). 


o. 


Les  ardoises. 


La  production  annuelle  diminue.  La  Compagnie 
de  Fraser  &  Davies  opère  depuis  longtemps  dans  la 
province  de  Québec  à  New  RocMcmd,  canton  de  Mel- 
])ourne  (comté  de  Richmond).  Récemment  la  même 
compagnie  s'est  occupée  d'ouvrir  une  autre  carrière 
d'ardoises  à  Boisford  (comté  de  Temiscouata) . 
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Production  de  grès. 


PROVINCES. 

1910 

1911 

1912 

Nouvollc-Ecosso 

Nouvcau-Brunswick 

(Jiiébec 

Ontario 

Albe.rta 

Colombie  brilanniqiio 

Total.     .     . 

Nouvollc-Ecosso 

Nouvcau-Tîrunswick 

Québec 

Onla.rio 

Alberta 

Dollars. 

16,425 
51,793 

62,247 
240,858 
130,825 

Dollars. 

23,440 
35,337 
450 
54,032 
158,344 
179,580 

Dollars. 

20.G45 
68,2a) 

59,240 
81,391 
99,816 

502,148 

451,183 

329,352 

1913 

1914 

1915 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

fVilombio  brifanniciuo       

Total.     .     . 

Production  d'ardoises. 


1910 

1911 

1912 

Va.lenr .     . 

Valeur    ....               .... 

Dollars. 
18,492 

Dollars. 

8,248 

Dollars. 
8,939 

1913. 

1914 

1915. 

Dollars 

Dollars. 

Dollars. 
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fi. 


Sables  et  ^raviers. 


Jusqu'en  1912  aucun  document  oiiicicl  ne  relatait 
la  production  des  sal)lcs  et  graviers  employés  dans 
lew  constructions.  Les  renseignements  pu1)liés  en 
1912  ne  sont  d'ailleurs  [)as  complets,  mais  on  peut 
en  déduire  en  tout  cas,  même  si  les  chittres  cités  ne 
sont  pas  tout  à  t'ait  exacts,  que  toutes  les  prr»vinces 
du  Dominic^n  produisent  ces  matériaux  (voir  ta1»lcau 
page  15(S). 

7.  —  J.a  tliaiix. 

Toutes  les  provinces  du  Canada  produisent  d(^  la 
chaux,  mais  Ontario  et  Québec  sont  de  heaucoup  les 
producteurs  principaux.  Dans  le  total  g(Miéral  cette 
première  province  infervient  pour  :)1  p.  c,  la  seconde 
pour2fip.  c.  (voir  tal)lean  page  159). 


<S. 


L'ariiiio. 


Les  relevés  statistiques  ne  renseignent  que  les 
produits  de  l'argile  tels  que  les  l)riques,  conduites 

Production  d'argile  réfractaire. 


1910 

1911 

1912 

'l'iiuue.s 

1 ,  i2:> 

s  r),s(i:! 

:.:>A2 

s  2iA2X 

li.linT 
s  2\.:\ï.i 

'l'oilllPs 

Valeur ... 

1913 

1914 

1915 

11 
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d'ëgout,  tuyaux  de  drainage,  etc.  Ces  articles  sont 
des  ••  fabricats  ••  et  non  des  matières  minérales 
proprement  dites  ;  ils  se  rapportent  par  conséquent 
au  chapitre  des  manufactures  et  non  à  celui  des 
industries  extractives. 

Chaque  année  une  certaine  quantité  d'argile 
rétractaire  est  produite  au  Canada,  notamment  à 
Wesl ville  (Nouvelle-Ecosse),  à  Co))iox  (lie  do  Van- 
couver), au  sud  de  MuosejaK-  (Saskatchewan)  et  à 
Clayburn  (près  de  Vancouver,  Col.  br.). 

*).    —  l.e  kaolin. 

Cette  variété  d'argile  plus  fine,  appelée  aussi 
terre  à  porcelaine,  est  }>roduite  depuis  1912  dans  la 
province  de  Québec  [>ar  la  •■  Canadian  China  Clay 
Company  ••.  Celle-ci  opère  dans  le  canton  iVAmherst 
(comté  de  Labelle). 

La  production  est  très  ])etite  encore  à  [)résent, 
mais  on  esi)ère  la  dévelo[)per  dans  les  années  à  venir. 

Production  de  kaolin. 


1912 

1913 

1914 

1915 

1916 

riHincti 

Viilcir 

•20 

S  11  m 

Kl. 

-    1. 

B  ci  m 

eut. 

Depuis  quelques  années  tout  le  ciment  produit  au 
Canada  est  artiriciel  De  ce  fait  il  ne  peut  se  classer 
parmi  les  ressources  minc'i'ales,  mais  doit  figurer 
parmi  les  produits  fabricpiés. 
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11.  —  Le  ii;ypse. 

Les  l l'ois  provinces  qui  depuis  longtemps  })ro(lui- 
sent  du  gypse  au  Canada  sont  la  Nouvelle  Ecosse, 
le  Nouveau-Brunswick  et  l'Ontarid.  Depuis  quelques 
années  le  Manitoba  s'est  ajouté  à  celles-ci  et  en  1911 
la  Colombie  britannique  a  aussi  produit  un  peu  de 
gypse. 

Eli  Nouvelle-Ecosse,  les  carrières  du  comté  de 
/7<'fy^y.s- (Windsor,  Walton,  Cheverie,  Noël,  etc.)  four- 
nissent à  i)eu  près  les  85  p.  c.  de  la  production  totale 
de  cette  province.  Le  reste  vient  du  comté  de  Vic- 
/or/a  (St.  Ann,  McKinnon  Harbour)  et  du  comté 
cVl}trc'j'ia'ss  (Cheticamp). 

Au  Nouveau  Brunswick   les  carrières  princi[)ales 

sont  situées  à  Hilhborouyli.  Une  petite  production 
est  fournie  aussi  par  les  dépots  de  la  rivière  Tobirpic 
notannnent  à  Plasler  Rock  (comté  de  Victoria). 

Dans  l'Ontario,  le  gypse  se  rencontre  dans  l'ouest 
de  la  province,  à  Caledonin  Qik  Si/lhonore. 

Production  de  gypse. 


Â 

•5 

Nouvelle- 
Ecosse. 

Nouveau- 
Brunswick 

Ontario 

Munitolia. 

Colonibie 
hritan- 
ni(|ue. 

Totale. 

'roiiiies. 

Tonnes. 

Tonnes. 

Tonnes. 

Tonnes. 

Toinies. 

l'.ilo 

4(»0,455 

90,23('i 

15, 0.').") 

19,.5U(J 

— 

525,246 

mil 

3.")3,999 

9:3,205 

27,399 

43,000 

78U 

518,383 

l!tl2 

87(-).082 

82,757 

53,119 

rtt3,500 

- 

578,458 

l'jis 

l«»li 

lUl.'i 

Ullt) 
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Dans  1g  Manitoba,  les  carrières  les  plus  importantes 
sont  situées  à  Gypsiiynrillc  (Dauphin). 

En  Colombie  britannique,  il  n'y  a  eu  de  production 
qu'en  1911.  L'unique  carrière  de  gypse  est  établie 
à  Merrill  (Yalc-Caril)oo). 


12. 


Le  corindon. 


L'espèce  existant  au  Canada  est  le  corindon  gra- 
nulaire ou  énieri.  On  le  trouve  surtout  dans  les 
comtés  (ï Halibiu-lon,  de  Ilaslings  et  de  Benfrex 
(prov.  d'Ontario). 

La  seule  compagnie  qui  exploite  actuellement  le 
corindon  est  la  '•  Tlie  Manufacturers  Corundum 
Company,  Limited  •'.  Elle  [)0ssède  la  mine  (raig  à 
Craiginoul  (comté  de  Renfrcw)  et  les  mines  de 
Bu}-gess  dans  le  comté  de  Uaslings. 

Production  de  Corindon. 


TnllIK-S .... 

Valeur 

1910 

1911 

1912 

1,870 
$198,680 

1,172 

$161,873 

1,960 
$239,091 

1913 

1914 

1915 

lo.  —  Les  pierres  meulières. 

Elles  sont  produites  par  la  Nouvelle-Ecosse  et  le 
Nouveau-Brunswick . 
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Les  endroits  où  sont  situées  les  carrières  princi- 
l)ales  sont  les  suivants  :  En  Nouvelle-Ecosse,  à  Lower 

Cove  et  à  Quarry  Islande  près  de  Mcrigoniish  ; 

Au  Nouveau-Brunswick,  à  la  haie  des  (ludcurs  ainsi 
qu'à   Woudpo'nd  et  Uoclrjioii ,  sur  la   baie  de  Fundy. 

Production  des  pierres  meulières. 


1910 

1911 

1912 

'Ponncs 

\':iilcur    .      .           

Tiiiinos  . 

V;i.loiir 

%  47.19(3 

*  52.'J42 

4  412 
$  52.090 

1913 

1914 

1915 

14.    —    Le  Iripoli  ou  (erre  à  iiifusoires. 

Est    trouvé   en    Nouvelle-Ecosse   et   au    Nouveau- 
Brunswick. 

Production  de  terre  à  infusoires. 


1910 

1911 

1912 

22 

$  i;m 

20 
$  122 

o8 
*  230 

VmIoiiv 

1913 

1914 

1915 

V.'i.loiir 
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La  production  est  très  peu  importante.  Une  seule 
compagnie  opère  à  Sf.  Ai/u  (Cap-Breton),  c'est  la 
••  Premier  Tripolite  Company  ^  de  New-York. 


CHAPITRE  VI, 


LES    MINERAUX    SERVANT    A    DES    USAGES    SPECIAUX. 


1.  —  L'apatite. 

■  Ce  minéral,  qui  n'est  autre  qu'un  [)hosphate  de 
cliaux  naturel,  forme  des  dépots  très  inq)ortants  dans 
la  vallée  de  l'Ottawa.  Jusque  vers  189^  ces  gise- 
ments furent  activement  exploités  du  coté  de  la 
province  de  Québec. 

La  production  annuelle  d'ajuitite  vai'iait  alors  de 
20,000  à  :J0,000  tonnes. 

L'importation  de  phosphates,  produits  à  meilleur 
compte  en  Floride,  a  ruiné  cette  industrie  au  Canada. 
D'autre  part  les  nitrates  du  Cliili  et  les  engrais  chi- 
miques, importés  d'Euroi>e  et  d'ailleui's,  lui  font  une 
concurrence  redoutai )le . 

Les  gisements  d'apatite  sont  oi'dinairemeiiL  asso- 
ciés à  ceux  de  mica.  La  i)etite  quantité  d'apatite 
])r(>duite  actuellenn'jit  au  Canada  est  obtenue  acces- 
soirement dans  les  exploitations  de  mica. 
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Production  d'apatite. 


1910 

1911 

1912 

1.478 

621 

164 

Tdiiiu'f^ 

1913 

1914 

1915 

%  —  Le  graphite. 

Les  régions  qui  contiennent  du  graphite  en  quan- 
tités importantes  sont  : 

Province  de  Québec  :  les  comtés  de  Lal)elle,  d'Ar- 
genteuil  et  d'Ottawa.' 

Province  d'Ontario  :  les  comtés  de  Lanark,  de  Leeds, 
de  Frontenac  et  d'Addington. 

Production  de  graphite. 


DIVISIONS  TEHRITOHIALES. 

1910 

1911 

1912 

Québec 

Tonnes. 

Tonnes. 

Tonnes. 

604 
1.456 

Canada  

Qiiébc<', .... 

1  3^ 

1.260 

2.060 

1913 

1914 

1915 

Tonnes. 

Tonnes 

Tonnes. 

Canada  

—  167  — 

Les  usines  qui  produisent  activement  le  grapliite 
aujourd'hui  sont  situées  dans  le  district  de  Buckin- 
gham  (P.  Q.)  et  à  Calabogie,  Port  Elmsley  et  Wil- 
berforce,  dans  l'Ontario. 

3.  —  Le  mica. 

Ce  minerai  existe  au  Canada  dans  les  provinces 
de  Québec,  d'Ontario  et  de  Col(^ml)ie  britannique. 

La  production  en  est  cependant  limitée  aux  deux 
premières  provinces. 

Province  de  Québec. 

Le  district  le  plus  important  est  celui  qui  est 
situé  au  nord  de  la  rivière  Ottawa,  dans  les  vallées 
des  rivières  Gatineau  et  du  Lièvre;  il  comprend  les 
cantons  de  Hull,  Wakefield,  Buckingliam,  Portland 
et  Templeton. 

Province  d'Ontario. 

Les  dépots  exploités  occupent  un  territoire  qui 
s'étend  à  l'est  de  la  ligne  de  chemin  de  fer  qui  va 
de  Kingston  à  Pembroke. 

Ils  sont  situ(^s  surtout  dans  les  cantons  de  North 
Burgess  et  Soutli  Slier1)rooko  (comté  de  Lanark)  ; 
de  Soutli  Burgess  (comté  de  Lceds)  et  de  Bedford 
et  Loughborough  (comté  de  Frontenac). 

Colombie  britannique. 


Des  travaux  sont  entrepris  sur  des  dépôts  de  mica 
situés  à  Big  Bend  sur  la  rivière  Columbia  (12  milles 
au  nord  do  Donald)  (^t  [très  de  Tète- Jaune-Cache. 
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La  plus  orando  [uiriie  du  mira  extrait  est  envoyé  à 
des  usines  d'Otlowa,  de  IIull,de  Kingston  et  d'autres 
villes  pour  V  sul)ir  un  travail  de  ])rép;ir;ition  ;iv;inl 
l'exportation. 

Les  Etats-Unis  achètent  presque  tout  le  niir;i 
produit  au  Canada 

La  variété  de  mica  que  le  Canada  produit  en  plus 
grande  abondance  est  la  pldogopite  ou  mica  de 
couleur  jaune-ambré. 

La  muscovite,  ou  mica  l)lanc,  est  aussi  produite 
quelque  peu. 

4.  —  L'aiiiianto. 


La  production  de  ce  minéral  til)reux  s'est  considé- 
raldement  développée  au  Canada.  Elle  est  spéciale 
à  la  province  de  Qué))ec  qui  })OSsède  des  gisements 
1res  impoi'tants  dans  les  cantons  de  l'est  aux  envi- 
rons du  lac  Noir,  à  Thetford,  East  Broughton  et 
Danville.  r)n  a  reconnu  la  présence  de  l'amiante  en 

Production   d'amiante. 


AMIANTE. 

ASRRSTIUIR 

■gr. 

Oiiaiidté. 

Valeur. 

tonne. 

(Jiiaiitité. 

Valenr. 

l'rix  par 
lonne. 

Tiniiii's. 

It.illars. 

hollais. 

Tonnes. 

hollais. 

Dollars 

l'Jlu 

7T.r>()M 

•^.rM."i.'.»74 

.••!2.9,S 

24.7..7 

17,029 

0  71 

11(11 

i()i.;î9:i 

2,92-^.(K;2 

2H..S2 

2ti,()2l 

21,046 

0  Si 

1912 

iii.r.t;i 

;!.ii7.r):2 

27  95 

24,740 

19.707 

(»  so 

im:i 

liU'i 

iiii:. 

1910 
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d'autres  endroits  et  autrefois  même  une  petite  exploi- 
tation en  fut  faite  dans  le  canton  de  Denholm  (comté 
d'Ottawa)  au  nord  de  la  ville  d'Ottawa. 

Le  Canada  et  la  Russie  sont  les  seuls  produc- 
teurs importants  d'amiante  dans  le  monde. 

L'exportation  (l'amiante  canadien  se  répartit 
comme  suit  : 


EXPORTATION. 

1910 

1911 

1912 

Vers  ks  Etats-rnis 

Vers  la  Grande-Bretagne 

Vers  rAllemagne     .     .  -.    ^    .     .     . 

Vers  la  Belgique 

Vers  la   France 

Vers  les  autres  pn.vs 

Total.     .     . 

Vers  les  Etats-Unis 

Vers  la  Grande-Bretagne 

Vers  l'Allemagno 

Vers  'la  Belgique     ....... 

Vers  Ja  France 

Vers  les  autres  iiays 

Total.     .     . 

Tonnes. 

57,939 

6,700 

440 

6,406 

Tonnes. 

62,551 

7,511 

361 

4.697 

Tonnes. 

69,222 
9.387 
1.1,55 
4,738 
2.(173 
1,433 

71,845 

75, 120 

88.(_)08 

1913 

1914 

1915 

Tonnes. 

Tonnes. 

Tonnes. 

—  Le  l)arium. 


l)('s  dépots  de  l)arvte  exist;ent  un  peu  partout 
dans  le  iiord-est  de  la  Nouvelle-Ecosse,  notaninient 
à  V'wv  Islaiids  (comté  de  Colcliester). 
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Le  minorai  y  apparaît  sous  forme  de  poches  sans 
continuité.   Exploitation  difficile  et  peu  profitai )le. 

C'est  surtout  au  lac  Ainslie  et  à  Nortli  Clieticamp 
(Cap-Breton)  que  la  baryte  se  présente  dans  de 
bonnes  conditions. 

Les  seuls  dépôts  de  baryte  exploités  en  1912  sont 
ceux  du  lac  Ainslie  (pai*  la  Compagnie  -  Barytes 
Limited  ••). 

Production  de  baryte. 


1910 

1911 

1912 

Tonnes  . 

— 

5  .i(K) 

4G4 
S  5.104 

Valeur 

^■aleu^ 

1913 

1914 

1915 

Tiiiinf.'!                  .     .          

fi.  —  Le  nianiianèse. 


L'industrie  du  manganèse  fut  importante  en  Nou- 
velle-Ecosse, et  au  Nouyeau-Brunswick,  pendant  la 
décade  de  LSSO  à  1890. 

Les  minerais  qui  existent  dans  ces  provinces  sont 
des  pyrolusites  (M;/  O^). 

La  seule  compagnie  produisani  actuellemeiiL  du 
manganèse  est  la  ••  Nova  Scotia  Managanese  C"  -, 
(pii  possède  une  mine  à  New  Ivoss  (N.-E.), 


—   179 


Production  de  manganèse. 


1910 

1911 

1912 

- 

ô  1/2 
$  m).(K) 
S    r)4.55 

7.1 
$  1.875 
*        25 

Valeur  à  la  tonne 

Tonnes 

Valeur 

1913 

1914 

1915 

Valeur  à  la  tonne 

7.   —  I.ps  ocros  (le  fer. 

Sont  exploitées  dans  la  pi'ovince  de  Québec  et  dans 
celle  d'Ontario. 

Québec 

Les  gisements  principaux  sont  situés  aux  envi- 
rons de  Trois-Rivières^  à  Sainte-Anne-de-Beaupré  et 
en  immense  quantité  sur  la  rive  iKH'd  du  Saint-Lau- 
iviii  d('})uis  le  Saii'uenay  justprà  roci-aii. 

Acluellemeiit  les  dépôts  exjdoités  sont  ceux  qui 
bordent  le  Saint-Laurent  <le  Champlain  à  Trois- 
Rivières,  et  ceux  de  Saint-Joseph  de  Nicolet. 


Ontario. 

De  petites  quantités  d'ocre  sont  produites  ])rès  de 
Cam]»bellville. 
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Production  d'ocre  de  fer. 


1910 

1911 

1912 

Tonnes 

•i,813 
s  ,33,185 

3,622 
S  28,a33 

7,0;>i 
$  32,410 

1913 

1914 

1915 

<S.  —  L'arsenic. 

Des  dépôts  de  niispickel  (arsenio-sulfure  naturel 
de  fer)  existent  en  licaneonji  d'ondroils  de  la  pre- 
vince  d'Ontario. 

Ce  minerai  est  souvent  aurifère  et  accompagné 
de  pyrites  et  de  chalcopyrites. 

Dans  la  Colombie  britannique  les  mines  d'or  de 
Nickel-Plaie  el  de  Sunnysidc  à  Iledley  sont  remai'- 
qua1)les  par  l'association  de  l'or  et  de  mispickel. 

Production   d'arsenic. 


1910 

1911 

1912 

Tiiiiiies  .                

\alriir 

'rminos 

i.r.u2 

s  75,328 

2.0!)7 
*  7G,237 

2,045 

S  8it.2(i2 

1913 

1914              1915 

\;ilriir 

12 
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La  très  petite  production  d'arsenic  du  Canada, 
pendant  les  dernières  années,  est  tirée  des  minerais 
de  cobalt  traités  à  Copper  Clitf",  Deloro,  Thorold  et 
Orillia  (Ontario). 

En  1910,  il  fut  produit  à  Goldl)oro  (Nouvelle- 
Ecosse)  047  tonnes  de  minerai  concentré  d'arsenic, 
évaluées  à  5,716  dollars.  Aucune  indication  ulté- 
rieure n'est  fournie  par  les  relevés  de  la  Statistique 
Miiin-alc  quant  aux  minerais  de  cette  provenance. 

9.  —  L'actinote. 

En  1911  et  1912,  il  fut  fait  des  expéditi(^ns  peu 
importante  de  ce  minéral  :  92  tonnes,  valant 
1,000  dollars  en  1912  et  (u  tonnes  valant  l'MS  dol- 
lars en  1911.  Ces  quantités  n'ont  pas  été  produites 
iwemment,  mais  proviennent  d'un  stock  accumult' 
il  y  a  quelques  années. 

Les  mines  d'Actinolite  ((  )ntario),  en  etïét,  ne  font 
aujourd'hui  l'objet  d'aucune  exploitation. 

10.  —  Le  sel. 

La  production  de  sel  revient  uniquement  à  la 
province  d'Ontario,  quoique  autrefois,  pendant  un 
certain  nombre  d'années,  il  en  fut  fait  une  petite 
production  dans  les  provinces  du  Nouveau-Bruns- 
wick  et  du  Manitoba. 

Les  gisements  de  sel  de  l'C  hitario,  d'une  super- 
ficie de  2,500  milles  carrés  environ,  occupent  le 
sud-ouesf  de  cette  province.  Ils  s'étendent  de  Kin- 
cardine  (sur  le  lac  Huron)  au  lac  Ei'i<\  le  long  du 
lac  iluron  et  de  la  rivière  Détroit. 
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Les  centres  principaux  de  production  sont  :  Sarnia 
(comté  do  Lam1)ton),  Windsor  or  Sandwich  (comte» 
d'Essox)  (joderich  et  Wingham  (comt(''  de  Huron), 
Kincardine  (comté  de  Bruce)  et  Exeter  (comte''  de 
1  luron). 

Production  de  sel. 


1910              1911 

1912 

84.092 
S  409. H24 

91,582 
S  44:'.,OOi 

95,05;) 
.$  459.582 

V.iJnir 

ToniiPs  ...           .          

A';il('iir    .     .           

1913 

1914 

1915 

11.  —  Le  Celdspatli. 


Ce  minéral  est  surtout  produit  par  la  province 
d'Ontario.  Les  principales  mines  sont  situées  dans  le 
comté  de  Frmiicnac  a  50  milles  environ  au  nord  de 
la  ville  de  Kingston,  (^ichpies  petits  dépôts,  j)eu 
im}»ortan1s  d'ailleurs,  ont  été  ex}doités  dans  le  dis- 
1  l'ict  de  V(ii-rij  Simnd  el  aux  environs  des  lacs 
.l//^s7/o/,v/. 

Auii'ctois  aussi  la  province  de  Québec  produisait 
une  ccrt.-iinc  (pianliU'  de  feldspaili  dans  le  comté 
d'OlJawa, 

En  lui 5  on  a  coiriiiKMKH'  les  Iravanx  sui'  des 
d(''p(')is  de  f('lds[);illi  siliK's  à  Maiiicondiiini  (  [ti'o\'iiic(' 
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de    Québec)    sur    la    côte    nord    du    golfe    Saint- 
Laureut. 

Production  de  feldspath. 


1910 

1911 

1912 

15.809 
$  47,U67 

17, 7-23 
$  51,939 

13.733 
$  3U,91G 

ValtMir 

1913 

1914 

1915 

\2.  —  l.a  fluorine  ou  spath  lluor. 

On  eu  a  reconnu  la  présence  en  divers  endroits 
aux  environs  de  Madoc,  comté  de  Ilastings  ((Jnt.). 

La  production  actuelle  de  ce  minéral  est  très  peu 
importante  : 


1910 

1911 

1912 

- 

34 

S  238 

-iO 

$  240 

\-iiliuir 

'Pdimos 

1913 

1914 

1915 

Ce  produit  est  acheté  par  les  mines  métalluro-i- 
ques  de  Deloi'o,  de  Welland  'aciéries)  et  de  Copper 
Clilî". 


l:j. 


77 


La  niagnësite. 


On  trouve  de  la  mag'iiésite  clans  les  cinifons  de  l'es/ 
(le  la  province  de  Québec,  dans  le  canton  de  Gi'e/ivil/e 
comté  d'Argenteuil)  et  à  Aflit/  (Colombie  britannique^. 
Les  dép6tsdeGi'enville,à  12milles  environ  de  Calu- 
met sur  la  ligne  du  Pacifique  Canadien,  sont  les  seuls 
en  ex})loitati()n  actuellement.  La  compagnie  qui  y 
opère  est  la  ••  Canadian  IMagnesite  Co  -^  (de Montréal). 

Production  de  mag-nésite  (minerai  brut). 


19t0 

1911 

1912 

323 
S  2,160 

9Ï)1 
$  5,531 

VaJcui"    .     .          

1913 

1914 

1915 

Valeur 

14.  —  Le  quartz. 

Se  produit  notamment  dans  l'Ontario. 
Production  de  quartz. 


1910 

1911 

1912 

Tonnes 

88,205 
$  91.951 

60.526 

$  83.865 

100,242 
S  195.216 

Valeur 

1913 

1914 

1915 

\'aleiir 
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15. 


Le  talc. 


Est  fourni  par  la  province  d'Ontario  dans  le  comté 
de  Haslings. 

Les  mines  en  exploitation  en  1912  sont  situées  à 
Mcaloc  et  à  Eldorado. 


Production  de  talc. 


1910 


1911 


1912 


Toniii's 
V:ilrm- 

Toniii's 
Valeur 


7.112 
$  22.308 


7,300 
22,  la» 


8.270 
$  23.132 


1913 


1914 


1915 


16. 


Eaux  minérales. 


11  existe  des  sources  minérales  et  thermo-miné- 
rales dans  plusieurs  provinces  du  Canada. 

Les  exploitations  se  limitent  aujourd'hui  aux 
provhices  de  Québec,  d'Ontario  et  de  Colombie  britan- 
nique. 

Québec. 

Les  princi[)ales  sources  sont  établies  à  Saint-Léon 
(The  St.  Léon  Waters,  Ltd),  à  Radnor  Fo;r/c.s- (Rad- 
nor  Water  C°),  à  Yamaska  (Abenakis  Minerai 
Spriiii^s  O'  Ltd),  à  Nancy  (Louis  l'Heureux),  à 
Varoincs  (^Gurd  cS:  CLtd). 
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Ontario. 

A  Caledoiùd  Spruujs  (Caledonia  Springs  C  Ltd) 
(>t  (Lyall,  Trenholine  &  McDonell),  à  Caledonia 
(Gurcl  &  C  Ltd)  et  (Robert  AUan)  à  Carisbad 
(Tlios.  L.  Boyd),  à  Bourgel  (Canada  Minerai 
Waters  Ltdi,  etc. 


Colombie  britannique. 

.\.u  lac  A)')-oir  (Halcyon  Bottling  C")  et  au  lac 
Upper  Arrox:  (St.  Léon  Hot  Springs). 

Production  d'eaux  minérales. 


1910 

1911 

1912 

N'aicLir 

Dollars. 
199,563 

Dollars. 
223,758 

Dollars. 
175,462 

1913 

1914              1915 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars . 

TITRE  XII. 

Les  Pêcheries  (1). 

Les  ppcliorics  du  Canada  coniptciit  parmi  les  plus 
importantes  du  monde  Elles  se  sont  développées 
beaucoup  et  très  ra})idement  pour  les  raisons  sui- 
vantes : 

1"  Le  champ  d'opération  des  pécheurs  esL  très 
vaste  —  tant  pour  la  pèche  iiiaritime  que  pour  la 
pèche  lluviale  et  lacustre  ; 

2''  Les  eaux  des  océans,  des  lacs  et  des  cours 
d'eau  sont  très  poissonneuses  et  presque  tous  les 
poissons  qui  y  vivent  sont  comestibles. 

Dans  l'Atlantique  on  estime  à  5,000  milles  le 
développement  des  cotes  canadiennes  ;  dans  le  Paci- 
fique à  7,000  milles  environ.  (  )n  évalue  à  120,000 
milles  carrés  la  superlicie  des  lacs  canadiens. 

Pêcheries  de  l'Atlantique. 

Les  poiss(jns  qui  se  preiment  en  eau  profonde 
sont  :  la  morue,  l'éyrefin,  le  llétan. 

Les  poissons  capturés  le  long  des  cotes  sont  :  la 
morue,  l'égrefin,  le  hareng-,  le  maquereau,  le  car- 
relet ou  plie,  la  sardine,  le  tiétan,  l'alose,  l'éperlan. 

Le  saumon  se  pèche  dans  certaines  rivières. 


(1)  \i}\v  noire  article  ■•  Les  pcclieries  canadiennes  ".  Numéro  d'avril 
1912  de  la  Revue  Econo/niquc  Canadienne. 
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(iKAi'iiinijE  N»  18.  —  Production  des  pêcheries  canadiennes. 
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Sur  la  côte  orientale  du  Canada,  les  homards  se 
pèchent  avec  beaucoup  de  succès,  et  dans  le  golfe  du 
Saint-Laurent  il  y  a  des  bancs  d'huitres  en  plusieurs 
(Midroits,  notamment  sur  la  cote  septentrionale  de 
l'ile  du  Prince-Edouard  et  dans  le  détroit  de  Nor- 
thumberland. 

Pêcheries  du  Pacifique. 

Les  pêcheries  les  plus  importantes  sont  celles  de 
saumon  (rivière  Fraser,  etc.)  On  prend  aussi  du 
llétan,  des  harengs,  etc. 

Pêcheries  en  eau  douce. 

Dans  les  lacs  et  les  rivières,  on  pèche  des  merlans, 
des  truites,  des  brochets,  des  esturgeons,  des  harengs 
d'eau  douce  (Ontario),  etc. 

Valeur  des  produits  de  la  pèche  pour  toute  la  Puissance 
et  par  provinces. 


DIVISIONS  TERRITORIALES. 


1910 


1911 


1912 


IW  du   rriiKC-Eduuurd 
Nouvi'dle-Eoosse  .     . 
Nouvcau-Bruiiswick 
Québec   ... 

Ontario 

Maiiitoba    .... 
Saskatcliewaii. 

Alberta 

Colombie  Ijritaïuiiiiue 
Yukuu    .  ... 


Canada 


Dollars 

1,153.708 

10.119.24.) 

i,134.1ii 

l.t)f)2,i7r) 

2.02G.121 

1.302,779 

172,903 

82,460 

9,163,235 

118,365 

29,965,433 


Dollars. 

1,196.396 

9.367.550 

4,886.157 

1.868.136 

2.205,436 

1,113,486 

139,436 

102,325 

13,677.125 

111,825 

34,667.872 


Dollars. 

1.379,905 
7,384,055 
4.264,054 
1,988,241 

2,842,878 


14,455,488 


^3,389,464 
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Valeur  des  produits  de  la  pèche  pour  toute  la  Puissance 
et  par  provinces  (fniitc). 


DIVISIONS  TERRITORIALES. 

1913 

1914 

1915 

llo  du  i'riiRc-Bilouard 

Nouveillc-Ecossc 

Nouvcau-Bruii.swk-k 

Québec 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars . 

Manitoba 

Alberta 

Colombie  britanuki'.ic 

En  1911  dune,  le  total  do  la  production  du  [)ois- 
son  au  Canada  se  chiffre  par  34, 067, 872  dollars. 
Cette  valeur  se  répartit  à  raison  de  80,842,875  dol- 
lars pour  la  pèche  maritime  et  de  3,824,997  dollars 
pour  la  pêche  en  eau  douce. 

Pour  les  années  subséquentes,  la  répartition  est 
la  suivante  : 


1912 

1913 

1914 

1915 

1916 

rci-hc  mariUiuc   .... 
IV'clic  un  eau  douce, 

\'alcur  tolali'. 

IS4 


Quelques  chiffres  montrant  l'importance  de  l'industrie 
de  la  pèche  au  Canada. 


OBJET  Itl    P.ELEVL. 

1910 

1911 

1912 

.Nnmln-f  (Je  pcr.-iomii.-;  (■iiii)luy(:TS  lImiis 
l'iiiduslric  de  'la  pêche 

93,588 

91.132 

88,108 

Naiiibrc  de  pêcheurs 

68,610 

6h.92o 

(M.OSl 

N'cjiiibre  de  liateniix  et  reiiiuriiueiirs   . 

1,680 

1.648 

l,f)69 

Nninlire  de  baiviiies  de  pêehe   .     .     . 

;38.977 

36,761 

3'j,r.01 

('Militai  |>laeé  dans  les  pêelieries   .    S 

19,019,870 

20,932,904 

24,388,409 

L'siiies  de  mise  eu  boites  de  liuiiiards  : 

Nombre 

6S2 

707 

718 

Valeur * 

:Vi2.ô&) 

6ii.2rK) 

643,52.3 

l'sines  de  mise  eu  buites  de  s:iuiiiiiii  : 

Sri 
^,60i.6(MJ 

(39 
2,788.40(1 

liii 
2,517.(X)0 

Valeur S 

Usines  de  mise  eu  boites  de  sardiiu's 
et  de  «  clams  » 

Nombre 

17 

27 

22 

\aleur S 

10S.0(WI 

i27.rH"«i 

;51»9.850 

1913 

1914 

1915 

Nombre  de  ijersoimes  employées  dans 
l'industrie  de  la  pêche 

Niiuibre  lie  pécheurs 

Xouilire  de  bateaux  et  remorqueurs  . 

Nombre  de  bariiucs  de  péclie     .     .     . 

Capital  placé  dans  les  pêcheries  .    5 

Isines  de  mise  en  boites  de  homards  : 

>'aleur 5 

l'siiu's  de  mise  eu  boites  de  .viiiuiou  ; 

Usines  de  mise  eu  boites  de  sardiuo 
et  do  «  clams  » 

Valeur $ 

TITRE  XIII. 

Les  industries  manufacturières. 


A.    -    Remarques  générales 
concernant  les   industries   manufacturières   du   Canada. 

1"  La  plu])ari  (l(^s  industries  maniifacturioros  sonl 
prospères  ; 

2°  La  valeur  des  prrxluits  de  toutes  ces  industries 
l'éunies  passe  de  481,058,375  dollars,  en  1000,  a 
1,105,975,039  dollars,  en  1910. 

Cette  augmentation  représente  du  142.38  p.  c! 

3°  L'évolution  industrielle  du  Canada  se  produit 
difficilement  : 

f)  A  cause  du  voisinage  des  Etats-Unis,  dont  les 
l»roduits  font  une  concurrence  considérable  à  ceux 
de  l'industrie  canadienne  ; 

b)  Parce  que  les  articles  manufacturés  en  Angle- 
terre entrent  au  Canada  ;V  la  faveur  d'un  tarif  pré- 
férentiel ; 

4"  Malgré  ces  difficultés  le  Canada  s'industrialise; 

5"  Les  industries  qui  y  existent  actuellement, 
quoique  se  développant  sans  cesse,  sont  insuffisantes 
pour  mettre  en  frnivre  toutes  les  matières  premières 
fournies  par  la  production  agricole,  les  mines,  etc. 

En  clfcl,  les  li'ois  quarts  environ  des  exporlali(»iis 
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totales  (lu  Canada  sont  des  produits  bruts,  les 
quatre  cinquièmes  des  im})orl:ations  sonl  desproduils 
manufacturés. 

Les  d(''sa van I âges  d'une   tclh'  situalidii  snni  nnd- 
tiples. 


B.  —  Les  manufactures  du  Canada 
d'après  le  dernier  recensement  (1910). 

Le  tableau  suivant  indique  par  provinces,  les 
augmentations  dans  la  valeur  des  produits  des  indus- 
tries manufacturières  d'après  les  trois  recensements 
de  1900,  1905  et  1910.  Le  graphique  n"  19  met 
davantai^-e  ces  augmentations  en  relief. 


1900 

1905 

1910 

Ontario 

241,5:5.S.48t; 

367.850,002 

579,810.225 

Québec 

108.287,994 

219.861.048 

.350,901,656 

Colombie  britanniciue  .     . 

19,447.778 

38.288,378 

65,204.235 

Manituba 

12.927,439 

28,155,732 

53,673,009 

Nouvelle-tA'osso    .     .     .     . 

23,592,513 

32,574,323 

52.706,184 

Nouveau-Brunswick . 

20.972.470 

22,133,951 

35,422,302 

Albcrta  

— 

5.116.782 

18.788.826 

Saskatthcwan 

1,904.987 

2,520,172 

0.332.132 

Ile  (lu  Prince-t'Mouard.     . 

2,326,708 

1,851,615 

3.13(-i,470 

Les  villes  les  plus  peuplées  sont  presque  toujours 
les  plus  industrielles. 

Nous  donnons  ci-après  la  liste  des  villes  du  Canada 
dont  le  chitïre  de  population  (b'passe  10,000  iia1)i- 
lants,  en  indiquant  pour  chacune  d'elles  la  valeur 
lies  produits  de  leurs  manufactures  en  1<S90,  1900 
et  1910  et  le  pourcentage  des  augmentations  ou  des 
diminutions  éventuelles. 
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Les  statistiques  officielles  du  cinquième  recense- 
ment divisent,  comme  précédemment,  les  manufac- 
tures du  Canada  en  quinze  groupes  qui  sont  :  fabriques 
de  produits  alimentaires,  industries  textiles,  usines 
où  l'on  produit  le  fer  et  l'acier,  production  du  bois 
brut  et  mise  en  œuvre,  préparation  du  cuir  et  de  ses 
dérivés,  fabrication  du  papier,  des  liqueurs  et  bois- 
sons, usines  de  produits  chimiques,  fabrication  des 
céramiques,  verres,  etc.,  travail  des  métaux  autres 
que  l'acier,  fabrication  du  tabac  et  de  ses  produits, 
construction  de  matériel  roulant,  constructions 
navales,  industries  diverses  et  métiers  maimels.  Le 
graphique  n°  20  indique  clairement  l'importance  de 
chacun  de  ces  quinze  grotipes  d'industries.  La  valeur 
de  production  de  trois  d'entre  eux  (les  produits  ali- 
mentaires, les  bois  et  leurs  dérivés,  les  textiles), 
atteint  presque  la  moitié  de  la  valeur  totale  des  pro- 
dtiits  de  toute  l'industrie  manufacturière  canadienne. 

Parmi  toutes  ces  industries  huit  groupes  sont  sur- 
tout importants  actuellement.  Ce  sont  ceux  indiqués 
au  tableau  suivant  : 


Crovipes   d'Industries. 

Valeur  de  la  production 

Augmentation 

en  19a». 

.■n  1910. 

absolut'. 

|..  c. 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

Produits  alimenta iri's 

125.202,620 

245.669,321 

120,466,701 

96.22 

Bois  et  ses  produits  . 

80,341,204 

184,630.376 

108,289,172 

129.80 

Textiles 

67,724,839 

135,902,441 

68.177,602 

100.67 

Produits  du  fer  et  de 
l'acier 

34,878,402 

113,640.610 

78,762,208 

225.82 

Autres  métaux .     .     . 

19,561,261 

73,241,796 

53,680,535 

274.42 

Matériel  roulant   .     . 

I9,971,6i»5 

69,712,114 

49,740,419 

249.06 

Cuir  et  ses  dérivés     . 

34,720,513 

62,830,412 

28,129,899 

81.02 

Papier 

20,6.53.028 

46,458,053 

25,805,025 

124  94 
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1"  Les  industries  alimentaires. 

a)  La  miuolcrie.  —  Se  développe  rapidement.  La 
valeur  de  la  production  de  toutes  les  minoteries  était 
d'environ  32  millions  de  dollars  en  1900  ;  elle  est 
de  82,494,826  dollars  en  1910. 

Industries  connexes  :  Fabrication  du  pain,  des 
biscuits,  etc. 

h)  La  fahricatïon  des  conserves.  —  Comprend  les 
usines  préparant  des  conserves  et  salaisons  de  pois- 
son, des  conserves  de  fruits  et  de  légumes  sous 
toutes  leurs  formes,  des  salaisons  de  viande,  etc. 

Valeur  des  produits  :  en  1900,  33  millions  de  dol- 
lars; en  1910,  59,489,115  dollars. 

c)  L'industrie  lailière.  —  Fabrication  du  beurre 
et  du  fromage. 

Valeur  des  produits  :  en  1900,  29,731,922  dol- 
lars; en  1910,  39,047,840  dollars. 

(/)  Le  raffinage  du  sucre. 

Valeur  des  produits  :  en  1900,  12,500,000  dol- 
lars; en  1910,  21,260,011  dollars. 

Il  existe  trois  fabriques  de  sucre  de  betterave 
établies  respectivement  à  WaUaceburg  et  Beï-liu 
dans  l'Ontario,  et  à  Raymond  dans  l'Alberta. 

2°  Les  industries  du  bois  et  de  ses  dérivés,  compre- 
nant l'abatage  du  bois,  les  scieries  mécaniques  et 
autres,  les  ouvrages  en  bois  de  toute  nature,  la 
construction  des  navires  en  bois,  la  carrosserie,  la 
fabrication  de  la  pulpe  de  bois,  des  allumettes,  etc. 
Les  plus  im])ortantes  sont  les  suivantes  : 
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(i)  Les  u.s/nes  jj/-oduisanl  des  hiUols  (bois  en 
i^TUine),  des  bois  sciés  ei  équarris. 

Valeur  des  produits  :  en  1900,  (Jl, 560,043  dol- 
lars; en  1910,  145,401,805  dollars. 

b)  La  f'abi-'tcailon  des  )neiibles. 

Valeur  des  produits  :  en  1900,  6,949,384  dol- 
lars; en  1910,  12,369,366  dollars. 

c)  La  fabr'ic(dïo}i  de  la  pidpe  de  bois. 

Valeur  des  produits  :  en  1900,  4,246,781  dol- 
lars; en  1910,  9,117,465  dollars. 

3"  Les  industries  textiles. 

a)  L' industrie  voto}Liiièye. 

En  1900,  il  y  avait  vingt  usines  }>roduisant  pour 
12,033,052  douars.  En  1910,  il  y  en  avait  vingt- 
six  produisant  pour  24,584,931  dollars. 

b)  L'industrie  lainière. 

On  ne  fabrique  au  Canada  que  des  étoiles  ordi- 
naires, des  fils  de  laine  cardée,  des  flanelles,  etc. 
Les  étoffes  chères  sont  imi)ortées,  princii)alement 
de  l'Angleterre. 

En  1900,  169  usines  produisant  pour  7,565,408 
dollars;  en  1910,  142  usines  produisant  pour 
7,072,360  dollars. 

Ontario  possède  cinq  usines  fabriquant  des  tapis. 

4"  Usines  travaillant  le  fer  et  l'acier. 

a)  Quelques  hauts  four^ieauj-  (quinze  en  activité 
en  1910). 

b^  Laminoirs  et  aciéries. 
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c)    Les   mninifdctio-es  inclldid  en  ftmvre  Je  fer  ci 
l'acÀer. 
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Gkaimiiqiik  n'O  20.  —  Indiquant  pour  chaque  groupe  d'industries 
la  valeur  des  produits  en  1910. 

Leurs  principaux  produits  sont  spécifiés  sous  la 
dénomination  de  :  Produits  des  fonderies  (manufac- 
turos   de  fournaises,    tuyaux    en    for,    radiateurs, 
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poêles,  etc.);  Prochdls  en  fer  e(  en  acier  (vis,  clous, 
écrous,  fer  et  acier  battu  et  laminé)  ;  Chaudières  et 
machines. 

Les   progrès   de    ces    industries    sont    considé- 
rables : 


Nombre 
d'usines  en 

Valeur  des  produits  en 

1900 

1910 

1900 

1910 

Trirtluils  des  fonderies. 

Produits  en  fer  et   en 
acier 

Chaudières      et      ma- 
chines      

315 

29 
59 

514 

8'.» 
71 

Dollars. 
15,292,445 

0,912,457 

4,(320,214 

Dollars. 
45,611,416 

:Vi, 013,710 

11,873,903 

La  répartition  de  ces  trois  principales  classes  de 
produits  métallurgiques  pour  les  diverses  provinces 
est  donnée  au  tableau  page  195. 

Les  différences  éventuelles  entre  les  chiffres  de  ce 
dernier  tableau  et  ceux  mentionnés  plus  haut  peuvent 
provenir  de  ce  que  dans  certaines  provinces  ces 
industries  sont  trop  peu  importantes  pour  être  citées 
séparément  et  se  trouvent,  dans  les  relevés  par  pro- 
vinces, classées  avec  des  industries  similaires  plus 
importantes  ou  reportées  à  la  rubrique  '■  diverses 
autres  industries  ^ . 


5*  Produits  des  métaux  autres  que  l'acier. 

Quant  aux  autres  minerais  métallifères  traités  au 
Canada,  le  cuivre,  le  nickel,  l'aluminium,  le  plomb, 
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l'industrie  maniifficturière  les  transforme  également 
en  produits  faljriqués.  Ces  manufactures  sont  classées 
dans  la  catégorie  "  métaux  et  produits  de  métaux 
autres  que  l'acier  ?^ .  Ce  groupe  comprend  de  nom- 
breuses usines  pour  le  cuivre  dans  la  Nouvelle- 
Ecosse,  l'Ontario,  la  province  de  Québec  et  la 
Colombie  britannique.  Viennent  ensuite  dans  la 
même  catégorie  les  industries  qui  utilisent  les  divers 
métaux  produits  à  l'aide  de  ces  minerais  extraits  du 
sous-sol  canadien.  Parmi  celles-ci  figurent,  avec  le 
cliiifre  le  plus  élevé,  la  plomberie  et  la  ferlDlanterie 
qui  occupent  155  établissements,  dont  la  produc- 
tion est  de  9,889,514  dollars,  ce  qui  constitue  sur 
les  relevés  de  1900  une  augmentation  considérable 
(la  production  en  1900  était  de  6,553,957  dollars) 
malgré  la  diminution  du  noml)re  d'usines  qui 
était  en  1900  de  252.  Les  provinces  de  Québec 
et  d'Ontario  produisent  la  presque  totalité  de  ces 
articles. 

Les  fonderies  de  cuivre  et  l'orfèvrerie  sont  les 
deux  plus  importantes  parmi  les  autres  industries  de 
ce  groupe.  Le  nombre  des  fonderies  de  cuivre, 
autrefois  de  23,  est  actuellement  de  36  et  la  valeur 
de  leur  production  passe  de  1,099,557  à  3,093,006 
dollars.  Une  augmentation  considérable  est  à  signa- 
ler pour  l'industrie  de  l'orfèvrerie  dont  la  valeur  de 
la  production  passe  de  996,313  à  3,124,272  dollars. 
Ces  deux  industries  sont,  comme  la  précédente, 
monopolisées  presque  entièrement  par  les  provinces 
d'Ontario  et  de  ()uébec. 
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<)"  Les  manufactures  de  matériel  roulant. 

Comprennent  les  fabriques  de  bicyclettes,  les 
ateliers  de  réparation  de  wagons  de  clieniin  de  fer, 
les  ateliers  de  carrosserie,  les  fabriques  de  maté- 
riaux de  carrosserie,  les  usines  de  construction  de 
wagons  de  chemin  de  fer  et  les  fabriques  d'auto- 
mobiles. 

L'importance  de  ces  industries  est  indiquée  au 
tableau  suivant  : 


MANUFACTURES. 


Nombre  d'usines. 


Valeur 
des  produits. 


Automobiles 

Bicyclettes 

Eép.  de  wagons  de  chemin  de  fer.     . 

Carrosserie 

Matériel  de  carrosserie 

Const.  de  wagons  de  cliemin  de  fer. 


8 

4 

H4 

287 

37 

1.5 


Dollars. 

6,2.J1,885 

72,179 

31,817,882 

11,766,882 

3.172,652 
16.630,034 


7''  La  préparation  des  peaux  et  le  travail  du  cuir. 

Dans  cette  catégorie  on  classe  la  tannerie,  la  pré- 
paration des  cuirs  et  la  fal)rication  des  dérivés  mul- 
tiples du  cuir  comprend  cinq  spécialités  qui  sont,  par 
ordre  d'importance  :  la  fabrication  des  chaussures, 
les  tanneries  et  corroieries,  la  sellerie,  les  fabriques 
d'effets  en  cuir  et  des  articles  de  cordonnerie.  Toutes 
ces  industries  ont  fait  des  pi'ogrès  très  sensibles 
depuis  dix  ans.  La  fabrication  mécanique  des  chaus- 
sures a  notamment  pris  un  développement  considé- 
rable pendant  la  dernière  décade. 


199  — 


Le  noinl)re  d'usines  de  cette  catégorie  et  la  valeur 


de  leurs  produits  sont 


MANUFACTUHES. 

Nomlire  d'usines 

Valeur  des  produits. 

1900 

1910 

1900 

1910 

Chaussures     .... 
Cuir  tanne  ci  corro.vé. 

Sellerie 

Effets  eu  euir    .     .     . 
Arii<'lc.s  de  eorilonuerie 

179 
143 

95 
3 

7 

180 

113 

57 

30 

14 

Dollars. 

18,481,216 

12,068,600 

3,427,255 

72,600 

262.127 

Dollars. 
33,987,248 
19,972,178 
5.205.454 
2,402,304 
1,025,878 

8"  Les  fabriques  de  papier  et  de  carton. 

Les  progrès  des  industries  de  ce  groupe   soni 
indiqués  dans  le  tableau  suivant  : 


MANUFACTURES. 

Nombre  d  usines 

Valeur  des  produits. 

1900 

1910 

1900 

1910 

Boîtes  et  sacs    .     .     . 

Carton 

Papier 

Ini|)i'iinrs-n'!iure 
Tmprinu's-pii'Jlicatioiis. 
Articles  de  huroau. 
Papier  peint  .... 

34 
3 

28 

84 

419 

12 

4 

54 

7 

35 

197 

434 

22 

4 

Dollars. 

1,256,147 
147,000 

4,380,776 

2,748,356 

10,319,241 

638,520 

874,049 

Dollars. 

3,361,023 

506,077 

14,109,014 

11,858  500 

13,323,294 

1,423,972 

1,115,290 

9"  Enfin,  il  faut  citer  certains  groupes  d'indus- 
tries qui,  tout  en  ayant  effectué  des  progrès  réels 
depuis  VM)i),  n'en  sont  pas  moins  encore  des  indus- 
tries secondaires  au  Canada. 
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Les  principaux  de  ces  groupes  sont  ceux  des  indus- 
tries s'occupant  de  la  faljrication  des  liqueurs  et 
boissons,  des  produits  chimiques,  des  verreries  et 
produits  céramiques,  des  tabacs  et  cigares,  etc., 
puis  un  groupe  ^'  industries  diverses  •'  qui  réunit 
des  industries  très  intéressantes  et  très  prospères 
comme  celles  de  la  fal)rication  des  instruments 
aratoires  et  des  machines  agricoles  (ces  usines  pro- 
duisaient, en  1900,  pour  9,597,389  dollars,  alors 
qu'en  1910  leur  production  atteint  le  montant  de 
20,722,722  dollars)  ;  la  fabrication  des  appareils 
électriques,  des  instruments  de  musique,  la  fabrica- 
tion des  articles  en  caoutchouc,  la  savonnerie. 


TITRE  XIV. 
Les  voies  de  communication. 


CHAPITRE  PREMIER. 


LES    CANAUX. 

1"  Le  canal  Saint-Pierre,   clans  File  du   Cap-Brc- 
toii,  reliant  le  lac  Bras-d'Or  à  l'océan  Atlantique 

(1/2  mille). 

2"  Voie  navigable  de  Montréal  à  Port- Arthur. 

Longueur. 
Milles. 

a)  Canal  Lachine 81/2 

Lac  Saint-Loujs  et  fleuve  SaintrLaurent 16 

f>)  Canal  de  Boulanges 14 

Lac  Saint-François  et  fleuve  Saint-Laurent 33 

c)  Canal  de  Cornwall 11 

Fleuve  Saint-Laurent -ô 

d)  Canal  de  Farran's  Point.    ., 11/4 

Fleuve  Saint-Laurent 10 

e)  Canal  «  Rapide  Plat  » 3  2/3 

Fleuve  Saint-Laurent 4 

/•)  Canal  Galops 7  1/3 

Fleuve  Saint-Laurent  et  lac  Ontario 236 

g)  Canal  Welland 26  3/4 

Lac  Erié,  rivière  Détroit,  lacs  Saint-Clair,  Huron,  etc    .     .  580 

h)  Canal  du  Sault  Sainte-Marie 11/4 

Lac  Supérieur  vers  Port-Arthur  ou  Fort- William.     .     .     .  273 

1.230  1/4 
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'-]"  Voie  navigable  vers  New-York. 

Longueur. 
Milles. 

'i)  Fleuve  Saint-Laurent  de  Montréal  à  Sorel   ...  46 

/')  Rivière  Richelieu  de  Sorel  à  SaiiU-Oui-s 14 

'•)  Ecluse  de  Saint-Ours 1/8 

d)  Rivière  Richelieu  de  l'Ecluse  de  Saint-Ours  au 
canal  de  Chambly 32 

e)  Canal  de  Chambly 12 

/■)  Du  canal  de  Chambly  à  la  frontière  des  États- 
Unis 23 

127  1/8 

4"  Voie  navigable  de  Montréal  à  Ottawa. 

a)  Canal  Lachine 8  1/2 

0)  Lac  Saint-Louis 15 

Ecluse  Sainte-Anne  à  l'embouchure  de  l'Ottawa     ....  1/8 

Lac  des  Deux-Montagnes  et  rivière  Ottawa 27 

t)  Canal  de  Carillon 3[4 

Rivière  Ottawa 6  1/4 

ri)  Canal  de  Grenville 5  3/4 

Rivière  Ottawa 56 

119  3/8 

5"  Voie  navigable  de  Ottawa  à  Kingston  et  Perth. 

a)  Par  le  canal  Rideau,  réunit  la  ville  d'Ottawa  à  celle  de 
Kingston,  située  à  l'extrémité  orientale  du  lac  Ontario  .     .     .        12ti  1/4 

b)  Canal  de  Perth,  embrancliement  du  canal  Rideau,  per- 
met les  communications  entre  la  baie  de  Beveridge,  sur  le  lac 
Rideau,  et  la  ville  de  Perth. 

La  lon^^ueur  de  ce  canal  est  de  7  milles. 

(j"  Le  canal  de  la  Trent,  qui  doit  réunir  la  baie  SIk/-- 
geoii  (subdivision  de  la  baie  Géorgienne  dans  le  lac 
Huron)  à  Trenton  sur  le  lac  Ontario,  embouchure  de 
la  rivière  Trent. 

Ce  canal  n'est  pas  achevé. 

Les  parties  qui  en  sont  utilisables  actuellement 
pour  la  navigation  ne  rendent  évidemment  que  des 
services  locaux. 
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Lorsque  le  canal  sera  terminé,  il  mettra  en  com- 
munication les  lacs  Huron  et  Ontario  en  utilisant 
la  rivière  Trent,  le  lac  Ricc,  la  rivière  Otonal)ee, 
les  lacs  Stony,  Sturgeon,  Balsam,  Simcoe. 

7"  Le  canal  Scugog,  embranchement  du  canal  de  la 
Trent. 

Il  va  du  lac  Sturgeon  au  lac  Scugog'  et  permettra 
des  communications  entre  Port-Perry  (lac  Scug-og) 
et  Trenton,  par  Lindsay  (distance  180  milles). 

8"  Le  canal  Murray,  longueur,  5  1/6  milles. 

Construit  sur  la  rive  nord  du  lac  Ontario. 

Il  traverse  l'isthme  de  Murray  et  fait  communi- 
quer, vers  l'ouest,  le  fond  de  la  l)aie  de  Quinte  avec 
le  lac  Ontario. 

Il  permet  aux  navires  d'éviter  la  navigation  dans 
le  lac,  au  large  du  comté  de  Prince-Edouard. 

9"  Le  canal  de  la  baie  Géorgienne  (existe  à  l'état  de 
projet  seulement;  mais  depuis  de  nombreuses 
années). 

Si  ce  projet  est  un  jour  mis  à  exécution,  il  créera 
une  voie  de  communication  directe  entre  le  lac  Huron 
et  Montréal.  Il  raccourcira  d'environ  300  milles  le 
parcours  qui  se  fait  actuellement  par  la  voie  des 
Grands  Lacs. 

De  même  que  le  canal  de  la  Trent,  celui-ci 
emprunterait  une  série  (80  p.  c.  environ  de  la  lon- 
gueur totale  du  canal)  de  voies  naturelles  (lacs  suc- 
cessifs et  rivières)  qu'il  faudrait  canaliser.  Partant 
du  fond  de  la  baie  Géorgienne  (nord  du  lac  Huron) 
le  canal  traverserait  la  rivière  des  Français,  le  lac 
Nipissing,  la  rivière  Mattawa  (affluent  de  l'Ottawa) 
et  la  rivière  <  )ttn\va. 
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La  longueur  totale  des  canaux  du  Canada  est  de 
1,594  milles  (5/<7/^^/e  miles). 

La  navigation  intérieure  du  Canada  est  faite  par 
bateaux  américains  et  canadiens. 

Les  ports  fréquentés  par  cette  navigation  sont  au 
nombre  de  plus  de  70,  dont  les  principaux  sont  : 
Montréal,  Valleyfield,  Cornwall,  Brockville,  Kings- 
ton, Belleville,  Toronto,  Hamilton,  Windsor,  Sar- 
iiia,  Owen  Sound,  Sault  Sainte-Marie,  Port-Arthur, 
Fort-William,  etc. 


CHAPITRE  IL 


LES  CHEMINS  DE  FER  A  VAPEUR. 


La  Puissance  possède  en  191 2  un  réseau  dévoies 
iferrées  en  exploitation  d'une  longueur  totale  de 
:26,727  milles. 

L'augmentation  s'est  produite  comme  suit  : 


Années. 

Nombre  de  milli-s 

Années. 

Nonilire  de  milles 

1836 

16 

1911 

25,4Û(J 

1856 

1,414 

1912 

26.727 

1870 

5,218 

1913 

1896 

16,270 

1914 

1906 

21,353 

1915 

1910 

■   24.731 

1916 
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La  répartition  de  ces  milles  de  chemin  de  fer, 
dans  les  diverses  provinces  du  Dominion  est  la  sui- 
vante : 


I'R0V[N<:ES. 

1910 

1911 

1912 

Ontario 

Québec 

Milles. 

8,230 
3,795 
3,221 
2,932 
1,488 
1,832 
1,522 
1,351 
269 
91 

Milles. 

8,322 
3,882 
3,466 
3.121 
1,494 
1,842 
1,548 
1,354 
269 
102 

Milles. 

8,546 
3,882 
3,520 
3,754 
1,897 
1,855 
1,545 
1,357 
269 
102 

Manifoba 

Saskatchewan . 

Alberta  

Colombie  britannique 

Nouvcau-Brunsvvick 

Nouvolle-Ecosse 

Ile  du  Prince-Edouard 

Caîiada 

24,731 

25,400 

26,727 

1913 

1914 

1915 

Milles. 

Milles. 

Milles. 

Québec 

Manitoba 

Alberta  

Colombie  britannique 

Nouvdle-Ecosse 

Ile  du  Trince-Edouard     .     .     . 
Yukon    

Le  cdjitidl  ci/(/ff(/(''  dans  les  chemins  de  fer  cana- 
diens est  : 
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ANNÉES. 

Valeur. 

AMNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1910     .... 

1,410.297,087 

1914     .... 

1911     .... 

1,528,689,201 

1915     .... 

1912     .... 

1,588,937,520 

1910     .... 

1913    .... 

Le  trafic  augmente 


ANNÉES. 

Passagers. 

Toiin(;s 
tie  inarcliandises 

1910 

1911 

1912 

1913 

1914 

1915 

1916    ......... 

35,894,575 
37,097,718 
41.124,181 

74,482,800 
79.884,282 
89.444,331 

Rjépartition  des  marchandises  transportées 
par  les  chemins  de  fer. 


NATURE  DU  FRET. 

1912 

1913 

1914 

1915 

1916 

Tonnes. 

Tonnes. 

Tonnes. 

Tonnes 

Tonnes. 

Prcidiiite  agricoles  .     . 

17,300,945 

Produits  animaux  .     . 

3,159,280 

Produits  de.s  mines.    . 

31,407,799 

Produite  dei5  forêts 

14,152,721 

Produit.'!  maiiufavt uri's 

10,241,081 

Divers 

7,122,505 
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Les    recettes    et    les    (lépcnses    (l'exploit ot ion    se 
montent  à  : 


1910  - 

1911 

1912 

Recettes 

J)épL'lisefi 

Recettes 

Dépenses 

Dollars. 

173,9r)0,217 
120,405,440 

Itollars. 

188,733,494 
131,034,785 

Dollars. 

219,403,753 
150, 736,. 540 

1913 

1914 

1915 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

Il  existe  au  Canada  des  chemins  de  fer  : 

(i)  Exploités  par  l'Etat  ; 

t)]  Exploités  par  des  compagnies. 

A.  —  Chemins  de  fer  exploités  par  l'État. 


1"  Chemin  de  fer  Intercolonial  (I.  C.  R.). 

Traverse  la  Nouvelle-Ecosse,  la  })artie  orientale 
du  Xouveau-Brunsw'ick,  la  péninsule  de  la  Gaspésie 
et  la  vallée  du  Saint-Laurent.  Il  réunit  les  ports 
océaniques  de  Sydney,  Halifax,  St.  John,  etc.,  à 
Montréal. 

Les  lignes  princi[)ales  de  ITntercolonial  repré- 
sentent les  distances  suivantes  : 
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(1)  P.  E.  Mercier,  Les  chemins  de  l'er  canadiens. 
Voir  son  article  paru  dans  la  Revue  économique  canadienne,  vol.   II, 
numéro  11-12,  auquel  ce  graphique  est  emprunté, 
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Montréal 

à  Halifax 

.     837  miUes 

Ici. 

à  St.  John    . 

.741 

Ici. 

à  Freclericton    . 

.     (387 

Ici. 

à  Sydney      .      . 

.     i)90 

Ici. 

•d  Moncton    . 

.     (351 

2"  Les  chemins  de  fer  de  Tile  du  Prince-Edouard 

(P.  E.  I.  R.). 

La  longueur  des  voies  ferrées  de  l'ile  du  Prince- 
Edouard  est  de  269  milles. 

La  ligne  principale  traverse  l'ile  de  East  Point 
(un  peu  à  l'est  de  Souris)  à  Nortli  Cape  (à  quelc;[ues 
milles  au  nord  de  Tignisli). 

Pendant  la  saison  d'été  (15  avril  au  15  décembre), 
les  communications  sont  établies  avec  l' Intercolo- 
nial par  des  bateaux  qui  naviguent  de  Pointe-du- 
Chène  (N.-B.)  à  Summerside;  et  pendant  toute 
l'aniiée  de  Pictou  iN.-E.)  à  Charlottetown. 


B.  —  Chemins  de  fer  exploités  par  les  compagnies. 

Parmi  les  principaux  systèmes,  il  faut  citer  :  le 
Pacifique-Canadien,  le  Grand-Tronc,  le  Transconti- 
nental-National, le  Canadien-Nord. 

1"  Le  Pacifique  Canadien  (Canadian  Pacific  Raihvay 
ou  C.  P.  K.). 

Réunit  l'océan  Atlantique  à  l'océan  Pacifique,  de 
Montréal  à  Vancouver  —  un  eml)rancliemerit  part  de 
Montréal  à  St.  John  (N.-B.)  en  passant  par  le 
Maine  (Etats-Unis  d'Amérique). 
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La  ligne  principale  du  Pacifique-Canadien  de 
Montréal  à  Vancouver  a  2,90:3  milles. 

L'ensemble  des  lignes  de  chemin  de  fer  en  exploi- 
tation par  le  C.  P.  R.,  d'après  le  rapport  de  cette 
compagnie  pour  1912,  représente  le  total  de  12,548 
milles. 

Si  l'on  ajoute  à  ce  chiffre  la  longueur  des  voies 
exploitées  par  le  C.  P.  R.  aux  Etats-Unis  (Minnea- 
polis,  Saint-Paul  and  Sault  Sainte-Marie  R .  ;  Duluth, 
South  Shore  and  Atlantic  R.)  celui-ci  s'élève  à  1(3,945 
milles. 

Le  C.  P.  R.  possède  une  flotte  de  navires  à  pas- 
sagers et  de  commerce  dans  l'océan  Atlantique  et 
dans  l'océan  Pacifique. 

On  peut,  grâce  à  ces  navires  et  aux  voies  ferrées 
du  C.  P.  R.  par  delà  le  continent  canadien,  se  rendre 
de  Livervool  à  Yôkahama  en  21  jours. 

De  Montréal  à  Vancouver  il  y  a  plus  de  400  gares 
(dont  plusieurs  avec  des  hôtels  remarquables)  appar- 
tenant à  cette  compagnie.  Les  principales  sont  : 
Montréal,  Ottawa,  Sudbury,  Port-Arthur,  Fort- 
William,  Winnipeg,  Portage-la-Prairie,  Brandon, 
Regina,  Moose-Jaw,  Medecine-Hat,  Calgary,  Can- 
more,  Banff,  Vancouver. 

Lignes  secondaires  : 

Montréal-Trois  Rivières-Québec  ; 
Montréal-Torento-Windsor  ; 
Sudbury-Copper  Cliff-Algoma-Sault-Sainte-Marie  ; 
Winnipeg-Saskatoon  Wetaskiwin  ; 
McLeod-Calgary-Wetaskiwin-Strathcona-Edmon- 
ton; 
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Ligne  de  la  Passe  du  Nid-de-Corbeau  (Crow's  Nest 
Pass). 

Il  existe  beaucoup  d'autres  lignes  moins  impor- 
tantes et  do  nombreux  projets  de  voies  à  construire. 

2"  Le  Grand  Tronc  (Grand  Trunk  Railway). 

A  la  fin  de  l'année  fiscale  1912,  le  Grand  Tronc 
possédait  4,7G5  milles  de  voies  ferrées  en  exploita- 
tion. I,0o7  milles  de.  ce  total  sont  à  double  voie. 
Le  Grand  Tronc  Pacifique  (encore  en  voie  d'achève- 
ment) n'est  pas  compris  dans  ces  donnc^es. 

Le  Grand  Tronc  étend  au  Canada  ses  lignes  prin- 
cipales actuelles  sur  le  territoire  de  la  province  de 
Québec  et  surtout  de  celle  d'Ontario.  Il  possède  notam- 
ment dans  cette  région  une  magnifique  ligne  à  double 
voie  de  Montréal  à  Chicago,  en  passant  par  Kingston- 
Toronto-Hamilton-Sarnia.  De  nombreuses  ramifica- 
cations  desservent  tous  les  points  intéressants  de  ces 
régions  en  plein  développement  agricole  et  indus- 
triel. 

^3"  Le  Grand  Tronc  Pacifique  (Grand  Trunlv  Pacific 
Railway). 

Fut  incorporé  le  24  octobre  1903,  par  suite  d'un 
contrat  intervenu  le  29  juillet  1903  entre  la  Compa- 
gnie du  Grand  Tronc  et  le  gouvernement  fédéral,  et 
par  lequel  cette  compagnie  et  le  gouvernement  fédéral 
s'engagent  à  construire  en  coopération  une  ligne  de 
chemin  de  fer  partant  de  Moncton  (N.-B.)  et  se 
rendant,  sans  quitter  le  territoire  canadien,  à 
Prince-Rupert  (C.  B.). 

Ce  chemin  de  fer  est  divisé  (;n  deux  parties  ; 
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a)  La  rlirJsion  occiclentcde. 

Va  de  Winnipeg  (station  de  Fort-Garrj)  à  Prince- 
Rupert  (littoral  Pacifique)  ;  elle  est  subdivisée  en  deux 
sections:  celle  des  Prairies  et  celle  des  Montagnes . 

Cette  division,  qui  comprend  1,755  milles,  doit 
être  construite  entièrement  par  la  Compagnie  du 
Grand  Tronc  Pacifique. 

Le  gouvernemout  du  Canada  a  garanti,  pour  une 
durée  de  cinquante  ans,  le  capital  et  les  intérêts  des 
trois  quarts  du  coi'it  de  la  ligne  principale  de  Win- 
nipeg  à  Prince-Rupert. 

Il  a  été  stipulé  comme  limite  à  cette  garantie  que 
ces  trois  quarts  ne  dépasseraient  pas  13,000  dollars 
par  mille  pour  la  section  des  Prairies.  Le  coût  pour 
la  section  des  Montagnes  n'est  ])as  limité. 

La  Compagnie  du  Grand  Tronc  garantit  i»our 
cinquante  ans  le  capital  et  les  intérêts  du  solde  néces- 
saire pour  compléter  les  travaux  de  la  division  occi- 
dentale. 

Cette  ligne  est  en  exploitation  de  Wininjieg  à 
Têtc-Jaune-Caclie  (C.  B.),  soit  une  distance  de 
1,0U4  milles. 

1))  [j(i  diclslon  orhuilale. 

Compi-end  la  ligne  principale  de  Winnipeg  à 
Moncton  et  compte  1,<S04  milles.  Elle  doit  être 
construite  par  le  gouvernement  fédéral  du  Canada  et 
à  ses  frais,  sous  la  surveillance  des  commissaires  du 
chemin  de  fer  Transcontinental, 
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A  son  aGhèvenient,  cette  ligne  sera  louée  à  la  com- 
pagnie du  Grand  Tronc  Pacifique  pour  une  période 
de  cinquante  ans. 

La  ••  Map  of  tlie  Dominion  of  Canada  •• ,  publiée 
en  1913  par  les  soins  du  gouvernement  fédéral, 
donne  sur  cette  ligne  de  chemin  de  fer,  dont  la  con- 
struction est  en  voie  d'achèvement  aujourirhiii,  les 
renseignements  suivants  : 

Longueur  des  lignes. 

Halifax  à  Moncton  (f.  C.  R.i 

Monclon  au  Pont  de  Québec  (Traiis.  Nat.)  .     .     . 
Puiit  de  Québec  à  Winnipey  »  ... 

Wiiinipeg  à  Edmonton  (roiisiruit) 

Edmonton  à  Prince-Ruperl  (partie  consliuito) . 

>>  "  ([larlie  (ii  constriiclioii) 

Total 

Le  total  des  milles  en  exploitation  à  présent  est 
de  2,194  milles,  comprenaiit  la  section  de  Winnipeg 
à  Lake  Superior  Junction  (Ont.)  (240  milles)  et  celle 
du  Prince-Rupert  à  Hazelton  (C.  B.)  (186  milles). 

Pour  augmenter  le  tralic  du  réseau  principal  du 
Grand  Tronc  Pacifique,  on  a  construit  un  grand 
nombre  d'embranchements. 

En  190(),  il  s'est  formé  une  compagnie  subsidiaire 
du  Grand  Tronc  Pacilique  sous  le  nom  de  Grand 
Triiuh'  Pacific  Branch  Lines  C'\  dont  le  but  était  de 
coiisii'uire,  avec  l'aide  des  gouvernements  provin- 
ciaux respectifs,  partout  où  la  nécessité  s'en  faisait 
sentir,  des  embrancliements  devant  amener  un 
supplément  de  tratic  à  la  ligne  principale.  Ceux-ci 
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mi  l'es, 

460 

1,34.0 

7^13 
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407 

3,746 

milles 
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sont  évidemment  de  puissants  facteurs  de  colonisa- 
tion dans  tout  le  pays. 

La  coiistruction  de  ces  embranclienients  fut 
poussée  avec  activité,  et  aujourd'liui  ils  repn'sentent 
des  lignes  d'une  longueur  de  plus  de  1,200  milles  à 
l'ouest  de  Winnipeg. 

Parmi  les  nombreuses  lignes  subsidiaires  dont  la 
construction  est  proposée  par  le  Grand  Tro/tc  Paci- 
fique, il  est  deux  embranchements,  de  grande  lon- 
gueur, dont  l'importance  économique  n'est  pas  dou- 
teuse, ce  sont  :  celui  de  Melville  à  Fort-Churchill 
(côte  occidentale  du  golfe  d'IIudson)  et  celui  se 
rendant  à  travers  le  nord  de  la  Colombie  l)ritan- 
nique  et  le  Yukon  à  Dawson. 

Une  compagnie,  dcMiommée  The  Grand  Trunh 
Paci/ic  Sfeatnshijj  C",  alliée  aux  précédentes,  possède 
une  Ht)tte  de  bons  navires  sur  la  côte  de  l'océan 
Pacifique.  Ceux-ci  relient  Prince-Ruport,  Van- 
couver, \"icloria,  Seattle  (Wash.),  etc. 

4"  Le  Canadien  Nord  (Canadian  Northern  ou  C. 
N.  K.). 

La  ligne  principale  de  ce  cliemin  de  fer  relie  Port- 
iVrthur  (lac  Supérieur)  à  Winnipeg  et  Edmonton. 

Elle  sera  prolongée  vers  l'Est  et  vers  l'CJuest  de 
fayon  à  former  un  troisième  chemin  de  fer  transcon- 
tinental canadien,  reliant  Québec  à  Vancouver  et 
Port-Mann. 

Les  travaux  sont  menés  activement  et,  en  1912, 
on  a  construit  983  milles.  L'exploitation  du  réseau 


porto  iicluclloiiiont  sur  4,317  milles.  En  y  compre- 
nant de  nombreuses  lignes  subsidiaires  :  ancienne 
Compagnie  Québec  &  Lac  St-Jean,  Halifax  & 
South  Western,  Inverness  Railway  &  Coal  C",  Cana- 
dian  Northern  Ontario,  etc.,  le  «  système  ••  du  Cana- 
dien Nord  serait  de  6,G00  milles. 

Cette  compagnie  possède  aussi  plusieurs  navires 
faisant  la  traversée  de  Montréal  à  Bristol. 

5"'  Lignes  secondaires. 

En  plus  de  ces  grandes  compagnies,  il  en  existe 
plusieurs  d'importance  moindre,  qui  exploitent  des 
lignes  disséminées  un  peu  partout  dans  la  Puissance. 
Il  faut  citer  parmi  celles-ci  : 

a)  Le  Québec  Central,  qui  opère  plusieurs  lignes 
dans  la  province  de  Québec. 

La  principale  est  celle  de  Sherljrooke  à  Ilarlaka 
Junction  (I.  C.  R.,  à  5  milles  de  Lévis),  qui  corres- 
pond à  Slierbrooke  avec  le  Grand  Tronc,  le  C.P.R. 
et  le  Boston  c'sc  Maine  Railway. 

Tii  (Mnl)ranchoment  de  cette  ligne  se  rend  de 
Tring  Junction  à  Mégantic  (C.  P.  R.). 

V)\\  autre  va  de  Beauce  Junction  à  Sainte-Sal)ine. 

Cette  compagnie  possède  en  tout  253  milles  de 
voies  ferrées. 

Il)    Le  Tein'isJiniit'nKj  ami  yorthei-n  Oiilario. 

Possède  :>(l:^  milles  de  clieiiiiiis  de  1èr. 

Sa  ligne  [)rincipale,  qui  a  'Ss.j  milles,  va  de  North 
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Bay  (C.  P.  R.)  à  Cochrane  (G.  T.  P.),  en  passant 
par  la  région  argentifère  de  Col)alt. 

c)  Le  chemin  de  fer  de  Tériùscouata  (113  milles), 
qui  va  de  Rivière  du  Loup  (P.  Q.)  à  Edniundslon 
(N.-B.)  sur  le  New-Brunswick  Raihvay, 

(1)  Le  Canndfi  Sox/hej'n,  donl^  la  ligne  })rincipale 
(226  milles)  va  de  Windsor  (()nt.)  à  Suspension 
Bridge,  Niagara  Falls. 

Possède  de  petites  ramifications  en  divers  endroits 
du  sud  de  l'Ontario  et  compte  en  tout  380  milles. 

e)  La  Wliile  Pass  and  Yiihon  Ii(rda-(nj.  do  Skng- 
way  à  White  Horse.  Distance  :  lUl  milles. 


CHAPITRE  111. 

LES    CHEMINS    DE    FER    ÉLECTRIQUES. 

Ils  comprennent  presque  uniquement  les  tramways 
de  villes,  et  de  petits  chemins  de  fer  desservant  la 
l)anlieue  de  quelques  grandes  cités. 

En  1912,  il  y  avait  1,308  milles  de  tramways  et 
de  chemins  de  fer  électriques  en  exploitation. 

Ceux-ci  appartiennent  à  54  compagnies  et  repré- 
sentaient un  capital  glohal  de  122,841,940  dollars. 
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CHAPITRE  IV. 

MARINE    MARCHANDE    ET    PORTS    DE    MER. 
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Cabotage  (entrées  et  sorties). 


-< 

Par  navires 
Ijritanniques. 

Par  navires 
étrangers. 

Total. 

Vapeurs. 

Vapeurs. 

Vajjeurs. 

Nombre. 

Tonnage. 

>'omhre. 

Tonnage. 

Nombre. 

Tonnage. 

1910 

119,286 

44,607,781 

1,745 

2.614,272 

121,031 

47,222.053 

1911 

131,566 

54,455,803 

1,343 

2,.37S,390 

132,909 

.56,834,193 

1912 

131,669 

55,210,648 

1,325 

2,378,838 

132,994 

57,589,480 

1913 

1914 

1915 

1916 
1910 

Voiliers. 

Voiliers. 

Voiliers. 

49,888 

9,419,044 

394 

109,831 

50,282 

9,528,875 

1911 

48,692 

9,747,996 

125 

45,745 

48,817 

9,793,741 

1912 

43,052 

8,597,423 

257 

80,753 

43,309 

8,678,176 

1913 

1914 

1915 

1916 

La  flotte  marchande  du  Canada 

compte 

: 

■M 

Vapeurs. 

Voiliers,  etc. 

Total. 

Nombre. 

Tonnage. 

Nombre. 

Tonnage. 

Nomljre. 

Tonnage. 

1910 

3,332 

:«7.493 

4.. 572 

413,436 

7,904 

750,929 

191 1 

3,444 

358,870 

4,64i 

4 11,. 576 

8,088 

770,446 

1912 

1913 

191  i 

1915 

191(; 

'•>^'-) 


Le  cabotage  est  très  important  et  se  fait  sui'tout 
par  des  navires  canadiens,  anglais,  des  Etats-Unis, 
de  Norvège  et  de  Suède. 

La  consfructio/i  navale  est  peu  importante  pour 
le  moment  au  Canada. 


ANNÉES 

NAVIRES  CONSTRUITS  AU  CANADA 

et  qui  y  son 

t  enregistrés. 

et  vendus  à  Tétranger. 

Nombre. 

Tonnag^e. 

Nombre. 

Tonnage. 

Valeur. 

Dollars. 

1910 

220 

33,383 

14 

5,047 

133,800 

1911 

234 

50,006 

17 

5,885 

201,526 

1912 

302 

30,021 

18 

4,265 

140,350 

1913 

1914 

1915 

1916 

CHAPITRE  V 


LES   PRINCIPALES    COMPAGNIES    DE    NAVIGATION. 


A.  —  Compagnies  de  navigation  des  Grands  Lacs 
et  du  Saint- Laurent. 


1°  Canadian  Pacific  Railway  Company's  Steamboat 
Lines. 

Possède  des  navires  reliant  Fort- William  et  Port- 
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Arthur  aux  ports  de  la  baie  Géorgienne;  et  aussi 
sur  certains  lacs  de  la  Colombie  britannique. 

Ces  navires  donnent  correspondances  aux  trains 
du  C.  P.  R.  et  permettent  aux  voyageurs,  en  été, 
d'alterner  les  voyages  par  terre  et  par  eau  dans  la 
traversée  du  continent. 

2°  The  Northern  Navigation  Company  Limited. 

Organise  sur  les  lacs  Huron,  Supérieur  et  la  baie 
Géorgienne,  trois  services  : 

a)  La  Lakc  Superior  RoiUc,  qui  dessert  Sarnia, 
Sault-Sainte-Marie,  Port-Arthur,  Fort- William  et 
Duluth  ; 

b)  La  Georgian  Bay  and  Mackinac  Route,  qui  fait 
le  service  de  l'Ile  Mackinac  (entre  les  lacs  Huron  et 
Michigan)  à  Sault-Sainte-Marie,  Owen  Sound, 
Collingwood,  Parry  Sound  et  ditïerents  petits  ports 
dans  le  ^-  Nortli  Channel  •»  entre  l'ile  Manitoulin  et 
le  continent  ; 

c)  La  30, 000  Moud  Roule ,  réunissant  Parry  Sound 
et  Penetang. 

3°  The  Niagara  Navigation  Company. 

Entre  Toronto,  Niagara-on-the-Lake,  Queenston 
et  Lewis  Ion  (X.-Y.). 

4°  The  Lake  Ontario  &  Bay  of  Quinte  Steamboat 
Company  Limited. 

Fait  sur  le  lac  (Jntario  les  services  suivants  : 
Entre   Charlotte,    N.-Y.   (port  de  Rochester)  et 
Col)ourg  et  Port  Hope  (Ont.); 
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Entre  Charlotte,  X.-Y.  et  baie  de  Quinte  et  les 
Mille-Iles. 

5^'  La  Richelieu  &  Ontario  Navigation  Line. 

Suivant  la  noie  :  Xu/gf/rc  (o  the  Sen  qu'elle 
j'eprt)(luit  sur  ses  })rospectus,  elle  établit  des  com- 
munications depuis  la  partie  la  plus  occidentale  du 
lac  Ontario  à  la  mer. 

Les  services  principaiLx  de  cette  compagnie  sont  : 

(i)  Ligne  Toronto-Montréal  par  Charlotte  (Roches- 
ter,  N.-Y.)  Kingston,  les  Mille-Iles,  Brockville, 
Prescott,  Corn  wall,  les  Rapides  de  Lachine,  Montréal. 

De  Toronto  à  Kingston,  certains  navires  font 
escale  à  Port-Hope,  Cobourg,  Trenton,  Belleville, 
Deseronto. 

Un  service  existe  de  Toronto  à  Haniilton  et  de 
Toronto  à  Lewiston  Çs.-X .),  chutes  du  Niagara. 

b)  Ligne  Montréal-Québec  par  Sorel,  Trois- 
Rivières. 

c)  Ligne  du  Saguenay. 

Québec,  baie  Saint-Paul,  les  Eboulements,  Sainte- 
Irénée,  Murray  Bay,  Tadoussac,  Chicoutimi. 

(/)  Cote  Nord  (rivière  Saint-Laurent)  : 

Une  nouvelle  ligne  est  inaugurée  depuis  1914  de 

Québec  à  Godbout  et  la  cote  nord  du  Saint-Laurent 

jusqu'à  Natashquan. 

é)  Services  entre  Montréal  et  Chambly  (P.  Q.). 
Services  entre  Montréal  et  Contrecœur,  de  l'Isle 
(P.  Q.),  etc. 
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B.  _  Navigation  sur  la  rivière  Ottawa. 

1  -  La  Ottawa  River  Navigation  C'\  dont  les  navires 
vont  de  Otta^va  à  Moiitr('';il  ; 

2"  La  Lumber  Line,  dont  les  bateaux  font  le  service 
entre  New  Liskeard,  Hailevbury,  Ville-Marie,  lac 
Témiskaming. 

C.  —  Diverses  autres  petites  lignes  établissent  des 
services  sur  le  Saint-Laurent  entre  Québec,  le  bas 
Saint-Laurent,  et  les  provinces  maritimes,  sur  le  lac 
Ontario,  sur  le  lac  Erié,  sur  les  lac  Simcoe,  liuron. 
Supérieur,  etc. 


D.  —  Navigation  sur  les  eaux  intérieures 
de  la  Colombie  britannique. 

1°  Les  lignes  du  Pacifique  Canadien  sont  établies 
entre  Arrowhead  et  Rol)Son;  entre  Rosebery  et 
Slocan  City  ;  Nelson  et  Kaslo  ;  Kaslo  et  Lardo  ; 
Nelson  et  Kootenay  Landing,  etc,  ; 

2""  La  International  Navigation  &  Trading  C"  réunit 
aussi  Nelson  ei  Kaslo  ; 

8"  Les  bateaux  de  la  Upper  Columbia  Navigation  C" 
vont  de  Golden  à  Wiiidermere  (C.  B.)  sur  la  rivière 
Columl)ia. 
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E.  —  Cabotage  régulier  sur  la  côte 
de  l'océan  Atlantique. 

1  -  Dominion  Atlantic  Railway  Steamship  Lines. 

a)  Quatre  services  par  semaine  entre  Boston 
(Mass.)  et  Yarmouth  (X.-E.) 

b)  Deux  services  par  semaine  entre  Boston  (Mass.) 
et  Digby  (N.-E.) 

c)  Service  journalier  (sauf  le  dimanche)  entre 
St.  John,  N.-B.,  et  Digby,  N.-E. 

â)  Service  journalier  clans  la  l)aie  de  Mines  entre 
Kingsport,  Parrsl)oro,  Wolfville. 

2'  The  Charlottetown  S  team  Navigation  Company 
Limited. 

Deux  services  entre  l'île  du  Prince-Edouard  et  le 
continent  : 

L'un  de  Charlottetown  à  Pictou  (N.-E.)  ; 
L'autre  de  SummersideàPointe-du-Chène  (N.-B.). 

3°  Eastern  Steamship  Company. 

Fait  le  service  de  Si.  John  (N.-B.)  à  Boston 
(Mass.). 

4°  The  Québec  Steamship  Company  Limited. 

a)  Service  entre  Montréal  et  Pictou  (N.-E.)  ; 

b)  New- York  et  Québec,  via  Long-  Island  Sound, 
Halifax  (N.-E.),  détroit  de  Canso,  Charlotteto\\'n 
(L  P.-E.)  le  golfe  et  l'embouchure  du  Sauit-Laurent. 
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'f  Et  une  série  de  lignes  secondaires  établissent  des 
services  entre  les  ditï'ërents  ports  des  provinces  mari- 
times, entre  autres  :  Cann  et  Sons  Steamship  Lines; 
Cape  Island  Steamboat  Line;  Coastal  Steam  Packet  C°; 
North  American  Transportation  C%  etc. 


F.  —  Cabotage  sur  le  littoral  de  l'océan  Pacifique. 

1"  Canadian  Pacific  Railway  British  Columbia  Coast 
Line,  entre  ^'icloria  iC.  B.)  et  Cap  Scott  (pointe 
nord  de  l'ile  Vancouver);  entre  Vancouver  et  Skagway 
(Alaska) ;  entre  New  Westminster  (C.  B.)  et  Chil- 
liwak  (C.  B.)  (rivière  Fraser)  ;  entre  Victoria  et  la 
rivière  Nass  ;  entre  Victoria  et  New  Westminster  ; 
Vancouver,  Nanaïmo  et  Comox. 

Sttbside  de  17,500  dollars  par  an. 

2"  Grand  Tronc  Pacifique. 

Possède  des  navires  qui  font  le  caliotage  sur  cette 
côte,  au  départ  de  Prince-Rupert  vers  divers  ports 
au  nord  et  au  sud  de  ce  dernier,  et  vers  les  iles  de  la 
Reine- Charlotte. 

Subside  de  200  dollars  [)ar  voyage. 

3"  Union  Steamship  Company  of  B.  C.  Limited. 

Ses  navires  remontent  de  Vancouver  jusqu'à  la 
rivière  Nass  en  faisant  escale  aux  ports  interoK'- 
diaires  le  long  du  littoral. 

Subside  (l.>  16,800  dollars. 
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4"  La  Alaska  Steamship  Company. 

Fait  le  service  entre  Seattle  (Wash.)  et  Victoria 
(C.  B.). 

5°  Les  navires  de  la  Western  Steam  Navigation 
Company  vont  de  Vancouver  à  Seattle  et  Tacoma 
(Wash.). 


G.  —  Les  principales  compagnies 
(régulières,  subsidiées)  de  navigation  trans-océanique. 

L  —  Océan  Atlantique. 

Les  services  réguliers  de  navigation  maritime 
entre  le  Canada  et  l'Europe;  le  Canada  et  l'Afrique; 
etc.,  ont  leur  port  d'attache  au  Canada,  à  Montréal 
ou  à  Québec  en  été,  à  Halifax  (N.-E.)  ou  Saint- Jean, 
(N.-B.)  en  hiver. 

Ces  compagnies  sont  : 

1°  La  Allan  Line  (Victorian,  Tunisian,  Scotian, 
Scandinavian ,  etc .  )  ; 

'2"  C.  P.  R.  Atlantic  Steamship  Lines  (Empress  of 
L^land,  Empress  of  Britain)  ; 

8°  Canadian  Northern  Steamships  Limited  (Royal 
George,  Ed^^'ard]  ; 

4"  Oceanic  Steam  Navigation  Company  Limited  (Lau- 
rentic,  Megantic,  etc.); 
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Ces  quatre  compagnies  assurent  le  service  entre  le 
Canada  et  Grande  Bretagne. 

Subsides  de  1,000,000  dollars. 

Elles  doiveni  organiser  en  chaque  sens  trois 
départs  par  semaine  en  été  et  deux  en  hiver. 

Se  rendent  en  Angleterre  à  Liverpool,  Bristol  ou 
Glasgow. 

La  AUan  Line  a  aussi  un  service  de  Montréal  et 
Québec  (l'été)  et  de  Saint-Jean,  N.-B.  et  Halifax 
(l'iiiver)  à  Londres,  avec  escale  au  Havre  ou  Cher- 
l)ourg. 

Subside  de  200,000  dollars  par  an. 

5"  G.  P.  R.  (Lake  Michigan,  Montréal,  Mount 
Temple,  Mount  Royal,  etc.). 

Service  de  Saint-Jean  (N.-B.)  à  Londres,  escale 
o1)ligatoire  à  Halifax,  en  allant  vers  l'est,  et  à  Anvers 
(Belgique)  en  allant  vers  l'ouest. 

Subside  de  1,500  dollars  par  voyage,  aller  et 
retour. 

Cette  compagnie  fait  aussi  un  service,  non  sub- 
sidié,  vers  Liverpool  par  ses  navires  Lake  Manitol^a 
et  Champlain  ; 

()°  Ligne  Cunard. 

Service,  non  subsidié,  de  Montréal  à  Londres  par 
vai)eurs  Ultonia  et  Ascania. 

7°  The  United  Fruit  Companies  Limited  of  Nova 
Scotia(de  Berwick,  N.-E.). 

(  )rganise  un  service  de  Annapolis  à  Londres  ou 
(HuU  Angleterre). 

Subside  de  1,000  dollars  par  voyage. 
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8''  New  Zealand  Shipping  Company  Limited  (de  Nou- 
velle-Zélande). 

En  été,  service  de  IMontréal  à  Auckland,  AVel- 
lington,  Ljttleton  et  Dunedin  (N.-Z.)  et  les  ports  de 
Melbourne,  Victoria  et  Sydney  (Australie). 

En  hiver,  départ  du  Canada  de  Saint-Jean  (N.-B.) 
et  Halifax  (N.  E.)  vers  les  mêmes  destinations. 
Subside  de  140,000  dollars  par  an. 

9°  Elder  Dempster  &  Company  Limited  (Liverpool, 
Angleterre). 

Service  entre  le  Canada  et  Cuba. 

De  Saint-Jean  (N.-B.)  à  la  Havane  ^Cuba)  avec 
escales  facultatives  à  Nassau  (lies  Baliama)  et  aux 
iles  Bermudes. 

Subside  de  1,250  dollars  par  voyage. 

10"  Elder  Dempster  Shipping  Limited. 

Service  entre  le  Canada  et  l'Afrique  du  Sud. 

De  Montréal  et  Québec,  en  été,  ou  de  Saint-Jean 
et  Halifax,  en  hiver,  à  Capetown,  Port-Elisabeth, 
East  London  et  Durl)an. 

Subside  de  146,000  dollars  par  an. 

11°  The  Reid  Newfoundland  Company  Limited  (de 

Saint-Jean,  Terre-Neuve) . 

Service  journalier  (excepté  le  dimanche)  entre  le 
Canada  et  l'ile  de  Terre-Neuve  :  de  North  Sydney 
(N.-E.)  ou  Louisbourg  (N.-E.)  à  Port-aux- Basques 
(T.-N.)  Placentia  (T.-N.). 

vSnbside  de  70,000  dollars  par  an. 
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12"  The  Royal  Mail  Steam  Packet  Company  (de 
Londres,  iVngleterre) . 

Service  entre  le  Canada  et  les  Indes  Occidentales 
ou  l'Amérique  du  Sud. 

De  Saint-Jean  (N.-B.)  et  Halifax  (N.-E.)  à 
Georgetown  (Guyane  britannique)  en  faisant  les 
escales  suivantes  (itinéraires  [a]  et  [b],  devant 
varier  tous  les  quinze  jours)  : 

a)  Voyage  d'aile)'  :  Iles  Bermudes,  Saint-Kitt's, 
Antig-ua,  Montserrat,  Dominique,  Sainte-Lucie, 
Saint- A^incent,  Barbade,  Grenade  et  Trinité  ; 

Voyage  de  retour  :  Trinité,  Grenade,  Barbade, 
Antigua,  Saint-Kitt's  et  Bermudes. 

b)  Voyage  d'aller  :  Iles  Bermudes,  Saint-Kitt's, 
Antigua,  Barbade,  Grenade  et  Trinité. 

Voyage  de  retour  :  Trinité,  Barbade,  Saint- 
Vincent,  Sainte-Lucie,  Dominique,  Montserrat, 
Antigua,  Saint-Kitt's  et  Bermudes. 

Subside  :  340,600  dollars  annuellement. 

113"  Purness,  Withy  &  Company  Limited,  (de  West 
Hartlepool,  Angleterre) . 

a)  Service  de  Halifax  et  Saint- Jean  (T.-N.)  à 
Liverpool. 

Subside  :  20,000  dollars  par  an. 

b)  Service  des  -  Manchester  Liners  Ltd  •-  (de 
Manchester,  Angl.)  dont  Furness,  Whitv  \-  C"  sont 
les  agents. 

En  ('té  :  de  MonaV'al  cl  ()uél)ec  a  Manchester. 


—  232  — 

En  hiver:  de  Saint-Jean  (N.-B.)  et  Halifax  (N.-E.) 
à  Manchester. 

Subside  :  35,000  dollars  inw  an. 

c)  Service  de  Saint-Jean  (N.-B.)  et  Haliftix  (N.-E.) 
à  Londres. 

Subside  :  25,000  dollars  par  an. 

14"  Ulster  Steamship  Company  Limited  (de  Belfost, 
Irlande).  Service  de   Saint-Jean  (N.-B.)  à  Duldin 
et  Belfast  en  Irlande. 

Subside  :  750  dollars  par  voyage. 

15"  Donaldson  Bros,  (de  Glasgow,  Ecosse). 
Possèdent  une  ligne  -  Donaldson  Line  ••  de  Saint- 
Jean  (N.-B.)  à  Glasgow. 

Subside  :  750  dollars  par  voyage. 

10"  Canada  Line. 

Service  irrégulier  de  Montréal,  à  Hambourg, 
Brème  et  Rotterdam.  (Non  subsidié.) 

II.   —  Océan  Pacifique. 

1°  Union  Steamship  Company  of  New  Zeeland  Limited 

(Canadian,  Australasian  Royal  Mail). 

Service  entre  le  Canada,  l'Australie  et  la  Nouvelle- 
Zélande  de  Vancouver  (C.  B  )  —  Victoria  (C.  B.)  — 
Honolulu  (I.  H.)  Suva(îles  Fiji)  et  Auckland  (N  -Z.), 
avec  escale  aux  ports  d'Australie,  si  la  nécessité  s'en 
fait  sentir. 

Subside  :  180,500  dollars  par  an. 
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2"  Pacific  Coast  Steamship  Company  (de  San  Fran- 
cisco, E.-U.). 

Service  entre  Victoria  et  San  Francisco  (Cal.). 
Su])si(le  :  :),000  dollars  par  an. 

■)"  Canadian  Pacific  Railway  Company. 

Ligne  entre  le  Canada,  la  Chine  et  le  Ja})on. 

(Empress  of  India,  Japan,  Asia,  etc.) 

Ces  navires  se  rendent  de  \^ancouver  à  Ilon^- 
Kong,  avec  escales  à  Yokohama  et  Shanghaï  et,  si 
hesoin,  à  Victoria,  Nagasaki,  Kol)e,  et  à  Amoy  ou 
autres  ports  de  Chine. 

La  Compagnie  du  C.  P.  R.  louche  du  fait  de  ce 
service  45,000  livres  sterling  de  suhside,  dont 
25,000  sont  payés  par  le  Canada  et  20,000  par  la 
Grande-Bretagne . 

Moyennant  ces  indemnités,  le  courrier  du  Japon  et 
de  Chine  doit  être  transporté  à  Liverpool  par  voie  de 
ces  navires,  transit  du  Canada  et  par  navires  de  la 
même  compagnie  à  Liverpool.  Le  courrier  anglais 
doit  être  trans[)orté  au  Japon  et  en  Chine  })ar  la 
même  voie  inverse. 

4"  The  Mexican  Pacific  Steamship  Company. 

De  Vancouver  à  Victoria  et  au  Mexique. 

Il  existe,  en  plus  de  ces  lignes  principales,  que 
nous  citons  et  qui  sont  [)()ur  la  plupart  subsidiées 
par  le  gouvernement  pour  des  services  réguliers 
qu'elles  effectuent,  un  nombre  assez  considérable  de 
lignes  qui  visitent  irrégulièrement  les  ports  cana- 
diens. 
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Grapiiiole  n°  23.  —  Le  commerce  extérieur  du  Canada. 

(En  millions  de  piasires)  (1). 

(1)  Les  clicliés  nos  23,  24,  25,  26  et  28  nous  sont  obligeamment  prêtés  par 
M.  A.-J.  DE  BRAY,  qui  les  a  publiés  dans  son  remarquable  ouvrage  VExsor 
Commercial  et  Industriel  du  Peuple  Ccmadien. 
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Le  commerce  extérieur  du  Canada. 


Le  commerce  du  Canada  a  suivi  depuis  18G7  une 
marche  ascendante  mais  avec  certaines  années  de 
ralentissement  et  même  de  Ijaisse.  Les  totaux  d'ex- 
portation et  d'importation  tléchissent  par  suite  de 
circonstances  diverses.    . 


'A 
■a 

< 

Importations 
totales. 

Exportations 
totales. 

Commerce  total. 

Importation 

ponr  la 

consommation. 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

1871 

96,092,971 

74,173,618 

170,266,589 

86,947,482 

1881 

105,330,840 

98,290,823 

203,621,663 

91,611.604 

1891 

119,967,638 

98,417,290 

218,384,934 

113,345,124 

1901 

190,415,525 

196,487,632 

386,903,157 

181,237,988 

1911 

472,247,540 

297,196,365 

769,443,905 

461,f^l.318 

1912 

559,320,544 

315,317,250 

874,637,794 

547,482,190 

1913 

692,032,392 

393,232,057 

1,085,264,449 

675,517,045 

1914 

1915 

191(3 

Montant  des  droits  de  douane  perçus  : 


ANNEES. 

Dollars. 

ANNÉES. 

Dollars. 

1H71 

11,843,655.75/100 

1912 

87,576,036.52/100 

1881 

18,500,7&5.97 

1913 

115, (K33,6'^7. 93/100 

1891 

23,481,069.13 

1914 

1901 

29,106,679.89 

1915 

1911 

73,312,367.-59 

1916 
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CHAPITRE  PREMIER. 


LES    EXPORTATIONS. 
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Orapiiique  n°  24.  Le 


commerce  extérieur  du  Canada  considéré 


par  pays. 


—  238 


Les  divers  produits  compris  dans  les  totaux  d'ex- 
portation du  Canada  sont  expédiés  : 


Z 

Vers  le 
Royaume  Uni. 

Vers  les 
États-Unis. 

Vers  les 
autres  pays. 

Exportation 

totale  de  produits 

canadiens. 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

1871 

24,310,294 

33,277,970 

6,732.110 

64,320.374 

1881 

42.637,219 

34,038,431 

7,269,051 

83,944,701 

1891 

43.243,784 

37,872,758 

7.684,524 

88,801,066 

1901 

92,857,525 

67,983,673 

16,590,188 

177,431,386 

1911 

132,156,924 

104,115,823 

38,043,806 

274,316,553 

1912 

147,240,413 

102,041.222 

40,942,222 

2^)0,223,857 

1913 

170,161,903 

139,725,953 

45,866.744 

355,754,600 

1914 

1915 

1916 

En  tenant  compte  de  la  nature  du  produit  on 
remarque  que  : 


1"  Les  produits  des  mines  et  carrières  s'exportent 


ANNÉES. 

Vers  le 
Royaume  Uni 

Vers  les 
Etats-Unis. 

Vers  les 
autres  pays. 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

en  1912 

5,555,599 

33,259,580 

2,509,337 

—  1913 

12,066,622 

42,541,751 

2,834,173 

-  1914 

—  1915 

-  1916 
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2«  Les  produits  des  pêcheries  : 


Années. 

Vers  le 
Royaume  Uni 

Vers  les  Etats-Unis 

Vers  les 
autres  pays. 

en  1912 

—  1913 

—  1914 

—  1915 

—  1916 

Dollars. 

5,132,047 

3,946,471 

Dollars. 
5,378,664 

5,747,688 

Dollars. 

6,193,967 

6,642,562 

3°  Les  produits  des  forêts  : 


Années. 

Vers  le 
Royaume  Uni 

Vers  les  Etats  Unis 

Vers  les 
autres  pays. 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

en  1912 

10,950,840 

25,483,532 

4,458,302 

-  1913 

10,103,469 

29,951,880 

3,199,711 

-  1914 

—  1915 

-  1916 

4°  Les  animaux  et  leurs  produits  : 


Années. 

Vers  le 
Royaume  Uni 

Vers  les  Etats-Unis. 

Vers  les 
autres  pays. 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

en  1912 

36,923,024 

9,864,524 

1,423,106 

-  1913 

30,3:55,784 

12,866,948 

1,581,861 

-  1914 

—  1915 

-  1916 
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5°  Les  produits  agricoles  : 


Années. 

Vers  le 
Royaume  Uni 

Vers  les  Etats-Unis. 

Vers  les 
autres  pays. 

Dollars. 

Dollars . 

Dollars. 

en  1912 

81,784,731 

11,685,611 

13,673,033 

—  1913 

106,537,156 

27,215.879 

16,392,626 

-  1914 

—  1915 

-  1916 

6°  Les  produits  manufacturés  : 


Années. 

Vers  le 
Royaume  Uni 

Vers  les  Etats-Unis. 

Vers  les 
autres  pays. 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

en  1912 

6,852,710 

16,312.751 

12,670,823 

—  1913 

7,158.746 

21,321,458 

15.212,504 

-  1914 

-  1915 

-  1916 

1"  Les  produits  divers  : 


Années 

Vers  le 
Royaume  Uni 

Vers  les  Etats-Unis. 

Vers  les 
autres  pays. 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

en  1912 

41,462 

56,560 

13,654 

-  1913 

13,655 

80,349 

3,307 

-  1914 

—  1915 

—  1916 
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Pays  vers  lesquels  se  dirigent  les  exportations 
du  Canada. 


r  Empire  britannique. 


1910 

1911 

1912 

Royaume  Uni 

Colonies  britanniques  .     . 

Total  pour  l'Euipiri-'. 

Ro.vaumc  Uni 

Colouics  britanniques  .     . 

Total  pour  l'Empire. 

Dollars. 

149,630,488 
15,724,224 

Dolliirs. 

136,962,971 
17,174,036 

Dollars. 

151,833,379 
18,300,283 

165,354,712 

154, 137, œ7 

170,133,662 

1913 

1914 

1915 

Dollars. 

177,982,002 
20,402,588 

Dollars. 

Dollars. 

198,384,590 

Les  colonies  britanniques  qui  achètent  le  plus 
au  Canada  sont  par  ordre  d'importance  :  Terre- 
Neuve,  l'Australie,  les  Indes  Occidentales  britan- 
niques, l'Afrique  du  Sud  britannique,  la  Nouvelle- 
Zélande. 


2""  Pays  étrangers. 

Les  pays  étrangers  qui  ne  figurent  pas  au  tableau 
page  242  sont  pour  le  Canada  des  clients  de  moindre 
importance. 
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PRODUITS  MANUFACTURES 
$367.586.383 

IMPORTATIONS^ 


TOTALES 

^559.320  514; 
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Graphique  n"  25. 


Le  commerce  extérieur  du  Canada  considéré  par  catégories  de  produits. 
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Principaux  articles  exportés  : 


ci 
p 

T3 

r<ATLlRE 

(les  marchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

■y 

Dollars. 

1 

1 

Céréales  et  leurs  produits  .     . 

130,983,357 

2 

Bois  et  ses  manufacturés  .     . 

50,143,883 

3 

Or  et  argent  et  leurs  manu- 
facturés      

31,434,035 

4 

Fromage 

20,713,248 

5 

Graines  de  lin 

16,448,899 

6 

Monnaies  et  lingots  .... 

16,163,702 

7 

Poissons  et  leurs  produits  .     . 

15,786,623 

8 

Métaux  divers  et  leurs  manu- 
facturés      

11,406,862 

9 

Fer,   acier  et  'eurs  manufac- 
turés      

10,915,151 

10 

Cuivre  et  ses  manufacturés  . 

9,911,542 

11 

Peaux  (autres  que  fourrures) 

7,382,545 

12 

Viandes    conservées,    comesti- 
bles, etc 

6,659,670 

13 

Papier  et  ses  manufacturés    . 

6,351,037 

14 

Machines  agricoles,  et*.     .     . 

6,193,238 

15 

Charbon,  coke,  etc 

5.943,876 

16 

Fourrures 

5,415,118 

17 

Produits   chimiques   et   phar- 
maceutiques   

5,028,741 

18 

Fruits  séchés,  verts,  et«.    .     . 

4,823,241 

19 
20 

PqÎII 

3,952,599 
3,662,102 

Voitures,  automobiles,  etc.     . 

21 

Animaux  vivants 

3,521,712 

22 

Machines  de  toute  espèce    (à 
coudre,  à  écrire,  etc.)     .     . 

1,862,927 

23 

Engrais  chimiques,  etc.     .     . 

1,679,806 

24 

Cuir  et  ses  manufacturés  .     . 

1.499,398 

25 

Liqueurs,  vins,  etc 

1,382,095 

26 

27 

Huiles    animales,     végétales, 
et/C 

1,145,750 
1,044,055 

Légumes  (patates),  etc.     .     . 

28 

Matériaux  pierreux  .... 

9^)9,329 

29 

Cordages  et  leurs  manufactu- 
rés     

911,909 
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Exportations 
Importations 


Graphique  no  26.  —  Les  importations  et  les  exportations  par  pays. 
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é 

V 
B 

NATLIKE 

lies  marchaïuiises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

30 
31 

32 

33 
34 
35 

Thé  (noir,  vert) 

Lait  condensé,  etc 

Caoutcliouc    et   ses    manufac- 
turés      

Laine  et  ses  manufacturés.     . 

Sucje,  sirop,  mélasses   .     . 

Aoc«ssoire.s  électriques,  etc.    . 

Dollars. 

827,057 
778,517 

5a5,619 
314,588 
222,068 
215,546 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

Pays  vers  lesquels  se  dirigent  les  principaux 
de  ces  articles. 

(d'après  les  statistiques  de  l'année  1913). 

Céréales  et  leurs  produits. 

Royaume  Uni $  103,575,525  )  „ 

Colonies  britanniques.     .     .         6,274;327  r'"P-''^'^^"- ^  ^^^'^^^'^^^ 

Belgique 8,655,531 

Allemagne 1,509,237 

Hollande 2,031,737 

Etats-Unis 10,865,271 

Bois  et  leurs  dérivés  manufacturés. 

Royaume  Uni §11,646,110/., 

Colonies  britanniques  .     .     .         ^^377  §28  ^'"P-^"*^""- ^  ^^'0^3,938 

République  Argentine.     .     .         1,463,312 
Etats-Unis 34,703,130 

Comestibles,  (Fromage,  beurre,  œuf,  lard,  etc.). 

Royaume  Uni $  26,513,656  |  ^ 

Colonies  britanniques.     .     .  '494,721  (  ^'"P' ^"'^""- ^^^  "^'^08,377 

Etats-Unis 264,200 
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Or. 

Etals-Unis $  11,174,142 

Royaume  Uni    .  ...  57,034 


Argent. 

Etats-Unis $    8,828,897 

Royaume  Uni 10,318,158 


Poisson. 

Royaume  Uni $3,696,998)^        ,    .,  ^  .  nor^  aa--, 

„,.,..  ^„„„  , ,    >  Emp.  britann.  $6,030,442 

Colonies  britanniques  .     .  2,333,444) 

France     1,038,606 

Etats-Unis 5,401,136 

Métaux,  minéraux  et  leurs  dérivés  manufacturés. 

Royaume  Uni ,$  13,353,222  ) 

Australie 1,087,462  [  Emp.  britann.  $  16,342,979 

Autres  poss.  britanniques     .  1,902,295) 

France     847,243 

Allemagne 614,347 

Russie 1,858,707 

Etats-Unis 41,405,102 

Animaux  vivants. 

Etats-Unis $  2,316,775 

Royaume  Uni.   ....  933,422 

Voitures. 

Afrique  du  Sud .$      462,380 

Australie 960,280 

Nouvelle-Zélande    ....  399,624 

Etals-Unis 1,205,951 
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Charbon,  coke,  etc. 

Terre-Neuve ^      495,275 

Etals-Unis 4,508,114 


.v%  tA^ptîTo^cvtUym)    au\/  t/cn/rvcuici'  (/r\^  rJ  ^  1 1  • 


1(  UWM  UtOliii* 


Mmoii" 


OtOisUùi^ 


Graphique  n°  27.  —  Les  exportations  du  Canada  en  1911. 


Produits  chimiques,  etc 

Royaume  Uni $      550,991    } 


Colonies  britanniques      .     .  532,047 

Etats-Unis 3,778,008 


Emp.  britann.  §  1,083,038 
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Engrais. 

Etats-Unis $  1,594,288 

Fruits. 

Royaume  Uni $4,068,615       Ex  port,  totale.  §  4,823,241 

Fourrures. 

Royaume  Uni $  2,705,791 

Etats-Unis 2,343,183 

Foin. 

Royaume  Uni $    759,241 

Terre  Neuve 118,577 

Etats-Unis 2,979,902 

Peaux  autres  que  fourrures. 
Etats-Unis Ç  7.338,747      Export,  totale.  $  7,382,545 

Cuirs. 

Royaume  Uni $  1,157,935       Export,  totale.  $  1,499,398 


Papier. 

Empire  britannique    ...  $  1,830,315 
Etats-Unis 4,390.144 


Semences. 

Royaume  Uni $  4,866,9.54 

Etats-Unis 12,357,136 


Monnaies  et  lingots. 
Etats-Unis $  16,148,707     Export,  totale.  $  16,163,702 
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CHAPITRE  II. 


LES    IMPORTATIONS. 


Principaux  pays  dont  le  Canada  importe  et  consomme 
les  produits. 


PAYS  D'ORIGINE. 


1913 


1914 


1915 


1916 


Royaume  Uni  .... 
Indes  britanniques  .  . 
Guinée  britannique  .  . 
Indes  Occid.  britanniques 
T»'rre-Neuve  .  . 
Nouvelle-Zélande  .  .  . 
Autres  colonies  /britanniques 

Empire  Britannique  .     .     . 

Etats-Unis 

France 

Allemagne 

Suùsse 

République  Argentine    .     . 

Belgique 

Indes  Orientalet^  néerland. 

Hollande 

Mexique 

Japon  

Cuba 


Dollars. 

139,646,356 
4,673,279 
3,384,434 
6,058,959 
2,057,297 
3,066,585 
4,487,536 


163,374,446 


449.950,043 
15,528,228 
14,473,833 
4,412,733 
4,168,206 
4,096,432 
3,854,981 
3,219,790 
3,142,581 
3,138,5;^ 
2,745,572 
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PAYS  D'ORIGINE. 


1913 


1914 


1915 


1916 


San-Domingue . 
Italie  .... 
Autriche-llongri( 
Brésil  .... 
Espagne  .  .  . 
Chine  .... 
Chili  .  ,  .  . 
Grèce  .... 
Turquie  .  . 
Norvège  .  .  . 
Suède  .... 
Pérou  .... 


Dollars. 

1,871,942 

1,836,308 

1,674,349 

1,296,357 

1,220,882 

764,651 

624,966 

556,619 

535,877 

484,650 

475,211 

429,581 


1*^  Importations  de  Grande  Bretagne. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1894 

37,065,945 

1912 

117,191,621 

1900 

44,962,547 

1913 

139,646,356 

1905 

60,538,806 

1914 

1910 

95,666,004 

1915 

1911 

110,585,004 

1916 

Articles  principaux   importés  de  la   Grande-Bretagne. 


6 

NATURE 
des  marchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

1 

2 

3 

4 

Laine  et  .ses  manufacturés.     . 

Cuton  et  .ses  manufacturés.     . 

Tous  objeta  manufacturés  en 
fer  et  en  acier 

Lin,    chanvre,    jute,    p(c.,    et 
leurs  manufacturés          .     . 

Dollars. 
28,173,086 
17,807,657 

14,657,124 

5,374,396 

1  y' 

î 

NATURE 

des  marchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

Dollars. 

5 

Soieries 

3,828,121 

6 

Vins  et  liqueurs 

3,300,319 

7 

Chapeaux  de  toute  espèce.     . 

3,295,152 

8 

Produits  cliimiques,  etc.     .     . 

3,157,726 

9 

Thé 

2,620,301 

10 

Toiles  cinse.s 

2,066,784 

11 

Objets  de  fantai.sie  (deiiteiles, 
etc.) 

1,957.309 

12 

Porcelaines,  etc 

1,917,027 

13 

Cuirs  et  manufacturés  en  cuir 

1,873,197 

14 

Papier  fct  caj-l^n 

1,814,653 

15 

Etain  et  ses  manufacturés.     . 

1,697,923 

16 

Pierres  précieuses 

1,690,691 

17 

Sucre,  méJasse,  etc 

1,636,637 

18 

Vêtements  imperméables    .     . 

1,556,966 

19 

Verre  sous  toutes  ses  formes  . 

1,514,108 

20 

Livres  et  imprimés,  musiques, 
etc .         .     . 

1,347,749 

21 

Peaux  autres  que  fourrures  . 

1,316,796 

22 

Fourrures  brutes  et  préparées. 

1,294,462 

23 

Fruits  frais,  conservés,  etc.     . 

1,279,864 

24 

.\ppareils  électriques     .     .     . 

1,193,723 

25 

Plomb  et  ses  manufacturés    . 

1,156,488 

26 

Céréales  diverses 

936,916 

27 

Couleurs  diverses 

876,801 

28 

Voitures   (surtout  autos)    .     . 

811,221 

29 

Articles  et  engins  de  pêche    . 

713,460 

30 

Animaux  vivants 

673,966 

31 

Cacao,  chocolat,  etc.     .     .     . 

667,465 

32 

Objets  en  or  et  en  argent  .     . 

637,997 

33 

Comestibles  divers     .... 

619,998 

34 

Tabac  et  ses  manufacturés     . 

588,109 

35 

Rideaux 

569,653 

36 

Argiles,  briqjes,  etc.     .     .     . 

557,364 

37 

Objets  en  bois 

552,604 

38 

Bijouterie 

543,828 

39 

Poudre,  cartouches,  etc.     .     . 

527,773 

40 

Bière,  porter,  etc 

524,905 

41 

Pickles  et  sauces 

474,359 
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2"  Importations  des  Etats-Unis. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur . 

Dollars. 

Dollars. 

1894 

60,617,770 

1912 

342,219,131 

1900 

109,208,35:5 

1913 

449,950,043 

1905 

155,733,945 

1914 

1910 

^33,071,155 

1915 

1911 

284,325,321 

1916 

Articles  principaux  importés  des  États-Unis. 


ai 

NATURE 
des  marchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

Dollars. 

1 

Objets  eu  fer  et  en  acier  .     . 

120,940,115 

2 

Charbon,  coke,  etc 

45,146,927 

3 

Objets  en  bois 

27,359,555 

4 

Voitures  (surtout  autos)     .     . 

19,972,826 

5 

Céréaks  et  leurs  produits  .     . 

17,670,941 

6 

Coton  et  ses  manufacturés.     . 

17,172,659 

Fruits  frais,  conservés,  etc.     . 

12,353,437 

8 

Huiles  mincrilcs 

11,933,425 

9 

Comestibles 

9,440,014 

10 

Produits   chimiques   et   phar- 
maceutiques   

8,721,953 

11 

Caout-cliouc     et     articles     en 
caoutchouc 

8,406,627 

12 

Cuir  et  ses  manufacturés  .     . 

7,677,745 

13 

Appareils  électriques     .     .     . 

7,597,026 

14 

Cuivre  et  articles  en  cuivre    . 

7,279,541 

15 

Papier  et  ses  manufacturés  . 

5,754,156 

16 

Tabac  et  ses  manufacturés.     . 

5,603,473 

17 

Etain  et  ses  manufacturés    . 

5,236,555 

18 

Livres   et   imprimés   de  toute 
sorte     

4,773,300 

19 

Laiton  fct  articles  en  laiton  . 

4,626,748 

20 

Fourrures  brutes  et  proparées. 

4,228,456 

17 
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NATURE 
des  marchandises. 


1913 


1914 


1915 


21 
22 
23 
24 
25 
26 
27 
28 
29 
30 

31 

32 
33 
34 
35 
36 
37 
38 
39 
40 

41 
42 

43 
44 
45 
46 

47 
48 
49 
50 
51 
52 
53 
54 
55 
56 


Animaux  vivants 

Huiles  végétales  et  animales. 

Peaux  autres  que  fourrures  . 

Argile,  briques,  etc.      .     .     . 

Cordages  et  ficelles  .... 

Légumes  frais  et  conservés    . 

Chapeaux  de  toute  espèce.     . 

Verre  sous  ses  diverses  formes. 

Laine  et  ses  manufacturés.    . 

Pierres    brutes    et    ouvraigées 
(granité,  chaux,  etc.)     .     . 

Ciment 

In.%truments  de  musique    .     . 

Fibres  végétales 

Sucre  et  mélasse 

Soieries    

Appareils  photograph.,  etc.     . 

Couleurs  .         

Bijouterie 

Semences 

Objets  de  fantaisie    (plumes, 

jouets,  etc.) 

Montees  et  pièces  détachées  . 

Savons     

Poisson,  huîtres,  etc.     .     .     . 
Bière,  porter,  etc.     .     .     . 

Suif 

Poudre,  cartouches,  etc.     .     . 

Cacao,  chocolat 

Engins  de  pêche 

Asphalte 

Engrais 

Porcelaine,  etc 

Lin,  chanvre,  jute,  etc.     .     . 

Zinc 

Pendules,  etc 

Objets  en  or  et  en  argent  . 
Parfjmeries.     .  ... 


Dollars. 

4,046,030 

3,869,487 

3,215,266 

3,065,601 

2,576,367 

2,399,509 

2,233,221 

2,133,02.3 

2,132,504 

1,895,734 
1,777,535 
1,687,743 
1,607,924 
1,-591,575 
1,539,889 
1,448,301 
1,213,307 
1,166,919 
1,157,813 

1,140,143 
1,037,003 
1,011,112 
879,603 
871,622 
867,433 
845,632 
809,228 
732,200 
709,621 
583,570 
580,364 
580,063 
539,926 
529,733 
461,324 
411  489 
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3"  Importations  de  France. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1894 

2,510,364 

1912 

11,885,706 

19(K) 

4,464,682 

1913 

15,528,228 

1905 

7,201,28;^ 

1914 

1910 

10,170,903 

1915 

1911 

11,755,307 

1916 

Principaux  articles  importés  de  France. 


■ç 
5 

T3 

NATURE 

des  marchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

y. 

Dollars . 

1 

Vins  et.  liqueur.s 

2,4&3,144 

2 

Peaux  autres  que  fourrures  . 

1,929,674 

3 

Laiue  et  ses  manufacturés    . 

1,406,978 

4 

Soieries 

1.264.812 

5 

GsLnis 

716,207 

6 

Produits  pliarmaceutiques,  etc. 

597.159 

7 

Coton  et  ses  manufacturés.     . 

556,777 

8 

Pierres  préciejses 

.543,699 

9 

Objets   de   fantaisie  (plumes, 
etc.) 

534,050 

1(1 

Fruits 

487,507 

11 

Rubans 

375,451 

12 

Porceiaincs 

168,717 

13 

Pa.rfumeries 

185,054 
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4"  Importations  d'Allemagne. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

18'.)4 

5, 872, 087) 

1912 

11,146,739 

1900 

8,706,641 

19i;5 

14,473,833 

i9or) 

6,642.09.') 

1914 

1910 

7.958.26i 

191.-) 

1911 

10.087.1!)!) 

1916 

Principaux  articles  importés  d'Allemagne. 


6 

NATLIHE 

(les  iTiarchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

is 

Dollars. 

1 

]\raniif.  fer  et  acier  .... 

2,123.9t)4 

2 

3 

Fourrures  brutes  et  maiiufar- 
turées    

OI)jef.':    de   fantaisie    (.surtout 
joui't*) 

1,648,133 
1,127,726 

4 

Laine  et  ses  mauufacturét..     . 

l,079,f»ô2 

6 

f'otoii    et    ses    manufacturé.s 
(.surtout  bas  et  chaussettes) 

Produits  cliiniiriues   .... 

1,040,437 
749.905 

7 
8 

Gants 

380,0.-)7 
:!.")(),  43.1 

Zinn  et  ses  inajiufai-turés  .     . 

9 

l'orcelaines 

343,357 

10 

Sucre  et  mélasses 

;',09,86.T 

11 

l'apicr  et  .ses  manufactures   . 

2S3, 177 

12 
13 

274,655 
2.56,017 

A'crre  sous  toutes  .ses  formes  . 

14 

15 

231,478 
lî>2,969 

Instruments  fie  musinue     . 
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b'^  Importations  de  Suisse. 


ANNÉKS. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars . 

1894 

283,269 

1912 

3,507.197 

190(» 

542,551 

1913 

4,412,733 

1905 

1,786,062 

1914 

1910 

2,630,894 

1915 

1911 

3,149,787 

1916 

Principaux  articles  importés  de  Suisse. 


NATURE 

des  marchandises. 


1913 


1914 


1915 


1916 


Soieries    

Broderies    (coton)     .     .     .     . 

Rubans    

Montres  et  parties  de  montre; 


Dollars. 

1,582,603 

1.005,349 

508,102 

476,687 


Dollars, 


Dollars 


Dollars. 


6°  Importations  de  la  République  Argentine. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1894 

7,733 

1912 

3,007,569 

1900 

.571,269 

1913 

4,168,206 

1905 

722,743 

1914 

1910 

2,181,554 

1915 

1911 

2,304,9.57 

1916 
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Principaux   articles 
importés  de  la  République  Argentine. 


1) 

NATURE 

des  niorchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

^ 

Dollars. 

Dollars. 

Dt)llars. 

Dollars. 

1 

Peaux,  autres  que  fourrures  . 

3,986,450 

2 

Laine,  poil  de  chèvre,  aliwcfl, 
ete 

140,445 

7"  Importations  de  Belgique. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1894 

541,268 

1912 

3,682,760 

1900 

3,301,751 

1913 

4,096,432 

1905 

1,994,219 

1914 

1910 

3,250,903 

1915 

1911 

3,630,340 

1916 

Principaux  articles  importés  de 

Belgique. 

p 

NATURE 

des  marchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

1 

Verre  sous  toutes  ses  formes. 

1,210,(>52 

2 

Pierres    précieuses    et    imita- 
tions  (surtout  diamants)    . 

716,651 

3 

Zinc  et  SCS  manufacturés  .     . 

244,000 

4 

Fer  et  acier 

2a5,391 

5 

Sucre,  mélasse,  etc.      ... 

193,198 

6 

Laine  et  ses  manufacturés    . 

146,745 

7 

Produits   chimiques   et   phar- 
maceutiques   

137,225 

8 

Papier 

123,822 

9 

Légumes  conservés   .... 

123,212 
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8"  Importations  des  Indes  Orientales  néerlandaises. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1894 

1,006,801 

1912 

1,371,969 

liH)0 

9,638 

1913 

3,a54,981 

1905 

675,535 

1914 

1910 

327,064 

1915 

1911 

1,818,083 

1916 

Principaux  articles 
importés  des  Indes  Orientales  néerlandaises. 


NATURE 

des  marchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

1 

2 

Dollars. 
3,564,975 

183,000 

Dollars. 

Dollars, 

Dollars. 

Huiles  végétales 

9"  Importations  de  Hollande. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1894 

328,656 

1912 

2,443,266 

1900 

618,182 

1913 

3.219,790 

1905 

1,002,551 

1914 

1910 

1,980,119 

1915 

1911 

1.840.915 

1916 
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Principaux  articles  importés  de  Hollande. 


NATURE 

des  marchandises. 


1913 


1914 


1915 


Pierres    précieuses    et    iniit-;i- 
tions 


Eau-de-vie 

Cacao,  chocolat,  etc.  .  . 
Tabac  ot  ses  manufacturés 
Plantes  et  fleurs  .... 


Minéraux    et    métaux    manu- 
facturés     


Dollars. 

1,117,659 
606,5(56 
220,222 
218,146 
1.55,527 


135.544 


Dollars. 


Dollar; 


1916 


Dollars 


10"  Importations  du  Mexique. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1894 

668 

1912 

1,009,717 

1900 

57,294 

1913 

3,142,581 

1905 

60,911 

1914 

1910 

559,122 

1915 

1911 
1 

494,968 

1916 

Principaux  articles  importés  du  Mexique. 


6 

N.VTllRE 

des  marchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

i 
2 
3 
4 

Gomme   (chicle) 

Fibres  de  chanvre     .... 
Café 

Dollars. 

1,758,-599 
8.39,357 
179,103 
123,237 

Dollars. 

Dollars. 

Dollars. 

.Vsphalte 
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ir  Importations  du  Japon. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1894 

1,412,915 

1912 

2,899,111 

1900 

1,762,534 

1913 

3,138,534 

1905 

1,914,787 

1914 

1910 

2,201,309 

1915 

1911 

2,424,938 

1916 

Principaux  articles  importés  du  Japon. 


6 

V 
B 

NATURE 

(Ips  marchanilises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

1 

2 
3 
4 
5 
6 
7 
8 

Thé 

Dollars. 
741,101 
406,251 
375,894 
365,560 
115,231 
108,982 
100,526 
67,610 

Riz 

Sucre,   médasse,   etc. 
Soufre 

Porcelaine,  etc.     .     . 
Brosses  et  balais 
Lin,  chanvTe,  jute    . 

12''  Importations  de  Saint-Domingue. 


ANNÉES. 

\aleur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

DoUars. 

1894 

— 

1912 

1,015,268 

1900 

— . 

1913 

1,871,942 

i9(B 

4 

1914 

1910 

846,539 

1915 

1911 

843,831 

1916 

—  2G3  — 
Principaux  articles  importés  de  Saint-Domingue. 


6 
c 

o 

NATURE 

(les  marchiindisos. 

1913 

1914 

1915 

1916 

1 

Sucre  et  mélasse 

Dollars. 
1,871,942 

13"  Importations  d'Italie. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1894 

516,964 

1912 

1,200,454 

1900 

299,040 

1913 

1,836,308 

1905 

486.189 

1914 

1910 

945,243 

1915 

1911 

1,021,805 

1916 

Principaux  articles  importés  d'Italie. 


î 

p 

NATURE 

(les  marchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

1 

2 

3 

4 
5 
6 

7 

Fruits  frais  et  séchés,  ctc 
Macaroni  et  vermicelle 
Huile  d'olive  .... 

Dollars. 

414,302 
258,375 
161,476 
145,476 
133,868 
124,458 
64,642 

Chapeaux  et  casquettes 
Fromage 

Légumes  con.servcs   .     . 
Vins  et  liqueurs  .     .     . 
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14°  Importations  de  Cuba. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

DoUiirs. 

Dollars. 

1894 

2,479,343(1) 

1912 

1.770,874 

1900 

235,326 

1913 

2.745,572 

1905 

351,137 

1914 

1910 

841,209 

1915 

1911 

1,055,654 

1916 

Principaux  articles  importés  de  Cuba. 


é 

NATURE 

des  inarchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

1 

2 

Dollars. 
1,371,007 
1,337,691 

Tabac  et  ses  manufacturés     . 

15°  Importations  d' Autriche-Hongrie. 


ANNÉES. 

Valeur . 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars . 

1894 

155,952 

1912 

1,533,219 

1900 

234,659 

1913 

1,674,349 

1905 

699,459 

1914 

1910 

1.410,800 

1915 

1911 

1,347,565 

1916 

(1)  De  1894  à  1900  Cuba  et  Porto  Rico  formaient  encore  les  Indes 
Occidentales  espagnoles.  De  là  le  chitfre  de  beaucoup  supérieur  aux 
importations  des  années  ultérieures  jusqu'en  1913. 
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Principaux  articles  importés  d'Autriche-Hongrie. 


NATURE 
des  marchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

1 

2 
3 

4 
5 

6 
7 
8 

Céréales 

Objets  en  métal  et  minerais. 

Soieries 

Tabac  et  ses  manufacturés     . 
Verre  sous  toutes  ses  formes  . 

Dollars. 

202,263 

193,859 

176,914 

153,840 

90,077 

82.689 

77,799 

75,301 

Porcelaine 

Boutons 

16"  Importations  du  Brésil. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars . 

1894 

138,905 

1912 

1,103,821 

1900 

231,358 

1913 

1,296,357 

K)05 

465,976 

1914 

1910 

663,314 

1915 

1911 

924,047 

1916 

Principaux  articles  importés  du  Brésil. 


NATURE 
des  marchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

Café 

Dollars. 
1,286,677 
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17"  Importations  d'Espagne. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNEES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1894 

390,697 

1912 

1,303,707 

1900 

563,072 

1913 

1,220,882 

1905 

742,989 

1914 

1910 

1,040,219 

1915 

1911 

1 

1,127,534 

1916 

Principaux  articles  importés  d'Espagne. 


1  ^ 

T3 
O 

Z 

NATURE 
des  marchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

1 

2 
3 

Fruits    frais,    séchés,    conser- 
vés, etc 

Vins  et  liqueurs 

Liège 

Dollars. 

703,316 
207,112 
132,856 

18°  Importations  de  Chine. 


ANNÉES. 

Valeur . 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1894 

1,161,774 

1912 

611,311 

1900 

624,423 

1913 

764,651 

1905 

550,166 

1914 

1910 

802,198 

1915 

1911 

685,912 

1916 
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Principaux  articles  importés  de  Chine. 


des 

NATURE 

luarchaiK  lises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

1 
2 
3 

Tlié                        

31»),  219 

Soieries 

Riz 

113,439 
41,563 

19"  Importations  du  Chili. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1894 

78 

1512 

305,668 

1900 

28,185 

1913 

624,966 

1905 

149,545 

1914 

1910 

166,695 

1915 

1911 

419,063 

1916 

Principaux  articles  importés  du  Chili. 


NATURE 

des  marchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

Nitrate  do.Foudc       .... 

Dollars. 

624,964 
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20°  Importations  de  Grèce. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNÉES. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars . 

1894 

104,797 

1912 

564,617 

1900 

220,530 

1913 

556,619 

1905 

218,306 

1914 

1910 

396,802 

1915 

1911 

453,647 

1916 

Principaux  articles  importés  de  Grèce. 


NATURE 

des  marchandises. 

1913 

1914 

1915 

1916 

Coriûthes 

Dollars. 
512,449 

21°  Importations  de  Turquie. 


ANNÉES. 

Valeur . 

ANNÉES. 

Valeur . 

Dollars . 

Dollars. 

1894 

273,572 

1912 

472,791 

1900 

166,455 

1913 

535,877 

1905 

199,113 

1914 

1910 

401,489 

1915 

1911 

556,695 

1916 

—   2()0 


Principaux  articles  importés  de  Turquie. 


NATURE 

1913 

1914 

1915 

1916 

— 

(liis  iiiarchaiiilises. 

,r. 

Ddllars. 

1 

Fruits   (figues,  raisins,  etc.)- 

•204. '«J 

2 

Tapis  (Smyrne,  persans,  <■■((■.) 
et  ca.rpettes 

ira.  174 

3 

Peaux  autres  que  fourrures   . 

tii,:324 

4 

Taie                   

;31,882 

22^  Importations  de  Norvège. 


annF:rs. 

N'ali'iii'. 

ANNKKS. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

1894 

40,80r,  (Il 

1912 

;]20,582 

1900 

60,000 

1913 

484,650 

190") 

114,692 

1914 

191U 

168,299 

1915 

1911 

426.16;} 

1916 

Principaux  articles  importés  de  Norvège. 


iNATURE 
DES  MARCHANDISES. 

1913 

1914 

1915 

1916 

^■^ 

Dollars. 

l 

Poissons    (anchois,    snrdijies. 
etc.)    proparés   à   l'iuiile   ou 
autrement      ...          .     . 

;i05,918 

2 

Papier  et  ses  manufacturés   . 

49,385 

(1)  De  1S94  à  1905  les  slalisliques  pour  la  Xorvùye  et  la  Suéde  sonl 
semblables,  ces  deux  pavs  étant  alors  unis  sous  le  même  seeplre. 


18 


27(1  — 


23°  Importations  de  Suède. 


ANNfcKS. 

Valeur. 

ANNEES. 

Valeur. 

Dollars, 

Dollars. 

1894 

40,805 

1912 

337,725 

19()() 

60,000 

191.S 

475,211 

19U5 

114,692 

191i 

l!)ll) 

207. Ô96 

1915 

1911 

281,857 

1916 

Principaux  articles  importés  de  Suède. 


,o 

NATURE 

I)F..S   MARCHANniSKS . 

1913 

1914 

1915 

1916 

^, 

Dollars. 

1 

l'.ipicr  et  SCS  manufacturés   . 

126,241 

2 

Vpparcils  clootriçtues     .     .     . 
Im'I'  et  acici-   (manufactiu-c.s) . 
l'.ui.s 

118.560 
95,455 
68.491 

5 

l'caux  autres  que  fourrures   . 

:î(>.415 

24°  Importations  du  Pérou. 


ANNÉES. 

Valeur. 

ANNKE.S. 

Valeur. 

Dollars. 

Dollars. 

lS9i 

— 

1912 

74.126 

1900 

173 

1913 

429,581 

1905 

175.300 

1914 

1910 

41,580 

1015 

1911 

165,916 

1916 

271 


Principaux  articles  importés  du  Pérou. 


MATIHK 

IlKS    MARCHANDISES. 

1913 

1914 

1915 

1916 

Dollars. 
429,581 
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ERRATA 


Les  dernières  épreuves  de  notre  "  Essai  de  Géographie 
Economique  du  Canada"  étaient  sous  presse  à  Bruxelles 
lorsque  commença  eu  Août  19 14,  l'invasion  du  territoire 
belge  par  les  hordes  allemandes.  Le  désarroi  qui  s'est  pro- 
duit partout  en  Belgique  au  fur  et  à  mesure  de  l'avance  des 
armées  envahissantes,  ne  nous  a  pas  permis  de  faire  les 
corrections  de  la  m.ise  eu  page  avec  le  soin  que  nous  aurions 
voulu  apporter  à  ce  travail. 

Nous  espérons  que  le  lecteur  voudra  bien  tenir  compte 
de  notre  bonne  volonté  et  faire  lui-même  les  corrections 
suivantes. 

H.  L. 
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Page    14,  ligne  23,  au  lieu  de  :  Cordillières,  lire  :  Cordillères. 
"  :  Cordillières,  lire  :  Cordillères. 

"  :  $7,000,  lire  :  $2,500. 

"  :  ion,  /ire  •  tion 

:  1762,  Zire;  17G3. 
"■  :  Fléchissement  dû  une,  lire  :  Fléchis- 

sement dû  à  une. 
44,  Ajouter  à  gauche  du  graphique  l'indication  des  valeurs, 
de  1  il  195,  chaque  division  comptant  pour  5  millions 
de  dollars. 
86,  ligne  11,  au  lieu  de  :  Ceux-ci  procurent  eu  beaucoup  d'au- 
tres endroits,  lire  :   ceux-ci   procu- 
rent en  beaucoup  d'endroits. 
"  :  Piéton,  lire  :  Pic(ou. 

"  :  Pictoa,  lire  :  Pictou. 

''  :  Cordillières,  lire  :  Cordillères. 

'*  :  S'uccroîtrera,  lite  :  s'accroîtra. 

"  •  Cordillières,  lire  :  Cordillères. 

"  :  Des  puits  en,  lire  :  d(-s  puits,  en. 

"  :  Renfrex,  lire  :  Reufiew, 

"  :  Aaugmentation,  lire  :  augmentation. 

"  :  Dérivés  multiples  du  cuir  comprend, 

li^-e  :   dérivé.s   multiples   du   cuir. 
Elle  comi)rend. 
''  :  Torento,  lire  :  Toi  onto. 

"  :  Et  nue  série  de  lignes,   lire  :  Ur.e  sé- 

lic  de  lignes. 
233      "      26         *'  :  Pour  des  services,  ///-f  pour  Us  ser- 

vices. 
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